
SOUS UN MAGNIFIQUE SOLEIL AUTOMNAL

70.000 personnes, dont des milliers de Français, ont applaudi
les beaux chars de «CHANSONS ET RITOURNELL ES»,

le joyeux groupe humoristique et un des plus somptueux
corsos fleuris qu'on ait jamais vus à Neuchâtel

EXTRAORDINAIRE ANIMATION SAMEDI
OÙ LES «JOIES ANNEXES» ONT REMPORTÉ PLEIN SUCCÈS

L'extraordinaire s'est produit.
Alors que , tout au cours de la se-
maine, la p luie ne cessait de tom-
ber et qu'un triste temps ne cessait
de décourager chacun, alors aussi
que, f aisant à mauvaise fortun e bon-
ne mine, les organisateurs de la
Fête des vendanges prédisaient le
soleil, sans trop y croire, Phébus
a bel et bien été de la partie, samedi
et dimanche avec une générosité
que les rares op timistes ne se se-
raient pas risqués à prévoir.

Et dès lors, tout inévitablement
allait être féer i que. Le cortège ,
d' une somptuosité rare et qui, de
l'avis des connaisseurs comme de
celui du public en général , a dépas-
sé en perfection, surtout dans le
corso f leur i , tout ce qui s'était fa i t
dans le genre, les années précéden-

tes, a vu son éclat rehaussé par la
splendeur d'un véritable jour d' été.

Aussi la joie fut-elle grande à
Neuchâtel et l'animation qui régna
pendant deux jours, proprement dé-
bordante. Quant à l'affluence , les
statistiques ont dénombré quelque
soixante-dix mille entrées. Mais on
avait l'impression que les hôtes de
Neuchâtel, sinon les spectateurs du
cortège, étaient encore p lus nom-
breux.

D'un succès aussi retentissant, il
convient de féliciter et de remer-
cier le comité d' organisation et ses
nombreuses commissions, dont les
membres ont assuré un travail aussi
intense que bénévole pour le pres-
tige et le rayonnement de notre
cité et du vignoble neuchâtelois.

Le clou du groupe humoriste : l'« Echo de la brousse » (fanfare de Boudry)

« An clair de la lune », un des chars illustrant le thème « Chansons et
ritournelles ». (Auteur : M. Walter Wehinger).

Des dizaines de milliers de personnes
ont vu hier au-dessus de Neuchâtel une
vraie soucoupe volante, la plus belle, la
moins mystérieuse et celle qui s'est
fait le plus désirer cette année. Cette
soucoupe votante, dont on parlera au-
tant si ce n'est plus que des autres, c'est
le soleil, installé royalement dans un
ciel pur d'automne.

Le soleil a été le grand miracle de
la fête et grâce à lui le cortège, déjà
remarquable par son niveau, artistique,
a revêtu ume magnificence sans précé-
dent. Chaque année, on dit que le cor-
tège n 'a jamais été aussi beau. Sans
superlatif , nous pouvons écrire — enco-
re sous le coup de l'ém erveillement —
que le cortège de 1954 a été le plus fas-
tueux et le mieux ordonn é qrae nous
ayons vu. Tout au long de ce spectacle
mouvant, aux tons changearats comme

Un chiffre impressionnant
Le bureau de ville des C.F.F. a

changé, dimanche, pour 2 millions
de francs français, ce qui représente
quelque 20.000 francs suisses... On ne
connaît pas encore le « chiffre d'af-
faires » réalisé par le bureau de
change de la gare.

ceux d'un taffetas précieux, on relevait
la main de fer dans un gant dporgamdi
d'un comité — présidé par le maître es
cortèges M. Henri Sohaeffer — dont les
directives étaient : bon goût, mesure
dans la fantaisie, originalité dans la
création des sujets, beaucoup de mou-
vement autour des chars des groupes
officiels. On sentait aussi tous les soins
mis pour que le spectacle se déroule à
rain rythme constant, sans à-corap pro-
noncé... et sans panne de moteur. Aussi
bien est-ce pour se prémunir contre les
aléas de cet ordre que dans les grouipes
officiels tous les camions arvaient été
remplacés pair de fringants attelages de
la Remonte fédérale, ce qui ajoutait à
la beauté des évocations colorées con-
çues par nos artistes. Mais place ara
cortège.

Longtemps aivant le traditionnel coup
de canon, la foule compacte assiège le
circuit. Les bancs sont garnis, les spec-
tat eurs debout se pressent en quatre,
cinq, six rangs. Dans les rayons du so-
leil, l'atmosphère de la fête semble se
matérialiser en un poudroiement d'ar-
gent. En hors d'oeuvre, une délégation
de la planète Mars, invitée par le co-
mité des joies annexes, vient saluer tous
les hôtes de Neuohâtel, composée d'un
huissier géant et d'êtres étranges à
long corai ou à corps métalliques.

Ouverture triomphale
A 15 heures, le canon tonne. Devant

luniversité, Roger Nordmann, perché
smir som siège à écriasses, commence
son périlleux travail de traduire en
mots pour les auditeurs de Sottens oe
qu'il voit. L.es caméras de la télévision
braquent leur œil mystérieux vers la
rue de lai Pierre-à-Mazel et les cinéastes
guettent leur proie vivante et colorée.
Quatre écuyers, montant de splendides
chevaux débouicihent et la Musique de
la ville de Zurich — 80 musiciens —
passe en jouant , avec son majestueux
tambour-major et sa clique de tam-
bours. Les Zuricois ont une très belle
allure et des applaudissements n ourris
les accueillent. Des clairons à cheval,
avec le fanion des chevrons, escortent
le commandant dra cortège en uni forme
de c Canari » de 1812, le major Menuet,
qrai s'avance devant la tribune officielle
et annonce le cortège à M. André Rich-
ter, président du comité d'organisation.
Poignée de main... et un sucre pour le
cheval I M. R renier pense à tout. Des
porte-étendards montés — avec le dra-
peau — des chevrons naturellement —
défilent, formant un carré où le rouige
das uniformes éclate sur l'or des ban-
nières. Puis ce sont les emblèmes des
fêtes des vendanges passées et celui,
porté par un écrayer de la fête de 1954.

La vigne, le vin, c'est « Bagatelle...
vive la bouteille... », un groupe dams les
ton s vert et jaune irmaiginé par M. Louis
Tinturier, en collaboration avec l'Office
des vins neuchâtelois. Sur un char, l'ar-
tiste a synthétisé le pays avec nos
vieilles armoiries' et la vigne. Un gai
ballet de fillettes anim e cette jolie évo-
cation automnale qui prend fin par le

défilé de nos bouteilles de c blanc »,
de « rouge » et de jus de raisin,

« Chansons et ritournelles »
Voici les groupes officiels Illustrant

chacun avec beaucoup d'originalité et
une sûreté de goût parfaite le thème
dra cortège. La figuration, on la doit
aux dragons des sociétés de cavalerie dra
Vignoble et dra Val-de-Ruz, aux sociétés
fédérales de gymnastique Amis-Gymnas-
tes et Ancienne, les élèves des écoles
de la ville. Les groupas sont présentés
par des fillettes sur bicyclette « Alle-
gro ».

M. Alex Billeter, graphiste, ouvre les
feux avec « Un élêpharat, ça trompe, ça
trompe... ». L'orchestre joue la ritour-
nelle ara pied d'un grand éléphant
qu'entourent cornacs et belles Orienta-
les. D'autres éléphants escortent le char
qui réalise un subtil mariage de tons
turquoise et vert, d'un effet fort har-
monieux.

Le groupe « blanc », c'est « Au clair
de la Irame », de M. Walter Wehinger,
dessinateur ; la vieille chanson de notre
enfance se danse sur un rythme très
« New Orléans » sous le croissant par le
joyeux ballet des Pierrots. Groupe très
vivant et gai.

« Turlutratu », qui a pour auteur M.
André Huguenin, décorateur, est um
grand chapeau pointu (comme le veut la
rime) orange qui déroule ou enroule
des guirlandes que tiennent des jeun es
filles, aux sons d'un orchestre. D'aratres
« trarlututus » se promènent autour du
char, formant des taches colorées sur
l'asphalte.

M. William Dessou stavy, décorateur,
a bâti sur le titre de « Padaan » un

Un des chars les plus applaudis du magnifique corso fleuri :
« La Suisse est belle » (M. Claude Botteron, horticulteur, Serrières).

« Bagatelle, vive la bouteille », la joyeuse évocation des vins de Neuchâtel
dans le groupe d'ouverture. (Auteur : M. Louis Tinturier).

(Photos Castellanl, Neuchâtel^

grand char aux tentures rouges soras
lesquelles les danseuses dra French
Cancan se déchaînent. Cela a, on le
conçoit, ume vie intense et éclate de
couleur.

Dra Moulin-Rouge, on passe à l'Afri-
que et à ses tam-tams ara. rythme ob-
sédant. « Danse noire au soleil », de M.
Jean-François Favre, peintre-graveur,
avec des éclairs jarames et noirs que por-
tent les danseurs, offre un spectacle
mystérieux, quelque peu hallucinant mê-
me, ce que souligne la musique qrai se
déverse d'un haut-parleur.

Ces différents groupes officiels, où les
artistes affirment chacun leur tempéra-
ment, se distinguaient cette année par
lé sans de l'invention et la grâce qui

Pique-nique
au bord du lac j

, Des centaines et des centaines de
Français arrivés le matin à N euchâ-
tel ont pique-niqué dimanche à midi
au bord du lac, le long des routes,
partout où il y avait une parcelle
de terrain susceptible de se trans-
former en, liera de camping !

parait les premiers pour que le dernier
fasse mieux diversion dans cet allbuim
de chansons.

« Gai, gai, marrons-nous ! »
L'humour, le cortège ne saura it s'en

passer, surtout hier, alors qu'avec le
beau, temps des milliers de personnes
ne demandaient qu'à manifester leur
joie.

Le groupe humoristique était ouvert
par la fanfare l'« Avenir » de Serrières.
Derrière elle s'avançaient, ou plutôt
couraient les « Harlem Gtobe-Trotters »,
la célèbre équipe noire , de basket-batl
qui était opposée dans un match mou-
vementé à des Neuchâtelois barbus,
portant lorgnons. Un bon point aux
Amis-Gymnastes, acteurs de cette évo-
cation sportive. La Société nautique
nous amenait cette année des « Tarta-
rins neuchâtelois » montés sur un « ta-
cot » et poursuivant différents hôtes à
quatre pattes de la jungle, zèbre, élé-
phant, girafe. Quelques étudiants, eux,
rêvant à la liberté des hors-la-loi, con-
taient les aventures des Pieds-Nickelés
en rupture de panier à salade.

La fanfare de Boudry n'est pas à
court de renouvellements spectaculai-
res. Bille est devenue l'« Echo de la
brousse ». Ses musiciens déguisés en
bons sauvages noirs, vêtus d'un pagne,
les tamibours étant métamorphosés en
tamtams, défilèrent en soulevant des
tempêtes de rires, cependant que der-
rière eux, sur un char, le roi de cette
nouvelle tribu trônait avec majesté de-
vant la marmite où bouillait un explo-
rateur, fort satisfait de son sort au de-
meurant. D. B.
(Lire la suite en Sme page)

Le cortège de la Fête des vendanges a soulevé
l'admiration enthous iaste d'une foule énorme

Les «Joies annexes » avaient bien fait les choses
L'ouverture de la fête et la soirée de samedi

Samedi à 16 heures, par un temps
radieux, un coup de canon éclatait
sur la ville : c'était le début de la
Fête des vendanges. Des hérauts à
cheval suivis de la « Baguette » par-
couraient te centre de la cité et pro-
clamaient à tous les carrefours , devant
une fou le  déjà importante , l' ouverture
des festivités.

Vingt minutes p lus tard , le cortège
des enfants partait de la place du Mar-
ché , ouvert par un groupe d' accor-
déonistes el fe rmé par les f i f r e s  et
tambours des « Armourlns s-. Il grou-
pait tout un petit monde déguisé ,
masqué , et qui prenait son rôle très
au sérieux ! Ce cortège coloré oà Ton
notait au p assage des costumes réa-
lisés avec autant de goût que d'ingé-
niosité , arrivait à pein e au terme de
son parcours que déjà le. bal s'ouvrait
à l'Hôtel de Ville ; les premiers cou-
p les s 'élançaient et tourbillonnaient
entre les colonnes sous un ciel de ser-
p entins et de guirlandes bordé par  des
lampions. Jusque tard dans la nuit ,
l'auguste bâtimen t devait résonner au
rythme des tangos, des sambas ou des
valses.

A 11 h. 30, une musique lucernoise
donnait concert sur la p lace du Mar-
ché. La f o u l e  se faisait de p lus en
p lus dense , mais ce n'était rien en-
core. Sur la p lace du Port surtout ,
Biais aussi dans Jes rne* dn eej»fj»«,

la bataille de confetti qui avait com-
mencé à 16 heures, se développait
d'heure en heure. Les manèges tour-
naient sans arrêt, dif fusaien t leur ca-
cophonie hurlante. Dans la « boucle »
encombrée, les trams et les trolleybus
avaient pe ine à se f rayer  un passage.

Complet partout
Torais les hôtels de Nierachâtial et

de la région étalant complets pour
la uuit de saimedi à dimanche. Cinq
cents .pensonines ont étié logeas chez
des paintiiiculderis et dams les oa.sennes
de Colombier et 'dru Gbamlet. Bien
des automobilistes ont dû chercher
un gîte pour la maiiit à Bienne ou
à Yverdon. D'autres ont préféré
dormir dans leur voiture.

Ceux de nos hôtes sains abri qui
ne craignaient pas le froid ont som-
meillé sur tes bancs puiblics... Il
est vrai qu'il raie gelait pas.

La nuit des vendanges s'annonçait
bien.

Dès 20 heures, les rues illuminées
étaient noires de monde. L'animation
n'avait peut-être jamais été si gran-
de ni la foule si heureuse. A tout mo-
ment Fattentio-n était attirée par des

« bondelles », des musiques ou des
orchestres juchés sur des camions ou
des chars qui parcouraien t les artères
du centre. Il y avait la « section
jazz » ( I )  de la fameuse fan fare de
Boudry, les « Gais marmitons » de la
Musi que militaire costumés en cuisi-
niers , group és autour d' un fourneau
où s'af fa irai t  te maître queux. Sur la
plate-forme d'un autre camion, deux
clowns meublaient de leurs facéties les
intervalles entre les morceaux de la
f a n f a r e  de Serrières. Il g avait
en f in  l'orchestre des « New Orléans
Wild Cats », suivi p a r  une foule de
fanati ques , les f i f r e s  et tambours zuri-
cois. Peut-êtr e en oublions-nous.

On dansait dan s les rues, à côté
des bandelles , au-dessous des haut-par-
leurs et des grappes lumineuses ; on
dansait dans le p éristyle de l'hôtel
de ville , dans tous les établissements
publics. A la Rotonde , le bal o f f i c i e l
des sociétés locales connaissait le grand
succès.

La temp érature était si clémente
qu 'à une heure du matin encore, on
avait peine à trouver une p lace aux
terrasses des cafés.  Jusqu 'aux bancs
publics qui avaient leur clientèle. La
bataille, de confetti  cessait ; les rues se
vidaient peu à peu. Il  fal lait  bien
dormir un brin avan t le cortège de
dimanche,

J.H.

Nymphes, regonflons nos souvenirs
divers...

Ma mémoire , aujourd'hui , est quel-
que peu brouillée.

Mais je me souviens que le soleil
brillait , comme un grand coup d'é p ée,
étendue soudain , à travers les nuages,
sur Neuchâtel. Une immense fê t e  avait
explosé. Je me déguisai en scaphan-
drier , et p longeai jusqu 'au fond de la
bouteille.

Un monde étrange m'y attendait.
Entre les haies molles des adorateurs

qui ouvraient la bouche , défilait  une
mytholog ie de carton fort.

Une fortune fabuleuse avait été
vouée à l'édification de montagnes
multicolores et de bijoux en fleur
massive.

Des déesses lançaient leurs bras de
tous côtés , distribuant aux foules  des
baisers bien calculés, très joliment of -
ficiels.

Et pendant une heure , le mande en-
tier parut s'immobiliser, le temps s'e f -
frangea autour de cette procession ve-
nue d' une autre époque , de 1900 peut-
être, quand la langoureuse divinité da
Rococo disait tout avec des fleurs.

Il p leuvait des confetti , et nous en
bûmes jusqu 'à la lie.

Jean-Marte VODOZ.
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Bureau de la ville cherche, pour entrée
immédiate ou à convenir,

;.; JEUNE EMPLOYÉE
intelligente, travailleuse et consciencieuse,
bonne dactylographe, pour divers travaux.

Faire offre manuscrite avec copies de cer-
tificats et prétentions de salaire sous chiffre
P 6404 N. à Publicitas, Neuchâtel.

LA PASSAGERE

DU « CÉNACLE »

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 20
Imcien PBXOX.Y

Les gendarmes, bien sûr, n'étaient
plus les mêmes qu'alors, mais tous
les gendarmes se ressemMiaieTiit pour
lui , sous le képi. La pièce aivai't été
repeinte, des affiches neuves rempla-
çaient les •an.ici'enn'es suir les murs, un
posite-trécepteuir de radio .trônait à
l'emiplaoeimen't du vieux oartonnier
vert, mais l'odeur demeuirait iden-
tique à celle d'autrefois : relents de
stieuir, de graisse d'armes et de sou-
pe aux choux ; on avait posé des
rideaux aux fenêtres, mais les vitres
n'en .restaient pas moins aussi sales
•que jadis.

Rien ne changeait jamais dans le
comportement .des hommes...

—. Mes respects, monsieur le com-
missaire divisionnaire, répondit au
garde-à-vouis, le ohef de brigade.

Ils étaient trois qui le regardaient
comme un mouton à cinq pattes ;
¦trois presque jeunes au visage éner-
gique et intelligent.

— J'ai pensé que vous pourriez

avoir besoin de monde, alors j 'ai
gardé deux hommes au casernement
pour les mettre, ile cas échéant , à vos
ordres, expliqua le maréchal des
logis-ohef.

Ainsi, le bruit de sa présence à
Ploulan'rec s'était répandu dans le
bourg. Excellente chose que cela !
Plus on dlabauderail , mieux cela vau-
drait .

— Bonne idée, chef.
Il les invita à se mettre au repos

et leur serra la main. Tous les trois
portaient une alliance .

— Bonne idée, reprit Blancho.
Toutefois, j 'en ai une (meilleure à vous
soumettre, chef. Je voudrais que vous
Bâchiez votre femme et celles de vos
subordonnés, dans le village. Qu'el-
les bavardent uu peu ici et la et ra-
content qtfHoël de Trédez a été trou-
vé assassiné, sur la plage de Saint-
Efflam. L'autre jour, j 'avais chargé
l'inspecteur Le Gall de vous recom-
mainder de garder cela secret ; au-
jourd'hui, c'est le contraire qu'il faut
faire. Compris ?

— Compris ! monsieur le commis-
saire divisionnaire.

— Que ces dames donc crachent
le morceau et qu'elles ouvrent bien
grandes leurs oreilles ensuite. Je
veux qu'elles vous répètent tous les
commentaires que va soulever leur
histoire — tous, même ceux qui peu-
vent paraître les plus idiots — com-
pris ?... Bon ! Vous noterez bien tout
et vous m'en rendrez compte lors-
que je reviendrai vous voir , oe soir
ou demain matin. Inutile de faire un

rapport écrit ; des notes seulement.
— Des notes seulement, monsieur

le commissaire divisionnaire. J'ai
très bien compris ce que vous vou-
lez.

— Parfait ! Alors exécution...
Le chef de brigade sortit pour

monter faire la tournée des loge-
ments. Blancho décrocha l'appareil
téléphonique et appela l'état-majoir,
à Saint-Brieuc.

— Où habile maître NédeHee ? de-
mandait-il aux gendarmes, en atten-
dant la communication.

— Derrière l'église, dans la .rue du
Presbytère. Il y a un panonceau à la
porte.

Saint-Brieuc était en ligne et son
correspondant avait dû reconnaître
la voix du oommissaire, puisque ce-
lui-ci ne fit que répondre affirmati-
vement et écouter ensuite.

Lorsqu'il raccrocha, ses yeux
avaient un éclat oruel qui n 'échappa
pas aux gendarmes.

— Connaissez-vous parfaitement
la régioni ? questionna-t-il. Pouvez-
vous me dire, avec précision, les dis-
tances exactes qui séparent les ag-
glomérations que je vais vous énu-
mérer ?... Paimpol de Port-Blanc,
d'abord ?

Le plus âgé de ses interlocuteurs
répondit :

— Une trentaine de kilomètres,
plutôt plus que moins.

— Lannion de Port-Blanc ?
— Environ vingt-cinq kilomètres,

par la route de Kermaria-Sullaird et
Penvenan,

— Locquéniau de Port-Blanc ?
Le problème semblait plus diffi-

cile. Les deux gendarmes en discu-
tèrent et, finialement, se mirent d'ac-
cord.

—¦ Une quarantaine de kilomètres
dirent-ils expliquant, afin de fusillier
leur hésitation : Locquémeau est au-
delà de Lannion et c'est rare qu 'on
aille par là, monsieur le commissai-
re.

— Bon ! Dites-moi mainten ant,
quelle distance sépare Ploulanrec de
Port-Blanc ?

—¦ Vingt-quatre kilomètres.
Le commissaire invita les deux

hommes à s'asseoir et s'instaiila lui-
même sur la chaise du chef de bri-
gade.

— Ecoutez-moi bien, les gars ! re-
prit-il ensuite. Vous allez filer im-
médiatement à Port-Blanc ; vous y
trouverez deux de vos collègues de
la brigade de Tréguier. Vous leur
expliquerez que j e vous envoie pour
les aider, parce que vous connaissez
le signalement des individus aux nom-
bre desquels se trouve celui que je
cherche.

»En un mot, voici l'histoire : un
bateau , le « Cénacle », a été vu le
24 mai, vers dix heures du soir, tout
près de la pointe de Port-Blanc où
il a certainement abordé. Le « Céna-
cle » appartenait à Hoël de Trédez
qui , vous le savez, a été assassiné ;
et l'assassin est monté à bord à ce
moment-là , dans l'intention de com-
mettre son crime plus tard , au large.
Cet assassin peut être, soit :

» Un officier de parachutistes nom-
mé Sapon : î m. 80, mince, 30 afis
environ , au visage maigre et aux
cheveux châtain clair.

» Un chirurgien de Lannion, le
docteur Komarko : 1 m. 65, trapu ,
40 à 45 ans, tête ronde, cheveux
noirs.

» Le directeur dti sanatorium de
Bresteléoc, Ile docteur Popelin , que
vous connaissez.

» Le notaire de Ploulanrec, Me
Nédelilec.

» Le docteur Navailles , qui habile
Paimpol et que vous connaissez éga-
lement.

» Et enfin, le nommé X... celui con-
tre lequel une information pour as-
sassinat sur la personn e d'Hoël de
Trédez a été ouverte et le demeure.
Vu?

Tant qu'il s'était agi de personna-
ges dont ils pouvaient se représenter
l'aspect, les deux gendarmes avaient
parfaitement compris. Mais le der-
nier de l'énumération, cet X... sans
signalement, leur faisait perdre pied.
Blanch o sJen rendit compte.
— J'ai ajouté le nomm é X... à ma

liste, parce que voyez-vous, il ne
faut rien négliger. X..., c'est l'incon-
nu toujours possible dans une en-
quête, mais bien invraisemblable
dans l'affaire présente.

» Votre tâche va donc consister à
trouver des témoins qui, non seule-
ment ont vu ie « Cénacle », mais éga-
lement, ont vu monter un homme à
bord . Si vous en trouvez, vous vous
appliquerez à recueillir un Signale-

ment aussi précis que possible de
cet homme. Restez sur place —¦ mes
services couvriront vos frais — et
attendez que je vienne vous retrou-
ver à Port-Blanc.

Cette fois, ils avaient compris et il
pouvait leur faire confiance.

— A bientôt , les gars, leur " dit
Blancho en s'en allant.

L'air farouche, Blancho demanda
le chemin de la maison du notaire
à presque tous les gens qu'il croisait.
Sur son passage, les rideaux des fe-
nêtres se soulevèrent en plus grand
nombre encore qu'une heur e et demie
plus tôt. Les cervelles et les langues
allaient travailler, à Ploulanrec-en-
Trégor !

Il franchit le seuil de l'étude de
Me Nédelttec et se trouva en présen-
ce d'un adolescent boutonneux qui
Qui déclara être le premier olerc de
l'officier ministériel.

— Où est le second ? s'enquit-il
gracieusement.

— Il n 'y en a point...
— Et le notaire, est-ce qu'il est

l à?
— H est dans son cabinet.
L'adolescent lui montra une porte

et s'inquiéta :
— C'est Me Nédellec que vous vou-

lez ?
Le commissaire l'écarta d'un re-

vers de main et entra dans le bu-
reau.

(A suivre)

Importante entreprise de la branche
alimentaire de Suisse romande cherche

un jeune

aide-
correspondant

pour correspondance française et tra-
vaux divers.

Possibilités de visiter occasionnellement
la clientèle.

Adresser offres écrites manuscrites dé-
taillées avec copies de certificats et
prétentions de salaire à H. X. 612 au

bureau de la Feuille d'avis.

Manufacture d'horlogerie biennoise
cherche à engager quelques

HORLOGERS
COMPLETS
pour le remontage de pièces

automatiques.

Adresser offres détaillées, sous chiffre
C. 40465 U. à Publicitas, Bienne.

Nous engageons un

employé de fabrication
pour notre bureau d'acheminement, un

jeune homme
pour notre bureau de fabrication.

ACIERA S. A, LE LOCLE

Nous cherchons une

EMPLOYÉE
DE BUREAU

| habile et conscieucieuse pour notre
département bijouterie. Langue
maternelle française, bonnes no-
tions d'allemand.

Adresser offres détaillées à Cen-
dres & Métaux S.A., Bienne.

Inspectorat de la branche horlogêre offr e
poste

d'inspecteur
à collaborateur ayant déjà l'expérience de
la branche et pouvant fournir de bonnes
références. Seront également prises en con-
sidération les offres de candidats ayant oc-
cupé des postes similaires en dehors de
l'horlogerie. — Offres avec curriculum vitae,
photographie et prétentions sous chiffres
AS 17388 J aux ANNONCES SUISSES S.A.
« ASSA », BIENNE.

A vendre drocoa-
stan,

« Lambretta »
Luxe, modèle 1961,
en parfait était de
marche. Prix à dis-
cuter. S'adresser à
Mme Bâmnimger, res-
taurant dm Château,
Boudry. Tél. 6 40 08.

Au Bûcheron \
Ecluse 20 )

NEUCHATEL \

achète et vend tous .'
meubles d'occasion i

Tél. 5 26 33 i

LE D O C T E U R

Jaques Perrenoud
SPÉCIALISTE FM H - MÉDECINE INTERNE

ANCIEN ASSISTANT
de la Policlinique chirurgicale de Genève (Professeur Patry)

de la Clinique dermatologique de Genève (Professeur Jadassohn)
de la Policlinique gynécologique et obstétricale de Genève

(Professeur Chatillon)
de la Clinique thérapeutique de Genève (Professeur Bickel )

du Service de médecine Interne de l'hôpital des Cadolles
à Neuchâtel (Docteur Barrelet)

ouvre son cabinet de consultation
le 4 octobre 1954 rue du Seyon 8

Reçoit sur rendez-vous tous les jours sauf  le jeudi

TÉLÉPHONE 5 78 48

Dr Secrétan
DE RETOUR

Machina à calculer
& louer à la journée,

à la semaine ou au mois

(Reymoid
NEUCHATEL

Rue Saint-Honoré 9

Ecole Tamé
Concert 6

Tél. 518 89 ou 5 59 56

Prochain cours
de commerce

et de secrétaire
sDÉBUT :

11 octobre 1954
AIMEZ-VOUS UflM
LE PAIN SEC ? nwl,

ACHETEZ ALORS LA
BOITE A PAIN MÉ-
TALLIQUE. DESSINS

ASSORTIS
Modèle rectangulaire

depuis Fr. 8.60

MBMlIflDuk
NCUCliATEl

Aide et conseils
aux mères et futures mères

CONFECTION DE : \,

layettes et vêtements d'enfants
tous les MERCREDIS

de 15 h. à 18 h. 30 et de 20 h. i 22 h.

Restaurant neuchâtelois, faubourg du Lac 17

La famille de Monsieur Jules RACINE
remercie très sincèrement toutes les person-
nes qui l'ont entourée dc leurs témoignages
de sympathie et les prie de trouver ici l'ex-
pression de sa vive reconnaissance.

Cressier, le ler octobre 1954. '

Toute votre

LITERIE
neuve et réfection

par

N. J U N O D
TAPISSIER

Louis-Favre 19
Tél. 6 41 10

Travail soigné
et de toute confiance

¦jjPwfîj

A toute demande
de renseignements
prièr e de joind re
un timbre pour la
réponse.

Administration de
la « Feuille d'avis
de Neuchfttel »

L,0uez
A r hrf^ r- GRACE Aux —i/iu t P E T I T E S
V&nicZ ANNONCES

V FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

:::::!:!:::i:ii::::i::H:::ii:n!i!::::i::H!:::::::::M:::iH:::::i::::::::ii

Pour Fr. 3.50
faites laver vos

COUVERTURES
DE LAINE

à la
Blanchisserie nouvelle

Areuse. Tél. 6 3151

Jeune

DÉBUTANTE
cherche place dans un
bureau de la ville pour
la comptabilité. Entrée
immédiate ou date à
convenir. Adresser offres
écrites à R. Z. 589 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche d'occasion
um

sommier
et un

matelas
en parfait état. Largeur
maximum 120 cm. —¦
TéL. 5 46 44.

Cherchés
un fauteuil ancien
quatre à six chaises

neuchateloises
une table demi-lune
une ancienne pendule

neuchâteloise
une lanterne ou vi-

trine de pendule
neuchâteloise

un ancien bureau
neuchâtelois

un ou deux tableaux
à l'huile
(époque romantique
suisse ou française)
Offres sous chiffres

A. B. 608 an bureau
de la Feuille d'avis.

« Peugeot 203 »
belilie occasion, (bon mar-
ché), à vendre . S'adres-
ser à B. Droz, Parcs 114,
Neuchâtel 6.

Pommes de terre
d'encavage
« Bintje »

Louis Perrenoud, Corcel-
les (Neuchâtel). Télépho-
ne 8 14 27.

A vendre une poussette

« Royal Eka »
en très bon ébat. Adres-
ser offres écrites à B. A.
609 au bureau de la
Feuille d'avis.

Meubles anciens LOUP
va partout pour acheter.

Place du Marché 13
Tél. 5 15 80

Ainioienines

lampes à pétrole
somt achetées par collec-
tionneur. Se rend sur
place. — Adresser offres
écrites à A. I. 604 ou bu-
reau de la Feudiite d'avis.

La personne qui a pris
soin dVuri

manteau de pluie
au concours de Lignières,
le Hindi 27 septembre est
priée de le remvoyer à
Arthur Aubert, Sava-
gnier.

Nous cherchons

mécaniciens - osililleurs
mécaniciens - ajusteurs
mécaniciens - réparateurs
de machines
jeunes manœuvres

pour travaux sur machines. Edouard Dubied
et Cie S. A., Couvet (NE).

Jeune fille intelligente, distinguée,
trouverait place de

VENDEUSE-SERV EUSE
à la confiserie Moreau , à la Chaux-
de-Fonds et au Locle.

Faire offres avec photographie et
copies de certificats.

On cherche une

ouvrière
ayant bonne vue pour
petits travaux dhorioge-
rie. Adresser offres écri-
tes à O. X. 6)13 au bureau
de la Feuille d'avis.

Bon
ébéniste-
menuisier •

ayant de sérieuses réfé-
rences et dix ans de pria-
tique, cherche emploi à
Neuchâtel ou aux envi-
rons. Tél. 8 25 61.

Jeune hoimime d'une
vingtaine d'animée, ayant
fait un apprentissage de

BOUCHER
cherche place à Neuchâ-
tel pour le 15 novembre.
Adresser offres écrites à
A. O. 607 au bureau de
la Feuille d'avis.

VOYAGEUR
ou

VOYAGEUSE
est demandé (e) par In-
dustrie textile (lingerie
hommes) pour la vente
de ses articles à la clien-
tèle privée. Occupation
fixe ou accessoire. Bon
gain . Ecrire sous P. 72-
12 V. à Publicitas, Vevey.

Deux bons ouvriers

menuisiers
sont demandés pour tout
de suite ou époque à
convenir. Place stable
pour ouvriers sérieux. —
Entreprise Corsini, Fleu-
rier.

Vendangeuses
sont demiaindiêes." S'adres-
ser à la Station d'essais
viticoles, Aawemiier. —
Tél. 8 21 07.

Nous cherchons pour
fin octobre urne

sommelière
Débutante acceptée. S'a-
dresser à l'hôtel Fédéral,
les Verrières. Tél. (038)
9 3il 65.

Sommelière
présentant bien, sachant
le français et l'alieimiaud,
•ocininiaissiant les deux ser-
vices, trouverait place
stable et bien rétribuée.
Œlnitré© lie ler octobre
ou date à convenir. Faire
offres avec photographie
au Buffet de la gare,
Saint-Imier.

Ebéniste qualifié
de nationalité aileanan-
de, partant bien le fran-
çais, cherche place sta-
ble. Adresser offres écri-
tes à A. D. 606 au bureau
die la Feuille d'avis.

Jeune fille
de 18 ans, possédant
qiielques notions de fran-
çais cherche place pour
aider au magasin et au
ménage. Vie de famille
et congés réguliers dési-
rés. Adresser offres avec
indication de salaire à
Lyd'la Hauser, Solvwendi,
Riffeurnatt (Berne).

Jeune Espagnole cher-
che

PLACE
dans bonne famille pour
s'occuper des enfants et
aider au ménage, contre
logeimienit, entretien et
petit salaire. Ecrire sous
A. L. 602 au bureau de
ila Feuille d'avis.

Tourneur qualifie
Italien, cherche pour tout
de suite emploi à Neu-
châtel ou environs. —
Adresser offres é'crites à
A. K. 603 au bureau de
la Feuille d'avis.

«iiiim.ii ,iiinii>iiii iirrTBiiïïri

Garçon de 17 ans cher-
che place dans

GARAGE
comme manœuvre ou
« servlcemiau ». Paire af-
fines avec prix à Maurice
Godel, charpentier, Dom-
d'idiier (Fribourg).

Visiteur
pierriste

qualifié, huit ans dans
fabrique d'horlogerie,
cherche place analogue
eu dans fabrique de pier-
res ou association. Faire
offres sous chiffres P.
6456 N. à Pulblitoiftas,
Neuchâtel.

Jeune AIMernianide
(34 ans), déjà dans le
canton,, cherche

PLACE
dians famille pour aider
à tous les travaux du
ménage. Quelques con-
naissances de . français.
Vie de famille désirée.
Entrée salon embembe. —
Offres à Mlle Marie-Lout'-
se Vogelmamn, p. a. Dr
Borel, Dernier.

Sténodactylographe
expérimentée, de langue française,
sachant si possible l'allemand , serait
engagée par importante industrie du
bâtiment. Place stable, bien rétri-
buée, travail intéressant.
Adresser offres sous chiffres D. E.
610 au bureau de la Feuille d'avis.
Joindre curriculum vitae, certificats
et références.

|- -.:.P2Ht-:--'-|
¦mf^ui COMMUNE DE

ip LANDERON-COMBES

EMPLOYÉE
La commune du Landeron met en soumis-

sion le poste d'employée dans l'administration
communale.

Pour tous renseignements et conditions,
s'adresser au bureau communal jusqu'au 9
octobre 1954.

Le Landeron, le 30 septembre 1954.

CONSEIL COMMUNAL.

¦l'U «
Je cherche

terrain à bâtir
quartier Valangines -
Maujobia. Adresser offres
écrites à A. R. 574 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Nous engageons :

un ajusteur qualifié
un contrôleur expérimenté
un fraiseur qualifié

ACIERA S. A., LE LOCLE

JOLIE CHAMBRE
à louer , à l'Evole, à cinq
minutes du centre, à Jeu-
ne homme sérieux. Salle
de bains à disposition.
Tél. 5 42 94.

Jolie dhwainyre pour
demoiselle ou monsieur
sérieux, chez M. Giroud,
Maililefer 7. Tout confort.
Eventueillemient petit dé-
jeuner ou part à la cui-
sine.

Appartement
demandé à Neuohâtel
(en ville) deux ou trois
chambres au soleil , pour
époque à convenir, pour
deux personnes honnê-
tes et solvables. — Prix
moyen. Ecrire sous F. I.
539 au bureau de la
Feuilite d'avis.

Je cherche, à Neuohâ-
tel un

LOCAL
d'environ 70 ms pour le-
çon de gymnastique. —
Adresser offres écrites à
Q. F. 529 au bureau de
la Feuille d'avis.

Fr. 200.—
de récompense à qui me
procurera un

APPARTEMENT
de trois à cinq cbamibres.
Faire offres écrites sous
A. B. 496 au bureau de
la Feuille d'avis.

HH
Employé communal

cherche um

logement
d© quiatre chambres,
bains, jardltai si possible,
ouest de la ville préféré.
Adresser offres écrites à
A. E. 605 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jolie ohaimibre au cen-
tre. Libre tout die suite.
Dernianider l'adresse du
No 546 au bureau de la
Feuille d'avis.

Belle chambre, tout
confort, avec pension
soignée. Clos-Brochet 4,
2rne étage, à gauche.

A louer, pour date à
convenir, dans immeu-
ble neuf aux Oarrels, un

logement
d'une chambre

ohauftfaige central eéraé-
nsfl. S'adresser à l'Etude
Jeanneret et Soguel . Mô-
le 10, Neuchâtel, Télé-
phone 5 11 33.

Joli STUDIO
meublé

avec culsiinjette et balcon.
Liserons 9. S'adresser à
E. Boillet, rez-de-chaus-
sée. Tél. 5 22 36.

BUREAUX
trois pièces et demie, ler
étage, en plein centre, à
louer. Libres pour tout
de suiite. Adresser offres
écrites à V. A. 555 au
bureau dis la Feuille
d'avis.

A louer
près de k gare

ohaimlbre mieufblée, à mon-
sieur sérieux. Tél. 5 72 45.

Chiamibres, un ou deux
Hits, confort , 55 fr. Pen-
sion ou non. Sablons 8>1,
3rne, à gauche.

Pour cause imprévue,
&i louer pour le 24 octo-
bre 1954 ou date à con-
venir,

appartement
de trois pièces, tout con-
fort, loyer modeste, à
l'est de la ville. Adresser
offres écrites à G. T. 460
au bureau de la Feuille
d'avis.

Importante maison de commerce de la place
engagerait tout de suite ou pour époque à con-
venir une

JEUNE FILLE
intelligente et travailleuse, sachant si possible
écrire à la machine, pour petits travaux faciles
de bureau . — Offres détaillées avec références
sous chiffres H. O. 611 au bureau du Journal.

MAITRE INTERNE
DE FRANÇAIS

demandé par Institut de Jeunes gens à la cam-
pagne.

Adresser offres sous chiffres P. L. 39159 L., à
Publicitas, Lausanne.
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<y. ŷ \ \ M ]  J V) DE NOTRE RICHE ASSORTIMENT
/ V- rCL.-. ¦¦ ¦ ¦ comme pratique

A
> ¥- . K1 Uni et fantaisie 175jjf. | ' ; % As ¦ ¦ comme lavable g # *̂

largeur 90 cm. le mètre WÊ

¦ ¦ comme avantageux

. L ® . .  comme sonde Dessins nouveauté l̂ 5 0
«1* ĝ.¦ « ; • • • - . ¦ \ H S sur fond blanc largeur 130 cm. . . le mètre mmWmw
ému u m comme transparent

JL . . eomme idéal Réversible fi 25
¦ ¦¦: ; .J,'. --"' '«Éfe  ̂ „ rnrnmn ^r i a r m a n t  spécialement pour nappage blanc et envers ^|" ' ^  ̂¦ " 

Comme Cnaimani carreaux rouges ou bleus . . largeur 130 cm. ^F

I 4 Nappe plastic j m _- . § m ' Ii m V'"\ "̂ 311 P^^ml : '¦ '-w*Ẑ rJm I 8*1
/ # m- A '°'' ('essm filet blanc sur JE "̂  Hnî HSr^^S^^SK^^KB^^V ĵ^JMÉ^BI!Wyj |
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foncl 
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Rideaux pour cuisine et salle de bains, nappes, etc.

Voitures d'occasion 1
PoilffOnt 9IM 19<i9 , 7 GV" 4 vitesses, limousine
rCUgCUl £UW; 4 portes, noire, toit coulissant,
chauffage-dégivrage, intérieur en cuir, peinture neuve, | "  j
voiture soignée Fr. 3900.— j J
PoiBCPni 9f)9 1948,6 CV., 3 vitesses, revisée en 1953, * |
r cUgCOI £lf£j limousine verte, 4 portes, toit cou-
lissant, intérieur housses, garantie trois mois Fr. 2300.—

Doiltyont 9(19 1948, 6 CV., 3 vitesses, revisée en 1953, i j
rCllÇBOI £U£j limousine grise, 4 portes, toit coulis-
sant, chauffage-dégivrage , garantie trois mois Fr. 2000.— j •; j

Poncent 9119 1̂ '* ' ^'' ' vitesses, limousine [ $
rcUgCUl £U£j bleue, 4 places, 4 portes, en bon
état de marche et d'entretien Fr. 1900.—

DOIKTOAI 9fl9 1939, 6 GV>* 3 vitesses, cabrio-limou-
rcUgCUl &U£ j sine grise, 4 places, 4 portes, mo- ; ^teur revisé Fr. 1900— j

Aliefilt ^'̂ > limousine 4 places, 4 portes, verte,
HUSIlilj en bon état de marche et d'entretien , (5 CV. ^Fr. 1500.— y
FAMI TfllIIIIIÇ M '&> belle conduite intérieure, 2 \' [ 'A
rUTU IC IUIIHO J portes, moteur revisé, voiture ga- j ' ; ]
rantie Fr. 2500.— |
final Panlaîn 1949-1950, belle limousine grise, 4-5 ! !
Upcl Udjlldlll, places, 13 cv> > grand coffre, très ! j
soignée, moteur neuf , vitesses au volant de direction , ga-
rantie Fr. 3500.— 1

PilrAOlt l*î 1951> limousine 15 CV., 5-6 places, 14
UIIIUCII I W J CV., vert foncé , bon état de marche | |
et d'entretien Fr. 2500.—

Ilillmann MinY 1947> 6 cv- 4"5 Places> 4 p°rtes' ' îmuman» IIIIHAj toit coulissant, bon état de mar- i
che et d'entretien Fr. 2000.— ':" \
Maeh fiflfl 1947, limousine 5-6 places, 14 CV., revi-
Nddll UWWj sée en 1953, couleur marron, bon état de
marche et d'entretien Fr. 3500.— !
Nach Ramhlor 1954, dernier modèle luxe, 16 CV., :
119911 naillUICI f 4 portes , vert deux tons, climati- !
sation , radio , Overdrive , voiture de présentation , ga- I i
rantie d'usine , (Fr. 15.875— neuve), cédée au prix de

Fr. 13.000.— I

GAMGE DU LITTORAL 1
J.-L. Segessemann - Neuchâtel

Agence « Peugeot » i
au début de la nouvelle route des Falaises

Tél. 5 26 88 ' . j
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La bonne B̂ÊÊÊÈ!±- Pour le bon

enseigne nPû w soit imerçusî t
^K». j— TJB IBSm^sm VMWÊÊi V t̂m VttîmWmWmWmWmMV&Bm WMm ^^m Wm V

Enseignes sous verre ^H jj | ^W et inscriptions aux vernis
et inscriptions sur vitrines ^^^^^  ̂ luminescents

p einture M. THOMET FILS Ecluse 15

Î 

CONTRE ;
rhuimaitis<mes, lumbagos, sciati-
qmes, troubles digestifs, refroi-
diswemerutis.

CHAUDE :
en laine Manche dirrétréoisisable,
proouire une douce chaleur aux
reinis, à l'abdomen.

Ù iTKS ĵSfB  ̂ AGRÉABLE À PORTER :
1 I 1 J I L ' 8 F 1 I I ? ¦ d'une extraordinaire souplesse,

18 I I *] , p \\A I N V I M n'e comPriim e Pas' ne sêne Pa,s -

'̂ ^éf nmW.Œ JsM ^ i^t iSmuZ^Ê ^n vente : Toutes pharmacies ,
f f & &f f l > Mn m' y* " - SBvSjÉk drogueries et bandagistes
ffV<gW^WWWlWB REFUSEZ LES IMITATIONS
^mmWmmmmmms^m\mm»imtMVsmr Exàigez lia gainainitie reimiiise
"̂ |̂ ;̂ .jî »^^™^^Bèiïi£B^- avec chaque ceinture

Fabricant-concessionnaire : SPORFLEX S. A., Genève - Tél. (022) 32 46 15

MONTRES ET BIJOUX chez I
«Sk MT ~~ éB Orfèvrerie L

4P f - ^nj C t X tf V C A J  Bijouterie ï ;
JM—¦——â— ^ZSr Seyon 5

¦
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OQef er Zurich

Demandez
le catalogue

Modèle spécial depuis
Fr. 148.-

R. CRETINIER
Cycles

Voitures d'enfants
Couvet (Ne)

Tél. 9 22 44

VIN ROUGE
lre qualité

Vino nostrano, cle mon
pressoir, Fr. 1.40 le lirbre.
Montagne, Fr. 1.20 le 1.
Barbera, Fr. 1.70 le 1.
Valpolicella, Fr. 1.75 le 1.
Chianti extra, Fr. 1.85
le 1. départ Looairno, à
partir die 80 litres. —
Eohainitdllons gnaitulits.
Deimianidez prix courant.
Exipèdilitilion de Irulte,
Muralto (Tessin). Tél.
(093) 7 10 44., oase pos-
tale 60.

Fr. 32.80
Combinaison très appréciée

en daim noir et verni,
la chaussure de l'élégante

(bout , contrefort et talon vernis)

CHAUSSURES

3.Kui4h
Seyon 3 NEUCHATEL i

• OPTIQUE
• PHOTO

• CINÉ

Martin Luther
MAITRE OPTICIEN

NEUCHATEL - Place Purry 7 - Tél. 513 ^7
(Maison fondée en 1852)

C "  
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à partir.de ml%m vL-àW IjLgf --^
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•.:.-'!¦ |_es machines â aâattionner O LTMPlAaccé-
jO  ̂! lèrent 

et 
facilitent 

le 
calcul. Elles peuvent sa

| Ĥ Jfi • I manier d'une seule main , -les yeux fermés ».

mmsi JB 
Grâce au clavier «non-stop» , il est possible

K' y^ ïï -' i d' inscrire de nouveaux chiffres tout en tirant

Ĥ  vH 'e tota
'

et 
' e s°

us-toia |-
• '¦ j È ^tm t  Modèles électri ques ou é main , capacité de 8/9 t» H/ 12
fiKIjr̂ Ijl ; chiff reg, Qhqriot mobilo et chariot «shuttle». _^___

MACHINES DE BUREAU OLYMPIA S.A.
Prospectus ainsi que démonstration sans engagement par l'agence

exclusive à Neuchâtel :

MONNIER ROBERT
Neuchâtel, Bassin 10, tél. (038) 5 38 84

A VENDRE
uime armoire à deux por-
tes, uinie commode, une
taible de iniuiit d'eaufiamit ,
couitouir crème, robes et
mainteaiuK pooirr fililettes
de 10 à 11 ams. Rue diu
Seyon 17, 4me étage, à
giamorue. Tél. 5 48 84.

f  Fromage au cumin i
I H. Maire, r. Fleury 16 J

A VENDRE
pour canuse de double
emfpioi, umie miachiline à
ooudire éHeotirlquie « Sin-
ger » et une miaclhilne à
oailouleir « Cornet». Télé-
phonie 8 19 06.- Maurice
Bugnon, Grand-Bue 5,
Coranondrrècfhe.

A VENDRE
A venidire tout de sulite

cinq ovales
die 600 à 900 Mitres, unie
outve de 1700 Mitres et un
beaiu pressoir de 10 ger-
les. S'aidiresseir aju télé-
pfhone (038) 6 3180.

Standard-vanguard 10 HP.
munie des plaques et assurance jus-
qu'au 31 décembre est à vendre par
particulier pour cause de double
emploi. Voiture spacieuse six places,
carrosserie gris-vert, intérieur cuir
gris-vert, entretien parfait. Excel-
lente grimpeuse. Acumulateur neuf
de ce jour. Prix avantageux. — Télé-
phoner au (039) 218 38.

Depuis Fr. 8.50

3 chambres à coucher modernes
à vendre

1 en noyer foncé avec entourage, sur socle ;
1 en noyer clair ;
1 en bouleau flammé doré.

AU choix Fr. 1500.- la chambre
Chaque modèle se compose de lits jumeaux ,

2 tables de nuit, 1 coiffeuse, 1 armoire 3
portes.

De fabrication particulièrement soignée,
chaque chambre est neuve de fabrique, livrée
et installée franco.

Fiancés, amateurs de beaux meubles, fixez
aujourd'hui encore un rendez-vous, nous ve-
nons vous chercher en automobile au mo-
ment qui vous convient le mieux et vous
reconduirons à votre domicile.

La visite de nos 3 étages d'exposition
vous convaincra qu'il est toujours préférable
d'acheter directement et sans aucun intermé-
diaire à

Ameublements ODAC , Fanti & Cie, Couvet
Tél. (038) 9 22 21 ou 9 23 70

PET IT -S U ISSE (jç\
ET CARRÉ (̂W Â L̂)
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Aucune surprise ne fut enregistrée au cours de la 5me journée
du championnat suisse de football

Chaux-de-Fonds est le seul club invaincu de ligue nationale
Les résultats enregistrés par les

équi pes du groupe de tête sont
conformes aux prévisions. Il en
résulte une modification qui nous
paraît j u s t i f i é e :  la chute de Lau-
sanne de la 2me à la 4me p lace.
Si Lausanne mérite d'être p lacé
au haut du classement, cette équi-
pe connaît , toutefois  en ce début
de saison , un manque de « f in ish  »
certain.

Thoune. vainqueur de Bâle ,
émerg e du peloton de 2me posi-
tion et est premier avec Chiasso.

Ligue nationale A
Chiasso - Zurich 4-1
Granges - Chaux-de-Fonds 0-2
Grasshoppers - Young Boys 3-2
Lucerne - Bellinzone 3-1
Servette - Lausanne 4-3
Thoune - Râle 2-1

MATCHES BUTS
J. G. N. P. p. c. Pts

Chaux-de-Fds 5 5 21 5 10
Grasshoppers 5 4 — 1 22 8 8
Servette . .  5 4 — 1 15 S 8
Lausanne . .  5 3 1 1 16 7 7
Thoune . . 5 2 21  9 12 6
Chiasso . . 5 3 — 2 9 14 6
Zurich . . .  5 2 — 3 6 8  4
Lucerne . . 5 2 — 3 8 10 4
Granges . . 5 2 — 3 4 8  4
Young Boys . 5 1 1 3 11 10 3
Bellinzone . 5 1 1 3  5 7  3
Bâle . . . .  5 1 1 3 6 10 3
Lugano . . 4 1— 3  2 11 2
Fribourg . . 4 4 3 19 0

Ligue nationale B
Bienne, tenu en échec par Ber-

ne, perd la première place au pro-

f i t  de Nordstern qui f a i t  une bril-
lante rentrée en ligue nationale.

Aucune surprise n'a été enregis-
trée dans ce groupe , de sorte que
le classement ne subit que d ' inf i -
mes modifications.

Cantonal , qui subit sa bme dé-
fa i t e  consécutive, conserve néan-
moins sa 12me p lace , car Saint-
Gall et Locarno, très fa ib les  cette
saison , n'ont toujours aucun point
à leur ac t i f .  La situation du club
neuchâtelois emp ire cependant , car
les clubs qui le précèdent  au clas-
sement , gagnent des points.

Berne - Bienne 2-2
Blue Stars - Soleure 1-1
Locarno - Schaffhouse 1-4
Nordstern - Yverdon 5-0
Saint-Gall - Young Fellows 1-3
Winterthour - Cantonal 4-2

JIATCHES BUTS
J. G. N. P. p. c. Pts

Nordstern . 5 4 1 — 17 5 9
Bienne . . .  5 4 1 — 19 8 9
Winterthour . 5 4 — 1 1 8 12 8
Schaffhouse . 4 3 1' — 10 3 7
Urania . . .  4 3 — 1 7 5  6
Malley . . .  4 2 1 1 11 8 5
Soleure . .  5 2 1 2 12 8 5
Berne . . .  4 1 2 1 5 5  4
Blue Stars . 5 1 2 2  5 8  4
Y. Fellows . 5 2 — 3 13 17 4
Yverdon . . 5 — 3 2  5 13 3
Cantonal . . 5 1 — 4  8 17 2
Saint-Gall . 5  5 11 19 0
Locarno . . 5 5 2 16 0

Première ligne
U.S. Bienne-Boujean-Martigny 3-1
Central - Mont reux 1-3
U. S. Lausanne - Sion 4-5
Monthey - Sierre 2-1
La Tour - Vevey 1-0

Deuxième ligue
Etoile I - Neuveville I 3-3
Aile I - Tramelan I 1-2
Tavannes I - Reconvilier I 1-1
Fleurier I - Bassecourt T 4-2

Troisième ligue
Neuveville II - Noiraigue I 4-2
Blue Stars I - Saint-Biaise I 2-4
Chaux-de-Fonds II - Floria I 0-5
Courtelary I - Etoile II 3-2
Le Parc I - Saint-Imier II 1-0

Quatrième ligue
Le Parc II - Floria II 1-15

Juniors A
Courtelary - Etoile 3-3

Granges - Chaux-de- Fonds 0-2 (0-1)
De notre envoyé spécial :
C'était hier à Granges le grand

« derby » horloger, aussi une foule
considérable était accourue. On dé-
nombrait , en effet, environ 7000
spectateurs, dont un bon nombre de
Chaux-de-Foniniers.

Le temps était propice au foot-
ball , le terra in parfait, lorsque les
équipes firent leur entrée sur le ter-
rain. En voici la composition :

Granges : Ballabio ; Spahr , Morf ;
Sidler, Andersen, Pfister ; Sommer,
Raboud , Bighetti II, Moser et Mâder.

La Chaux-de-Fonds : Fischli ; Za-
peilla , Buhler, Eggimann ; Kernen ,
Peney ; Moran d , Antenen, Kauer,
Mauron et Fesselet.

Arbitre : M. Karlen (Spiegel).
Le match- débute très rapidement

et les attaques se succèdent de part
et d'autre. A la 2me minute  déjà , à
la suite d'une  splendide attaque de
Oa droite neuchâteloise, Kauer se
trouve ' seul devan t Ballabio, mais
manque son tir . Quatre minutes plus
tard , l'ex-Cantonalien se rachète en
¦marquant un joli but de la tête, mais
l'arbitre annuité le point pour «foui»
préalable contre le gardien. Riposte
de^Grangeis et Fischli se distingue à
deux reprises. De l'autre côté Fes-
selet est bien près de marquer lors-
qu'il envoie un tir aussi puissant
que précis dans l'angle supérieur
droit des buts soleurois. Mais Bal-
flabib se surpasse et dévie le ballon
en cormier dans une splendide dé-
tente. Nouvelle attaque chaux-de-
fonnière; Fesselet est seul devant
Ballabio mais l'ex-gardien de notre
équi pe nationale — qui n'a rien
perdu de ses étonnantes qualités —
retient à nouveau superbement.

Les locaux attaquent ensuite à
plusieurs reprises, mais manquent
de force de pén étr ation pour inquié-
ter sérieusement la très solide dé-
fense chaux-de-fonnière.

Dès la 30me minute, Chaux-de-
Fonds domine très nettement et à
la 43me minute, Antenen, reprenant
une passe cle Kaueir , marque impa-
rablement d'un tir puissant.

A la reprise les Chaux-de-Fon-
niers repartent très fo rt et verront
'leurs efforts récompensés à la lOme
minute par un jol i but de Mauron.
Ce dernier surprend, en effet , Balla-
bio par un tir pris de 20 mètres.
Granges réagit vigoureusement et
Bighetti II, reprenant superbement
de 'la tête un centre de ta gauche,
manque de peu Je but . Nouvelle at-
taque locale et coup franc contre
les Neuchâtelois à 25 mètres. Le Da-
nois Andersen tire splendidement,

mais Fischli retient très bien . Ce
sera ta dernière chance réelle de
marquer des Soleurois qui, dès ce
moment, ne jouent plus avec la vo-
lonté nécessaire pour remonter le
résultat. Chaux-de-Fonds en profi te
pour prati quer son petit jeu habi-
tuel de passes et semble ne pas cher-
cher outre mesure à augmenter le
résultat. Le match se termine donc
au petit trot et plus rien ne sera
marqué, malgré un coup fr anc en
deu x temps accordé aux Monta-
gnards dans les 16 mètres soleurois,
coup franc qui sera dégagé en cor-
ner.

Granges possède une défense très
forte avec île toujours jeune Balla-
bio , les tenaces Spahr et Morf et
surtout le centre-demi danois An-
dersen , excellent aussi bien dans
l'interception des attaques adverses
que dams la construction du jeu. Bon
match également de Sydler, très fort
dams le jeu de tête. La ligne d'atta-
que, par contre, n 'est pas très forte
et manque de force de pénétration.
A noter la bonne tenue sportive de
l'équipe qui , depuis qu 'elle est sous
les ordres du Danois Pedersen, joue
beaucoup moins durement.

L'équipe chaux-de-fonnière, sans
disputer un grand match , a cepen-
dant démontré à de nombreuses re-
prises ses très grandes et très réel-
les possibilités. Tout semble facile
pour cette équipe , chaque joueur
possédant une excellente technique
et un sens inné du football. En
avant , Morand , Antenen , Mauron et
Fesselet disputèrent un excellent
match, alors que Kauer est encore
loin d'atteindre la classe de ses ca-
marades. Très bonne partie d'Eggi-
mann et de Peney, aussi précieux
en défense qu'en attaque. Excellent
match de toute la défense où Fischli
retrouve une forme excellente.

J.O.A.

Winterthour - Cantonal 4-2 (1-1)
(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)

Les Cantonaliens devai ent jouer
ce match at home, mais, étant don- ,
né les festivités locales, le club ro-
mand accepta d'aller se jeter dama
la gu eule des lions zuricois.

La partie s'annonçait bien diffi-
cile pour les Neuchâtelois, mais un
espoir était permis.

C'est devant 4000 spectateurs que
la partie s'est déroulée par un temps
automnal très agréable. Les équipes
se présentent comme suit :

Cantonal : Jaccotet ; Péguiron,
Erni , Chevailley ; Brupbacher, Cal-
devaschini ; Mau ron, Chodat, Bé-
cheinraz, Lanz, Sassi.

Winterthour : Giani ; Grubem-
mann , Kirst ; Schwander, Kissling,
Diggelmann ; Pagarola , Lauferr,
Bruhlmann, Wirsching, Berger.

Winterthour joue avec le soleil
dans les yeux et dès le début deuv
occasions de marquer lui échap-
pent. Un beau centre de Sassi per-
met à Ma.inron d'envoyer un joli
coup de tête bien retenu par Giani.
Les deux équipes app li quent le WM.
Canevaschini a la mission de ne pas
quitter Bruhlmann.

Cantonal marque
C'est à la 18me minute que, sur

un coup franc tiré par Lanz, Cho-
dat ouvre la marque.

Ce but a le don de stimuler les
locaux qui , dès tors, foncent sans
cesse à l'attaque, oe qui amène les
visiteurs à se replier dans leur
camp. Une contre attaque surprise
donne à Bécherraz l'occasion de ti-
rer aux buts ; le tir passe à um rien
des bois. Cependant, l'égalisation ne
devait pas tarder à venir, car les
locaux sont supérieurs et leurs des-
centes dangereuses.

A la 35me minute
Winterthour égalise

Après un travail préparatoire fort
habile de Lauffer et Bruhlmann,
Wirsching, à courte distance, est
l'auteur du but égalisateuir. Ce ré-
sultat sera maintenu jusqu'au repos.
Disons que les Romands résistent
bien et c'est tout à leur honneur,
car les adversaires leur imposent
une cadence rapide.

Penalty pour Winterthour
Trois" minutes ne se sont pas écou-

lées depuis la remise en jeu que
Wirsching, descendant en solo, se
fait  faucher dans Je carré fatidique
par Canevaschini. Wirsching, lui-
même, d'un tir sec, ras terre, bat
Jaccotet . C'est 2 à 1.

Mauron égalise
Quatre minutes après, d'un tir qui

surprend Giani , Mauron égalise.
Voici donc les deux équipes à éga-
lité : 2-2.

Malheureusement cet équilibre
des forces ne peut pas être main-
tenu longtemps, car à la lOme mi-
nute, à la suite d'un cafouillage de-
vant les bois de Jaccotet , Pagarola
éolarcit la situation en expédiant le
ballon dans le coin oppose.

Winterthour mène 3 buts à 2. La
partie devient dure. Plusieurs fouis
sont commis du côté neuchâtelois.

Un but est sauvé, in extremis, sur
la ligne des buts, par Canevaschini.
Signalons encore un corner de Lanz
que Chodat « cueille de la tête »
mais que maîtrise Giani. Les Ro-
mands ne jou ent pas battus et la
partie est sévèrement et âprement
disputée. Deux beaux tirs de Bé-
cherraz obligent Giani à montrer
ses qualités. Et ce n 'est que 6 minu-
tes aavnt la fin que l'arrière Gru-
bemmanm envoie un tir plongeant
qui passe par dessus Jaccotet, lequel
s'était trop avancé et Winterthour
concrétise ainsi sa victoire par un
4me but. Juste avant la fin , Pagaro-
la se fait expulser du terrain.

Cantonal a livr é hier une bonne
partie et longtemps a tenu tête aux
Zuricois. Ce n'est qu'en fin de par-
tie que les Romands durent s'avouer
vaincus, des signes de fatigu e ayant
quelque peu affaibli le rendement
du onze canton al ien .

Winterthour, plus homogène et
techniquement légèrement supé-
rieur, a empoché deux points pré-
cieux.

A. K.

TENNIS DE TABLE

Le C.T.T. Neuchâtel
en championnat

Le début du championnat suisse
par équipes peut se résumer comme
suit, en ce qui concerne les forma-
tions du C.T.T. Neuchfttel : une seu-
le victoire contre quatre défaites.

Dernièrement à Bévilard , Neuchâ-
tel II (Veillaird-Schafier-MeyeT) bat-
tait Bévilard I 5-2. Mard i passé, Sa-
pin II remportait son premier point
en battant Neuchâtel VI (Emery-
Bourquin-Wittwen) 5-3, tandis que
la même équipe du haut ajoutait
un second point en (battan t Neuchâ-
tel VII 5-3 également. Neuchâtel
jouait dans la formation suivante :
Perret-Tlnembafrit-Obnist.

Mercredi soir , à Neuchâtel, le
choc entre Neuchâtel II (Schafter-
Veitlard-Meyer) et Bienn e I (Zurbu-
chen-Dick-Hennemann) se solda par
une victoire biennoise de 5-2. Le
même soir également, Bienne II
(Laemlé-Mariotti M.-Mariotti E.)
battait Neuchâtel V (Emery-Tdnem-
bairt-Wittwien) 5-2.

ESCRIME

Reprise d'activité
à la Salle Bussière

La Société d'escrime de Neuchâtel a
repris son activité, après la pause esti-
vale, et a fait disputer son premier
brassard à l'épée qui a donne les résul-
tats suivants : 1. F. Thiébaud, 6 v.,
11 t. ; 2. A. Pfaff , 6 v., 22 t. ; 3. J.-P.
Rossier, 4 v., 23 t. ; 4. C. Treyvaud , 2 v.,
24 t. ; 5. J. Pfaff , 2 v., 25 t. ; 6. Langer,
2 v.. 26 t.

Course pédestre Morat-Fribourq
Victoire d'un « outsider>, mais record imbattu

Cette classique épreuve s'est cou-
rue dimanche matin par un temps
idéal et sur la distance habituelle de
16 km. 400.

Plus de 300 concurrents prirent
le départ devant l 'historique château
de Morat. Les écoliers et juniors
prenaient aussi part à cette épreu-
ve commémorative en par tan t  soit
du stade Saint-Léonard , soit de la
Sonnaz.

Alors que chacun s'attendait  à
une victoire du coureur cle fond
Pierre Page, du Club ath lé t i que de
Fribourg, détenteur du record suisse
des 5000 m., ou d'Emile Schudel de
Bienn e, champ ion aux 10,000 m., ce
fut un troisième larron , Walter
Glauser , de Bienne , qui franchit , en
grand vainqueur , la l igne d'arrivée.

Dès le départ , Page prend le
commandement de la course, suivi
de Frischknecht, Glauser et Schu-
del . Ait 5me kilomètre , Glauser a
passé Frischknecht et se trouve à
15 sec. de Page. Entre Counlevon et
Couirtep in , situé à 9 km. du départ ,
Glauser fournit un bel effort et suit
Page à 5 sec. alors que Frischknecht
et Schudel perdent du terrain. Dans
un style léger, souple et rapide,
Glauser rejoint Page au lOme kilo-
mètre et s'en détache irrésistible-
ment avant la longue montée de la
Sonnaz. Ce dernier obstacle lui con-
vient parfaitement, alors que Page

perd encore du temps sur son rival
direct. La course est jouée et Glau-
ser effectue les trois derniers kilo-
mètres dans un sty le harmonieu x se
présentant en vainqueur fort applau-
di sur la ligne d'arrivée placée de-
vant le t i l leul  de Morat. Le record
de Rudolf Morgenthaler  (qui n 'est
pas venu défendre  son ti tre) de 54'
34" 2/10 , n 'est pas battu par la per-
formance , tout  de même méritoire,
de Glauser (54'56") .

LES RESULTATS
Catégorie licenciés A : 1. Glauser Wal-

ter , Bienne, 54' 56"; 2. Page Pierre . Fri-
bourg 55' 46": 3. Frischknecht Hans,
Saint-Gall , 56' 28"; 4. Studer Hans ,
Schaffhouse, 57' 48"; 5. Baumann Pe-
ter , Neuwilen , 58' 51".

Catégorie licenciés B : 1. Witwer Ar-
thur , Kirchberg, 58' 48"; 2 . Jost Walter ,
Klrchberg. 59' 35"; 3. Grfmiger Franz,
Zurich , 59' 56".

Catégorie débutants : 1. Truffer Paul ,
Eyholz', 1 h . 0' 51".

Catégorie Vétérans I: 1. Schudel Emit ,
Bienne, 57' 29".

Catégorie Vétéran II (Jusqu 'à 1913)
Challenge offert par le" restaurant Rex :
1 Ess Walter . Schaffhouse . 1 h . 02' 34".

Catégorie militaire : 1. Schmassmann
Paul , Cp. fus. 111/51, 1 h. 1' 01".

Catégorie écoliers B (1941-1942) : 1.
Ouche Eric, les Hauts-Geneveys. 7' l'I".

Catégorie écoliers A (1939-1940): 1»
Gauch Roland , TJeberstorf, 6' 30".

Catégorie Juniors A (1931-1936) : 1.
Fatton François, Neuchâtel . 16' 16".

Catégorie Juniors B (1937-1938) : 1.
Rohaller Karl . Lucerne. 16' 22".

Volpi remporte le 1er Tour cycliste d'Europe
Trente-cinq coureurs ont quitté

dimanche matin Montreux à 6 h. 55,
pour effectuer l'ultime étape du 1er
Tour d'Europe cycliste Montreux-
Strasbourg (344 km.) .

Dès le départ l'allure est assez ra-
pide. Avant Yverdon , l'on notera
une fugue intéressante : l'Italien Lu-
ciano Pezzi et le Belge van Dorrnael
se sont sauvés et ils ont pris une
avance assez sensible. Toutefois, le
peloton a réagi , spécialement les
Français et les Anglais ; de sorte
que les deux fuyards ont été re-
joints au bord du lac de Neuchâtel.

En raison de la Fête des Vendan-
ges, la caravane n'a pas traversé la
ville de Neuchâtel. Venant de Pe-
seux, les coureurs ont pris , à Vau-
seyon, la route des Gorges, pour ga-
gner la Chaux-de-Fonds par la Vue-
des-Alpes. L'ascension du col s'est
faite dans le brouillard et l'intense
circulation, provoquée par la Fête
des vendanges, -n'a pas simplifié la
tâche des routiers. Au sommet , Pri-
mo Volpi, permier du classement
général, passe en tête, précédant de
trente secondes un petit groupe de
six coureurs soit Couvreur , Sorge-
loss, van Dormael, Jochums et les
Italiens Pezzi et Gianneschi. Le
Français Siguenza passait avec une
minute de retard sur Volpi et île
Suisse Marcel Huber était pointé à
V 15". Après la Vue-des-Alpes, il y
a eu un assez rapide regroupement,
personne ne tentant vraiment sa
chance.

Dans la descente , l'on a enregis-
tré quelques crevaisons dont celles
de Jochums, de Cerami , cle Zam-
pieri.

Depuis Neuchâtel, les coureurs
ont commencé à prendre un gros
retard sur l'horaire probable et au
passage de la f ront ière  franco-
suisse, ce retard était de 1 h. 25.
Pendant la traversée de la plaine
d'Alsace, il ne s'est rien passé de
spécial. Toutefois, avant Colmar , le
Suisse Russenberger s'est d étaché en
compagnie de Siguenza , des Anglais
Buttle et Krebs et de Coste.

Mais cette offensive fut réduite à
néant et c'est finalement l'Italien
Cerami qui gagna , détaché, l'ultime
étape de "ce Tour d'Europe.

Classement général final
1. Volpi , 11*6, 83 h. 31' 59" ;

2. Couvreu r , Belgique, 83 h. 34' 16" ;
3. Pezzi , Italie , 83 h. 36' 41" ; 4.
Huber, Suisse, 83 h. 43' 10" ; 5.
Krebs, Grande-Bretagne, 83 h. 49'
5" ; 6. Mel , France, 83 h. 50' 31" ;

Voici les résultats des champion-
nats d'été d'armée (course de pa-
trouilles avec tir , lancement de gre-
nades , etc.). 1. Cp. fus. 2/29 (Sgt-
major R. Riesen), 1 h. 42* 32" (bo-
nification 50') ; 2. Gardes-front.
(5me arrondissement) , appoint é An-
dré Thiévent , 1 h. 46' 10" (bonifi-
cation 29') ; 3. Gardes-frontières
(corps 3), appointé W. Rissi, 1 h.
47' 52" ; 4. Cp. fus. mont. 4/2 (Plt
Pahud) , 1 h. 50' 16" (bonification
38*) ; 5. Cp. fus. 1/41 (Lt Hans
Gsell), 1 h. 50' 52" (29 *).

Les championnats d armée
à Fribourg

Le tirage
de la Loterie romande
Les opérations de tirage de la der-

nière tranche de la Loterie romande
ont eu lieu, samedi soin-, au Grand
Sacconincx (Genève). Voici tos résultats :

Les billets se terminant par 1 gagnent
6 francs.

Les billets se terminant par 41 gagnent
12 francs.

Les billets se terminant par 8fi gagnent
15 francs.

Les billets se terminant par 25 gagnent
24 francs.

Les billets se terminant par 000 018
019 080 142 225 328 329 385 804 867
930 gagnent 30 fr .

Les billets se terminant par 773 887
gagnent 42 francs.

Les billets se terminant par 1693 6412
gagnent 150 francs.

Les billets se terminant par 6422 8535
gagnent 300 francs.

Les ntiméros
504494 517592 520558 523341 526860 543460
54404(1 544148 547688 576515 580336 580723
582509 597131 605644 616963 627076 631046
645603 646471
gagnent 600 francs.

Les numéros
503003 521925 529560 531951 540686 544052
546107 555368 559966 575238 586535 587121
596705 608282 608401 610295 613139 613754
64 1883 649552
gagnent 750 francs.

Les numéros
506717 508760 509520 523691 536919 559647
566597 576644 580210 589012 604616 630686
630824 640420 648525
gagnent 900 francs.

Les numéros
522130 534323 552112 571497 581976 584689
690661 605871 609325 638255
gagnent 1500 francs.

Le numéro 591716 gagne 15.000 francs.
Le numéro 544199 gagne 30.000 francs.
Le numéro 629344 gagne 120.000 francs.
Deux lots de consolation fie 450 francs

r.liaeiin : les numéros 629343 ct 629315.

LE S S P OR T S

Xamax bat Gouvet-Sports
5 à I

COTÎPE SUISSE

Les nécessit és du calendrier ont
obligé la première équipe du Xamax
à se rendre hier à "Couvet , pour y
rencontrer Couvet I, équi pe de Urne
ligue, en un match éliminatoire de
Coupe suisse. Xamax s'est brillam-
ment qualifié pour rencontrer di-
manche prochain à Neuchâtel , le
Forwiard de Morges, formation de
lre ligue.

Il serait faux d'imaginer que les
Neuchâtelois eurent la partie facile,
car ils trouvèrent devant eux un
adversaire décidé à s'imposer . Pen-
dant les 25 premières minutes, cha-
que équ ipe eut l'initiative des opé-
rations avec des chances égales ,
mais tous les essais furent voués à
l'échec, tant Iles défenses étaient sur
leur garde. Puix Xamax força l'al-
lure et aux 26me, 30mie et 36me mi-
routes, marqua irrésistiblement par
Weber, Richard et Vuililemiu . Juste
avant la mi-temps, une passe de la
tête de Gutknecht à son gardien ne
put être interceptée par ce dernier.

La deiuxième partie fut moins in-
téressante, et Xamax consolida sa
victoire par deux nouveaux goals
de Weber et Bottairo. Si Xamax veut
faire bonn e contenance face à des
adversaires mieux armés que Cou-
vet, il sera indispensable que ses
inters prêtent main forte aux demis,
qui hier ont été quelquefois sub-
mergés, et que Moertini joue davan-
tage pour l'équipe.

XAMAX (WM) : Aebi ; Moerlini ,.
Bachelin , Gutknecht ; Gattoliat , Du-
ruz ; Vuillemin, Richard, Weber,
Man dry et Bottaro.

-f\ _x économie !

Le modèle 1955, livrable dès maintenant,
comporte une nouvelle boite à 4 vites-
ses, toutes synchronisées. Les rapports
de lre et 2me modifiés font de la nou-
velle « 203 » une voiture parfaitement
adaptée aux routes de montagne de no-
tre pays.

Limousine grand luxe fr. 8350.-
Type normal 4 portes fr. 7400.-
GARAGE DU LITTORAL

J.-L. SEGESSEMANN
Au début de la nouvelle route

des Falaises
Neuchâtel Tél. 526 38

j Un événement historique :

LES MÉMOIRES DU
GÉNÉRAL DE GAULLE

*. PARIS-MATCH
Dans le même numéro : LE SALON DE L'AUTOMOBILE 1954 (Paris]

Observations météorologiques

Observatoire de Neuchâtel. — 2 octo-
bre. Température : Moyenne : 12,1 ; min.:
8,3 ; max. : 16,9. Baromètre : Moyenne :
726 ,9. Vent dominant : Direction : nord-
est faible de 16 11. 15 à 19 h. 15. Etat
du ciel : couvert. Brouillard élevé Jus-
qu'à 12 h. 30. Clair ensuite.

3 octobre. Température : Moyenne :
13,8 ; min. : 10,2 ; max. : 17,8. Baromè-
tre : Moyenne : 723 ,9. Vent dominant :
Direction : calme. Etat du ciel : couvert ,
brouillard élevé jusqu'à 10 ù. environ.
Clair ensuite.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du 21 oct. à 7 h. : 429.84
Niveau du lac du ;\ oct., à 7 îi. : 429.83

Les prévisions du temps. — Valais,
nord des Alpes, nord et centre des Gri-
sons : Tout d'abord serein. Lundi ciel
variable, par moments couvert surtout
en Valais , dans l'ouest et le nord du
pays. Quelques précipitations possibles
dans le Jura et l'ouest des Alpes. Vent
du sud-ouest assez fort par moments
en montagne, faible à modéré en plai-
ne.

Au nord des Alpes : Par places brouil-
lards matinaux sur le Plateau. Par mo-
ments foehn dans les Alpes. Baisse de la
température.

Sud des Alpes et Engadine : Tout
d'abord serein. Lundi ciel variable, par
moments très nuageux. Doux pendant

'la Journée.

• Atteint par la limite d age , M. Karl
Bruggmann , ministre de Suisse à Was-
hington , prendra sa retraite le 31 dé-
cembre prochain. Dans sa séance d'hier ,
le Conseil fédéral a remercié M. Brugg-
mann des services rendus et a nommé
M. Henry de Torrenté pour lui succé-
der dans la capitale des Etats-Unis en
qualité d'envoyé extraordinaire et minis-
tre plénipotentiaire.

M. Peter Peldscher, ministre de Suisse
en Autriche, sera appelé à prendre sa
retraite dans le courant des premiers
mois de 1965. Aussi le Conseil fédéral,
dans sa séance d'hier , lui a-t-il adressé
ses remerciements pour les services ren-
dus ; il a désigné son successeur en la
personne de M. Relnhard Hohl, minis-
tre de Suisse au Japon.

C'est hier soir qu 'il fut procédé à
la sélection des joueur s suisses qui
se rendront à Budapest pour y ren-
contrer la Hongrie.

Ont été retenais :
Gardiens : Fischli, Parlier.
Arrières : Dutoit , Fluckiger, Neu-

ry.
Demis : Bigler, Eggima.nm, Fesse-

let, Kernen.
Avants : An tenen , Ballaman, Hugi,

Mauron , Meier et Peney.

Concours du Sport-Toto
1 1 2  1 1 1  X X 2  1 2 1

Nos sélectionnés
pour Hongrie - Suisse



Votre indicateur d été est périmé À
WSÊêÊ depuis avant-hier à minuit : PtJISH f

t £^ 3̂ ACHETEZ LE NOUVEL HORAIRE « ÉCLAIR» tjÊ  ̂ A
M IL EST EN VENTE PARTOUT [j

(c) Vingt-trois membres du Conseil gé-
néral cle la commune de Salnt-Aubin-
Sauges. sous la présidence de M. Charles
Vuilleumler, ont tenu la première séan-
ce convoquée après les vacances.

Demandes de crédits. — Un ordre du
Jour assez copievix — il comprenait sept
postes — a retenu l'attention de nos
édiles, qui ont accordé , après explica-
tions dos chefs des dlcastères intéressés,
les crédits demandés pour :

1° Acquisition d'un terrain pour l'éta-
blissement d'un chemin de dévestlture
forestière au Heu dit «La Taupe à
l'Ours ».

2° Un crédit cle 4500 fr . pour la ré-
fection du plancher de la halle de gym-
nastique.

Lo Conseil communal propose la cons-
truction d'un plancher d'une nouvelle
matière qui , d'après les renseignements
recueillis, parait convenir particulière-
ment aux locaux du genre . Un conseiller
général , toutefois, spécialiste en la ma-
tière, s'inquiète et dit sa méfiance pour
dos 'produits n'ayant pas encore fait
leurs preuves. Le Conseil communal
prend acte de cet avertissement et se
procurera de nouveaux renseignements
au sujet de cette matière.

30 Une demande de crédit de 16,000
francs formulée par le chef du service
do l'électricité et Justifiée par l'exten-
sion du réseau communal par suite de
la construction de nouveaux immeubles
est accordée à l'unanimité.

40 n en est do même pour un crédit
de 4500 fr . demandé pour la réfection
d'un tronçon de la route de Saint-
Aubin à Fresens, lequel est fortement
dégradé .

Une discussion s'engage sur l'ampleur
de ce projet et certains conseillers vou-
draient que. non content d'améliorer le
tablier do la route , le conseil s'occupât
d'en améliorer la visibilité . Après expli-
cations données par le représentant du
Conseil communal , cette proposition est
refusée.

C'est ensuite par 14 voix contre 9 que
le Conseil général accorde , sans dis-
cussion nu Conseil communal , l'auto-
risation de donner à Mlle Marie-Anna
Va'dl de nationalité italienne, née à
Saint-Aubin le 22 décembre 1930 et
avant toujours habité la localité , la pro-
messe d'agrégation à la commune pré-
vue par la loi.

Hivers M. J. Rechstelner (soc.)
demande' au Conseil communal ce qu 'il
compte faire pour assurer aux habitants
do la commune la possibilité de Jouir
pleinement des rives du lac .

Par suite du morcellement d'un do-
maine riverain , sur lequel , grâce à l'a-
mabilité et à la compréhension du pro-
priétaire la population avait pris l'habi-
tude de' prendre ses ébats balnéaires,
les possibilités do cet ordre ont été for-
tement réduites.

Le directeur de police répond h l'in-
terpellateur que les possibilités de lui
donner satisfaction sont quasiment nul-
les il fait l'historique du droit de mar-
chepied consacré théoriquement par la
loi cantonale sur les eaux du 24 mars

1954, mais dont le résultat pratique ne
pourra être entrevu que lorsque les ri-
ves du lao auront été bornées à la
cote 430.10.

Mal conva incu par les explications
données, M. Reichstelner insiste pour que
le Conseil communal, qui en prend acte,
poursuive ses démarches afin que les
rives du lac soient mises à la disposi-
tion du public.

Àu Conseil général de Saint-Aubin-Sauges

CARNET DU J®UR
Cinémas

Apollo : 15 h. et 20 h. 30, La maison
Bonnadleu. •

Palace : 20 h. 30, Le gaucho.
Théâtre : 20 h. 30, Les 3 corsaires.
Rex : 20 h. 30, J'suis d'ia r 'vue.
Studio : 20 h. 30, Lucrèce Borgla.

3 buffets de salle à manger
à vendre , neufs de fabrique. Très beau
modèle à 6 portes, noyer pyramide, bar ,

etc. la pièce

Fr, T70.-
Fiancés , amateurs de beaux meubles, fixez

aujourd'hui encore un rendez-vous, nous

venons vous chercher en automobile au mo-

ment qui vous convient le mieux et vous

reconduisons à votre domicile.
La visite de nos 3 étages d'exposition

vous convaincra qu 'il est toujours préférable
d'acheter directement et sans aucun intermé-
diaire à

Ameublemen ts Odac , Fan ti & Cie, Couve t
Tél. (038) 922 21 ou 923 70 

Une seule table d'orientation... 1

C'est une particularité de l'horaire « Eclair », M
l'indicateur qui permet de trouver m

n'importe quel horaire en un clin d'œil p|

IL EST EN VENTE PARTOUT |
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X Vous qui cherchez /
! la qualité et le chic... i
J Votre prochaine permanente et vo- ,

CM tre nouvelle co i f fu re  inspirée des (7s
^M dernières créations de la co if fure  "

j parisienne

j Salons «Roger» ?
J 

Moulin Neuf Tél. 5 29 82 l

IA Le salon chic... A
' / à prix modique... \ j

/ qui met à votre disposition , des spé- \
/ cialistes de classe - Manucure - \
jj Teinture - Service pour messieurs j
V» et enfants très soigné J

w£Mm

Rien d'étonnant! Elle mange des
flocons d'avoine Centaure.
Mais il faut que ce soient des

flocons d'avoine Centaure...
Il n'y en a pas de meilleurs !

^^^^ 
En achetant 2 grands paquets des déli- j»Ssf l^ffi-j jp I

$ *̂? cieusos noix d'avoine ou de froment jMjaMMMj
Centaure, prêtes a consommer, vous P ilM illMidA itff lvS
obtiendrez gratis 1 paquet de flocons ^QSSSJSMBiS îl/
d'avoine de 200 gr. S smwmw
ChaquepaquetContanrocontienttutbon. ̂ UflMffWfflHlP fflf l

Produits Centaure S.A. ^̂ ^M B̂o

(T% I " O 1 Sablons 48Aadta Zudet SSJSS1
Vente et réparations soignées

de toutes marques

A vendre
une fouleuse neuve, teru-
neris et pilon. S'adres-
ser le soir, dès 19 heures,
à Auguste Dubois, char-
ron, Grand-Ru© 31, Pe-
seux.

J De la variété? Oui -c 'est ce k
jBque vous offre le fromage A
« Gerber, car ses 9 spéciali- En

JBÊ tés délicieuses répondent |j&

¦Jv ' mvm*^m% ¦P^̂ E B̂** l̂ftE'MflMBI Ha

GAIN ACCESSOIRE
A remettre petite industrie propre pouyanf

se faire en chambre. Clientèle régulière
depuis plus cle 20 ans. Conviendrait à ménage
dont le chef a quelques notions de méca-
nique. Rapport 5000 à 6000 fr. Prix : Fr.
16,000.—. T ,

Ecrire sous chiffres O. F. A. 10425 L. a
Orell Fussli-Annonces, Lausanne.

Ecole de danse Richème
Cours d'ensemble

(débutants, perfectionnement,
étudiants et enfants)

Leçon et cours privés au studio
du Pommier ou à domicile
Enseignement de tout ce qui

se danse
Inscriptions ; Pommiers 8, tél. 518 20

Réunie récemment sous ta présidence
de M. Albert Gerber, notre autorité lé-
gislative a voté plusieurs crédite.

Construction d'un chemin à piétons
depuis la route des Longchamps au che-
min des Jardinets. — Depuis longtemps
envisagé, oe chemin, destiné à assurer
la Maison directe depuis la route canto-
nale au quartier des Ghaimps «ie l'Ab-
baye, avait été aibairndoniné en 1952 vu le
coût élevé des travaux (40,000 fr. pour
le projet A et 31,000 fr. pour le projet
B). La construction dfun immeuble de
deux logements dans la partie supérieu-
re du temnaln gipartena'tut à librairie No-
setia ainsli que les projets prévus dams
les paincelles iniféiriieuires ont .permis de
reprendre l'étuide diu projet sur de nou-
velles bases, les propriétaires bordlers
étant d'accord de céder gratuitement le
terrain nécessaire. Le passage en ques-
tion recevra une canalisation d'égout et,
éventuelierneiut, une conduite d'eau de
100 mim. de diamètre.

Au terme die ta discussion, Ji'assemlblée
rejette la proposition d© renvoi à ta com>-
rnlssloni des travaux puiblics et aiccorde
le crédit de 18,500 fr. demandé par le
Conseil comim/uoai pour 1a constructlori
du cheanim efc ta pose df<une canaiiieatioH
d'égout.

Demande de crédit pour correction du
chemin des JardiUets. — Pour te troi-
sième fois , ie Conseil général est appelé
à se prononcer oiu sujet de cette impor-
tante correction, le oheimin eiotuel qui
donne accès aru quartier des FJins et
Champs de l'Abaye étant quasi imprati-
cable aussi biiem pour les véhicules que
pour les piétons. Deutx projets sont pré-
sentés à li'assemMêe : un nouveau tracé
qui tient compte de ta topographie du
terrain, et l'ancien tracé amélioré selon
les désirs de ta comimission dies travaux
puiblics. Comme ou denniter moment, l'un
des propriétaires bordiiers n'a pas donné
son accord à la cession .diu teirnain néces-
saire à l'exécution du premier projet,
l'assemibiée, après une vive discussion,
renvoi© tout le projet eu Conseil com-
munal Jusqu'à faits nouveaux.

Le conseil accorde ensuite un crédit
de 1600 fr. pour la pose d'une conduite
d'eau de 100 mrn. de diamètre dams 1©
secteur corrigé du chemin dies Dazelets.

Poursuivant ses largesses, rassemblée

vote un crédit de 4000 fr. pour ta (réfec-
tion du. oairuai-égout en pierre se trou-
vant sous le carrefour des Tilleuls.

Demande de crédit supplémentaire
pour aménagement du terrain de foot-
ball. — Le terrain de football des an-
ciennes carrières, qui était devenu trop
dur par suite die manque de terre végé-
tale et de Tengazraonieimeinit insuffisant,
a été remis en -état par les soins de la
comimuine, propriétaire die l'emplacement.
Le crédit de 3600 fr. accordé le 28 d'éeean-
bre dernier est insuffisant pour payer
tous les travaux s'élevant à 6200 fr. Le
crédit supplémentaire de 2700 fr. est ac-
cordé.

Dès le printemps prochain, le P. C.
local, duib de 2rne ligue, pourra dilspu-
ter norm'alernenit ses rniatches sur son
terrain.

Participation financière de la com-
mune à l'aménagement de la plage. —
Les travaux di'aménageimient de 1a plage
située à, l'est de ta place de l'ancienne
diêcnairge de la ville de Neuchâtel ont été
exécutés par cette dernière en avril-mai
11963. Ces travaux ont coûté 2630 fr.,
dont .la moitié à la charge de notre com-
mune.

Estimant que des garanties devaient
pnéatobiement être Obtenues au sujet de
l'exécution de l'enrochement de ta partie
sud de l'ancienne décharge qui se désa-
grège sous le choc des vagues, le Con-
seil générai avait refusé à deux reprises
d'accorder le crédit nécessaire au paie-
rnenit de 1a fiactuire présentée par la ville
de Neuchâtel. Dès lors, la ville de Neu-
ohâtel a prolongé le canal-égout se dé-
versant dans le lac à l'ouest de la dite
plage et l'emirooneiment devra être pris
en charge par l'Etat, l'iaccensernent de la
décharge ayant dépassé d'une dizaine de
mètres la limite du domaine de l'Etat.

C'est pouirquoi l'assemblée donne cette
fois-ci son consentement au paiement
die ta part réclamée à la commune.

Toutefois, 11 est à noter que des criti-
ques ont été formulées au sujet de l'éitat
die la place de l'ancienne décharge.

Divers. — Plusieurs conseillers géné-
raux se plaignent des inconvénients pro-
voqués par les récentes et fréquentes
Interruptions di'eau. Apres que le chef
du dioastère leur a donné les explica-
tions et assurances nécessaires, le prési-
dent met fin à cette laborieuse séance.

Au Conseil général d'Hauterive

CHRONIQUE RÉGIONALE
RÉCIOIMS DES IflCS

GRANDSON
Nominations

(c) La rnuuiiicipailiibé a nommé au poste
de «ecuiêtaire muiniMipail M. Max Beiz,
employé de coimmreroe ; em qualité de
'prerniiefr agonit de police M. Renié Châ-
telain, et M. Reinté Piamisod, concierge du
collège. Ce dernier était déjà vigneron
de lia coimmuin e et concierge de 1? église.

BIENNE

Ters la construction
d'une école secondaire

à Mâche
(c) Vingt-deux airchiteoties bieinnoiis ont
participé au concours ouvert pour la
oomsitiruiotiioini d'urne école secondaire à
Mâche.

Le premier prix, d'unie vaikuir de
5800 fr., a été attribué à MM. Hoh'l
et Biachmiainin.

Oe nouveau collège coimpretnidira quin-
ze Saillies de «tasses, fume baille de gym-
nastique, une auila et divers locaux
aïooassoiires.

Condamnations pour vols
(c) Le tribunal correctionnel de Bienne
a siégé jeudi , sous la présidence de M.
Rollier.

n a reconnu Mme K., née en 1906,
divorcée, employée au bureau d'une mai-
son de Bienne, coupable d'avoir sous-
trait dans cette entreprise la somme de
3844 fr. Il l'a condamnée à cinq mois
d'emprisonnement (moins treize Jours de
préventive subie), avec sursis pendant
trols ans, et au paiement des frais de
la cause, soit 210 fr. La somme déro-
bée devra être remboursée à raison de
30 fr. par mois au minimum.

Le deuxième Inculpé, G. P., né en
1906, marié , employé de bureau dans
une fabrique d'horlogerie de la place ,
s'est rendu coupable du vol de dix-huit
montres et de 21 fr. 50 dans cette mal-
son. Le prévenu n'en est d'ailleurs pas
à son premier coup, et son casier Judi-
ciaire est chargé. Le tribunal l'a con-
damné à deux ans de réclusion (moins
cent jours de préventive subie), peine
qui est changée en un Internement
pour une durée illimitée. P. devra en
outre payer 1480 fr. de frais de justice
et il est privé de ses droits civiques
et politiques pendant dix ans.
MMMMMMMMMMMMMMW nfMMMMM9MWM

(Lire la suite de la chroni-
que régionale en Sme page.)
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Lundi

SOTTENS ct télédiffusion : 7 h.,
gymnastique. 7.10, petite aubade. 7.15,
inform. et heure exacte. 7.20, bonjour en
musique. 11 h., musique pour passer le
temps. 11.45, Vies intimes, vies roma-
nesques. 11.55, musique contemporaine.
12.15, Trois marches. 12.25, Succès de
Benatzki. 12.44, signal horaire. 12.45,
Inform. 12.55, disques. 13 h., de tout et
de rien. 13.10, le catalogue des nou-
veautés. 13.20, Quatuor en sol majeur
op 74 No 3, de Haydn. 13.40, Une œuvre
de Georges Auric. 16.29, signal horaire.
16.30, Musique symphonique. 17 h., la
rencontre des isolés : Pêcheur d'Islande,
de Pierre Loti. 17.20, le Club européen
du disque présente une œuvre de
Mozart. 18 h., la mise en valeur du
Sahara : ses difficultés et ses pos-
sibilités. 18.15, Galerie genevoise. 18.40,
les dix minutes de la Société fédérale de
gymnastique. 18.50, micro-partout. 19 h.,
la session d'automne des Chambres fé-
dérales. 19.05, Un Suisse vous parle des
Nations Unies. 19.13, le programme de
la soirée et heure exacte. 19.15, inform.
19.25, Instants du monde. 19.40. En
flânant dans Paris. 20 h., Enigmes et
aventures : Un corps étranger , d'après
Mary Mac Mullen. 21 h., A l'occasion
de la Journée mondiale de l'enfance :
La mère et l'enfant dans la chanson.
21.30, Variétés publiques, avec Pata-
chou. 22 h., disques. 22.10, le cinéma
vu par ceux qui le font. 22.35 , l'As-
semblée générale de l'O.N.U. 22.40, Du
physicien à l'auditeur : Le congrès de
Gravesano. 22.55, Pénombre.

BEROMUNSTER ct télédiffusion : 6.15
et 7 h., Inform. 7.05, concert récréatif.
11 h., de Sottens : émission commune.
12.15, Tangos. 12.29, signal horaire. 12.30,
inform. 12.40, Concert par le Radio-
Orchestre. 13.15, Symphonie No 52 en
ut mineur de Haydn. 13.25, Catulll Car-
mlna, cantate de C. Orff. 14 h., recettes
et conseils. 16.30, l'Orchestre récréatif
bâlols. 17 h., Aus der Montagsmappe.
17.10, Chant par E.-Maria Zurn-Rogner.
17.30, L'ile au Trésor , de Stevenson.
18 h., Piano. 18.20 musique récréa-
tive. 18.50, Pour détectives débu-
tants : Tante Anna est verschwunden :
Wo ist Sie ? 19 h., Maladie populaire :
le rhumatisme. 19.20, disques. 19.25,
(communiqués. 19.30, Inform. 20 h.,
idisques demandés. 20.30, notre boite aux
lettres. 20.45, disques demandés. 21 h.,
A l'occasion de la Journée mondiale de
l'enfance : la mère et l'enfant , chants
de dix-huit pays. 21.30, Quatuor à cor-
des No 1 en fa majeur, de Beethoven.
22 h., Six chants de Beethoven. 22.15,
Inform. 22.20 , chronique hebdomadaire
pour les Suisses à l'étranger. 22.30, Mu-
sique de chambre moderne.

Extrait de Radio-Je vois tout.

Un engin mystérieux
aurait atterri

dans le Haut-Jura français
(c) Trois enfants d'une famille habi-
tant une ferm e isolée à Prémanon
(Jura) ont déclaré avoir aperçu un en-
gin mystérieux à proximité de la de-
meure paternelle, lundi 27 septembre,
à 20 h. 30.

Ces enfants, un garçon de 12 ans,
une fillette de 8 ans et unie autre de
4 ans, sont parfaitement normaux. Ils
ne fréquentent pas les cinémas et ne
lisent aucun journal pour enfants pu-
bliant des récits illustrés qui auraient
pu influencer leur imagination . Aussi
leurs déclarations ont-elles été enregis-
trées avec le plus grand sérieux et
transmises comme il se doit aux autori-
tés compétentes.

Le jeune garçon a déclaré qu'il
s'agissait d'urne form e métal lique, cou-
leur alumin ium, de dieux mètres de haut
sur un mètre de large, qui se déplaçait
aisément. Il a précisé avoir lancé une
pierre sur l'engin, au contact duquel
elle a émis un son métallique. Puis
dl a dit avoir lancé encore une flèche
de bois garnie de caoutchou c au moyen
de son pistolet à ressort. Il aurait alors
perçu un bruit métal l ique analogue
mais moins intense. Après quoi l'engin
aurait avancé vers l'enfant qu'il au-
rait heurté et renversé en proférant
des « grognements > .

Plus craintives , les deux fillettes se
somt 'teunuios à i'inlériieiu-r de la grange.
Elles affirment avoir vu la « forme >
à un mètre de la porte d'entrée. Elles
se son t cachées prudemment dans le
foin.

Enfin , les trois enfants ont vu dis-
paraître l'« objet » qui s'éloigna dans
le ciel en laissant derrière lui une lueur
rougeàtre.

S'agirait-il d'une incursion d'habi-
tants d'une autre planète ? Nous pu-
blions cette information avec toutes
les réserves d'usage, en insistant cepen-
dant sur le fait que les trois jeunes
témobnis , non encore influencés par
certaines apparitions analogues, appar-
tiennent à une famille honorablement
connue qui désire garder l'anonymat
et ne recherche par conséquent aucun
effet publicitaire.

fl LA FRORITBÈRE
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Ŝ  Service à domicile Tél. 5 3183 SA %
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Mécontent
de votre radio !
Téléphonez au 5 54 93

Grands-Pins 5
(Seulement la réparation )

TRÈS
AVANTAGEUX

Fr.
Chemisier de dame 2.50
Chemise Impeccable 1.20
Blouse de travail 2.—Salopette 2.—
Couverture laine 3.50

Livraison gratuite
Linge lavé, sécHé

au grand air et repassé
Blanchisserie nouvelle

Areuse. Tél. 6 31 51

Travail soigné
Prix modéré

J.-J. Lallemand 5
à côté du collège
de la Promenade

NEUCHATEL
¦
i"
'

PRÊT S
de 100 te. à 1500 Ir. sont
rapidement accordés a
fonctionnaires et em-
ployés à salaire fixe. —
Discrétion garantie.

Service de Prêts S.A.
Lausanne

Luclnges 16 (Rumine)
Tél. 22 52 77

IPAUD FAVRE I
i Bassin 14
| NEUCHATEL I

[La 

source des bonnes petites assiettes g
copieusement garnies et servies ; i

à prix doux ?... i J

Le centre gastronomique bien connu ! î
au centre de la vieille ville ! i ;

N E UC M A T El .
GRANDE PROMENADE FAUBOURG OU IA£ 3S

Nous sommes spécialement installés j
pour le nettoyage chimique soigné

des vêtements
SERVICE EXPRESS

(sauf le samedi) i

Plissage - Teinture - Stoppage
Imperméabilisation

Service à domicile

AUTO-ÉCOLE
Enseignement théorique et pratique

ANDRÉ WESSNER rSïKJ-

Location de
machines à laver

Tél. 8 23 76

Beau choix
de cartes de visite
au bureau du journal
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LA CHAUX-DE-FONDS
Chez nos sons-officiers

Oc) Damis lia mainche miilitaiire qui rient
d'aivoiiir lieu à ftieluiaicli, en.. Argû-vie, et
â lia'quielllie ont participé dies sious-offi-
oiicrs die la. Ghamx-de-Fonds, moins 'rele-
vons les irésmi'.iliaitis isaasvamibs : dams la
baitiégoni® élite, SUIT plus die <|u>aÉpe
cents comeuirnants, doint 'trois oeimt sep-
tarnlie-scipt oimt terminé 1'éppeuve, le
comdiu'ot'CiU'r Miaàr&oe Isemirimig est sorti
3me, 'lie caporal Fritz Luthy 4me, 1*
sergent Albert Gràub 34.me et die ca-
poral! Hans Meèar 304-mic.

En 'ta.ndwehr , île caporal' Jo.sc f Sebom-
bâcheicr est isoirtd lSme «t ll'e fuisiiliicir
Xavier ScOaind 34me.

Seooiter volé
Umi seoiotcir a. été volé, sianneid'i , em

ooaiins die (ta journée , damis mine mue de
moiline vMiIe.

LE LOCLE
Dans la paroisse

(sp) Après le départ du pasteur Paul
Weber, qui vient d'être installé à
Rochefort - Brot-Dessous, on apprend
qu'un deuxième pasteur du Locle va
quitter prochainement la paroisse. Il
s'agit de M. Jacques Février, qui vient
d'être nommé à Saint-Biaise où il
n'entrera cependant en fonction qu'au
printemps prochain.

A insi la paroisse du Locle se voit
privée presque en même temps de
deux conducteurs spiritu els très appré-
ciés.

LA VUE-DES-ALFES
Collision entre deux autos

(sp) Vcindircd i après-midi, dieux auto-
rnoibiiM'S't'Cis 'samt eintoés ein coiiliision en
plein vitrage die l'Aurore, peu avant
î'airrivée ù ta Vue-dics-Alpes.

Allons quie M, A.-B. XI., die Neiuchâ-
itieil , die.siceinidia'.'it r6giiilièpc'mi™t à uia
droitic, ii1 vit à wn cantate, înouiont , de-
vtamit lui, unie «tutoinKiibiïie qui vieintadit à
sa iremeontme, cm J*cuiiia>nit. Ne pouvant
pliuis il'évite'r , âiL vint donner cm plein
contre il'amplère die cette voilure, que
ccinidulsait M. G., de NwiiohàtiçL,

Ge dernier, qui aurait dû , puisqu'il
neaniowt-aOt cm mecutenlk, rattïisar l'autre
bond de la moute, opérait ©eUte imanoeu-
vre ipcxuir praixtre um ¦piaitjuiat qu 'il avait
vu <r'ui:' !i([iincis sieeomid'os awtpatrs'VMiit «ur
lia caaiuœtsé*.

Deux des occupâmes de la voilure M.
fuirent b'jos'sés : M. C. H., die Neiudià-
ttll , ecmtt'Bisooir.iniê à '.a têtie et à un ge-
mrau dut ètas conduit pair d'oraboilainioe
tie Je Ghr.iuix-id'e-Fcind'S à (tfhôp:ital des
Cadci '.Ocis a Xciuirbàtel, et Mme C. J.,
de N'CU'cliAit'cl-, également ocmituisiffln'nAe
ara visage, qui put rontmer à, .soin do-
micile.

Dûg;Vts miaiténki'.is aioac àexex. véhicules.

LE LOCLE
Trafic record

Oc) Raincment le passage die oaros et
d'autom obiles françai s m'a. été aussi
oomisildéraible que diinvanvche.

be ipai&singie du Tour d'Europe à la
ChauTC-de-PondiS, mais .surtout la Fête
des vemdaiiugeis sont lia cause de oe
trafic record.

Les «Neuf» ont posé à Londres
la première pierre de l'Europe

Surmontant leurs difficultés du dernier moment

— Le traité de Bruxelles devient le noyau
de l'organisation militaire continentale

— L'Allemagne de l'ouest reconnue souveraine
— Les troupes anglaises maintenues sur le continent

LONDRES, 3 (A.F.P.). — Les quatre
ministres des affaires étrangères de
France, de Grande-Bretagne, des Etats-
Unis et de la République fédérale alle-
mande se sont réunis dimanche matin
à Lancaster House, vers midi et ont
eu une réunion d'environ 10 minutes ,
au cours de laquelle ils ont définitive-
ment entériné les textes concernant la
fin du régime d'occupation, qui avaient
été préparés par les experts , a déclaré
un porte-parole du Foreign Office.

Les neuf ministres se sont alors réu-
nis pour discuter la question du con-
trôle des armements. Après une demi-
heure de délibérations en séance pléniè-
re, les neu f ministres ont eu une séan-
ce restreinte, qui a duré près d'une
heure. Après quoi, la séance plénière a
repris.

Sortant de Lancaster House à 14 h. 45,
M. Paul-Henry Spaak a déclaré à la
presse : « Tout est fini ! La signature
aura lieu à 15 h. 30 ! »

L'acte final
. LONDRES, 4, (A.F.P.) — Voici une
analyse de l'acte final qui a été signé
dimanche après-midi :

La conférence a étudié les moyens
propres à associer l'Allemagne avec les
pays occidentaux ct à assurer sa con-
tribution à la défense commune. Toutes
les décisions prises seront soumises au
Conseil de l'Atlantique nord.

I. Allemagne
La France, la Grande-Bretagne et les

Etats-Unis déclarent qu 'ils vont faire
cesser le régime d'occupation et sup-
primer la haute commission alliée.

Sur pied d'égalité
Les trois gouvernements reconnais-

sent qu'un grand pays comme l'Alle-
magne ne saunait être plus longtemps
privé des droits qui appartiennent à
tout peuple libre et démocratique, et af-
firment la nécessité d'associer l'Alle-
magne suir un pied d'égalité à leurs ef-
forts en vue de la paix et de la sé-
curité.

Ils don n ent à leurs hauts commis-
saires des instructions en vue de con-
former immédiatement leur action à
l'esprit de la politique définie ci-
dessus.

2. Pacte de Bruxelles
Le pacte de Bruxelles sera renforcé

et étendu en vue d'en faire un instru-
ment plus efficace d'intégration euro-
péenne.

A cette effet , l'Allemagne et l'Italie
seront invitées à y accéder.

La structure du pacte sera renforcée,
et le conseil consultatif aura désor-
mais pouvoir de décision.

Les activités de l'organisation de
Bruxelles s'étendront à la contribution
à la défense commune de tous ses
membres ,dans le cadre de l'O.T.A.N.

La contribution allemande à la dé-
fense sera conforme à celle fixée par
la C.E.D. Les effectifs et les armements
de défense intérieure et de police se-
ront fixés par des accords spéciaux.

3. Obligation des Etats-Unis?
du Royaume-Uni

et du Canada
Le secrétaire d'Etat américain déclare

que les Etats-Unis sont prêts à con-
tinuer à appor ter leur contribution à
l'unité européenne si, dans la nouvelle
armature prévue, il est possible de
trouver des raisons d'espérer que
l'unité des pays européens se dé-
veloppera.

Les Etats-Unis continueront à main-
tenir , en Europe, y compris l'Allemagne,
les unités nécessaires tant que la ré-
gion de l'Atlantique nord sera sou-
mise à une menace.

Le contingent britannique
Le Royaume-Uni continuera à main-

tenir, sur le continent , la puissance ef-
fective des forces britanniques actuel-
lement affectées au commandant su-
prême allié en Europe : quatre divi-
sions, les forces aériennes tactiques ou
l'équivalent. Ces forces ne seront pas
retirées contre le désir de la majorité
des puissances de Bruxelles.

Cet engagement est pris sous la ré-
serve qu'une crise grave outre-mer
pourrait obliger le gouvernement bri-
tannique à retirer ses troupes.

Quant au Canada, il rappelle que sa
politique étrangère a pour fondement
l'O.TA..N.

4. O.T.A.N.
Les puissances membres de VO.T.A.N.

participant à la conférence recomman-
deront à la prochaine session minis-
térielle du Conseil atlantique que la
République fédérale soit invitée immé-
diatement à accéder à cette organisa-
tion.

Elles recommanderont, en. outre, à
l'O.T.A.N. de renforcer sa structure.

La conférence a pris acte de l'avis
de tous les gouvernements représentés
selon lequel le traité de l'Atlantique-
nord devrait être considéré comme
étant de durée indéfinie.

5. Déclaration allemande
et déclaration commune

française, britannique
et américaine

1. La Républ ique fédérale allemand*
suivra une politique conforme aus
principes de la Charte des Natioins-
Unies. Elle s'abstiendra de « toute ac-
tion qui serait incompatible avec le
caractère strictement défensif des deux
traités (Bruxelles et O.T.A.N.) » .

En particulier, elle s'engage à ne
jamais avoir recours à la force poui
obtenir la réunification dc l'Allemagne
ou la modification des frontières ac-
tuelles de la République fédérale alle-
mande, ct à résoudre par des moyens
pacifiques tous différends qui pour-
raient surgir entre la République fé-
dérale ct les autres états.

2. Les gouvernements die la France,
du Royaume-Uni ot des Etats-Unis ac-
ceptent de régler leurs différends inter-
maibionaux par des moyens pacifiques,
d'accorder aux Natioms-Uniies toute l'ai-
de nécessaire dams toute action entre-
prise aux termes de la Charte et in-
versement de ne pas aider ¦ les Etats
contre lesquels les Nations-Unies au-
raient entrepris une action .
Pour une Allemagne unifiée

Les trois gouvernements déclarent
que :

1. Ils considèrent le gouvernement de
la République fédérale comme étant le
seul gouvernement allemand librement
et légitimement constitué.

2. Un traité de paix intéressant toute
l'Allemagne, conclu librement entre
l'Allemagne et ses anciens ennemis, de-
meure un but essentiel de leur poli-
tique.

3. Ils considérèrent comme une me-
nace à la paix et à leur sécurité tout
recours à la force qui porterait atteinte
à l'intégrité et à l'unité de l'alliance
atlantique.

Création d'une agence
pour le contrôle
des armements

LONDRES, 4, (A.F.P.) — c Une des
parties les plus importantes de l'acte
final, celle ayant trait à la création de
l'agence de contrôle des armements, n'a
été rédigée que dans les dernières
heures des travaux de la conférence.

En voici le résumé :
Les puissances du traité de Bruxel-

les décident de créer dans le cadre
de l'organisation du traité de Bruxelles
une agence de contrôle des armements
sur le continent européen.

Cette agence aura pour tâche :
_ a)_ de veiller au respect de l'inter-

diction de la fabrication de certains
types d'armements ;

b) de contrôler le niveau des stocks
de certains types d'armements.

Pour exercer son activité, l'agence
rassemblera et étudiera les données
statistiques et budgétaires.

L'agence, qui sera responsable devant
le Conseil cle Bruxelles, fera rapport
à celui-ci de toute interdiction non
respectée. Le Conseil statuera à la ma-
jorité sur les questions que lui sou-
mettre l'agence.

La presse américaine :
« On peut compter

sur la France »
WASHINGTON, 4 (A.F.P.). — Victoi-

re die il"Amérique et du monde ooei-
diemtflil , défaite diiplioimiaitliqiuie et militai™
d'envcirgiuipe potttr Moisooitt, licllis somt tes
convm'Ciiii '.'aiiPeis aroregiistrés lie plus fré-
quemment dans les milieux proches
du déipairtemeinit d'Etat, où l'on S'ouli-
gini2 lie rôle diéitepinimiaint joué ipair M.
Fici-ter Diuilies dam s la riéus-site de la
ocinifépemioe' de Lomidipes.

On ise félicite à Waisihiiinigtioini d'aivodr
pu oomisit'aitieir que lie chef dm goravieirne-
miemt frainçaiiis sait ihiarmemlisier lies imité-
trôlis poiMlt'ilqiuias et éooiniomiiquieis die som
payis, ses lailiamioes itipadiitionmiellilieis avec
le imomide ainglio-iaimériiciaiiin et la récoin-
aWiiatiioin' aivffitc l'Ar.Oeirna,g,nie.

Ii est isiginiifiioaitif à cet égiamd qu'on
ait pu relever lia phrase : « Om peut
compter avec lia Fmainme », à pfajsàieiums
•reprises depuis dieux ou itaois j 'Ouins
damis la ppesise aimiérioalme.

Commentaires soviétiques
PARIS, 3 (A.F.P.). — Sous le titre

« Un plan qui représente une sérieuse
menace pour la paix en Europe », le
.iouirnail les « Izvestia », cité par î'aigence
Tass, commente l'engagement pris par
la Grande-Bretagne de maintenir quatre
divisions en Europe.

« U n  est pas très difficile de com-
prendre le sens de ces nouvelles garan-
ties britanniques », écrit le journal qui
poursuit : « Par cette manoeuvre très
simple, on voudrait gaigner la confiance
de ces milieux en France , particulière-
ment les milieux parlementaires , qui se
sont dressés contre la C.E.D. parce que
la Grande-Bretagne refusait d'y adhé-
rer, préférant n'assumer aucun engage-
ment sérieux sur le continent . »

Et le commentateur des « Isvestia »
conclut en affirmant que les milieux les
plus larges de l'opinion publique, en
France et en Angleterre , s'inquiètent de
plus en plus de la tournure prise par la
conférence de Londres — conférence
destinée pratiquement à frayer la voie
au réarmement de l'Allemagne.

Les « Neuf » ont siégé
dans la plus belle maison

de Londres: Lancaster House
La Conférence de Londres a siégé à

Lancaster House , une imposante mai-
son située tout près du palais royal
de Saint-James. En 1737 , il g avait
là une bibliothè que bâtie pour la
reine Caroline et qu 'un des f i l s  de
George III , le duc d'York , conserva
pour le même usage avant de la
remp lacer , dès 1825 , par une cons-
truction somptueuse qu 'on appela
York House.

Le marquis de S t a f f o r d , qui avait
prêté de l' argent au duc d'York , de-
vint possesseur de cette demeure qu'il
termina et qui porta alors le nom de
« S t a f f o r d  House ».

Achetée en 1912 par sir William
Lever , orig inaire du comté de Lah-
castre , la maison f u t  nommée « Lan-
caster House », nom qu 'elle a con-
servé depuis. Fondateur de Port Sun-
lig ht , fabricant du savon Sunli ght
grâce auquel il s'enrichit , sir Wil-
liam — devenu lord Levcrhulme —•
racheta tous les droits que la Cou-
ronne avait sur le domaine et en f i t
cadeau à la nation.

L'Allemand G. F . Waagen , le célè-
bre historien d'art , a dit de Lan-
caster House : « Par ses dimensions ,
sa noblesse de proportions , la solidi-
té de ses matériaux et la beauté de
sa situation , elle dépasse toutes les
autres demeures de Londres. »

Baranès , le j ournaliste communisant
qui détenait les renseignements secrets
de la défense nationale, a pu être arrêté

Les développements de l'aff aire de trahison en France

PARIS, 3 (A.F.P.). — André Baranès,
l'un des personnages principaux de l'af-
faire des fuites intéressant la défense
nationale française, et qui était recher-
ché par la D.S.T. (Direction de la sur-
veillance du territoire), a été arrêté à
la Pierre-qui-vire (Yonne) .
Baranès avait trouvé refuge

chez un parlementaire
Ce journaliste, auquel MM. Labrusse

et Turpin confiaient des indications sur
la défense nationale et qui les trans-
mettait — c'est du moins l'une des hy-
pothèses les plus courantes — au parti
communiste, avait pris refuge, depuis
quelques jours , dans \s.. propriété dc
campagne d'un parlementaire radical à
quelques kilomètres de Nevers. U s'y
trouvait seul, vendredi soir. Cerné par
la police, il parvint à s'échapper, en
empruntant une bicyclette de femme.
Il n'alla pas très loin. Toute la région
de Nevers , à quelque 200 kilomètres au
sud-est de Paris, était surveillée par
d'importantes forces de police, depuis
48 heures.

C'est tôt dans l'après-midi de samedi
que M. Baranès fut  arrêté à la Pierre-
qui-vire.

Ainsi prenait fin une odyssée qui , se-
lon certaines rumeurs, devait conduire
le fugitif  en Suisse.

Baranès a été dirigé sur Paris, dans
la soirée de samedi. Il y sera entendu
par les services de la surveillance du
territoire.

C'est le commissaire Dides
qui a permis

d'arrêter Baranès
PARIS, 3. — L'agent de renseigne-

ments André Baranès a été arrêté grâce
à des indications sur le lieu de sa re-
traite, données par le commissaire Di-
des, venu trouver spontanément le com-
mandant Camadeau, chef du parquet mi-
litaire. Le commissaire Dides se serait
décidé à cette démarch e après aivoir ac-
quis la conviction du caractère d'agent
double de Baranès.

M. Jean Mons est inculpé
D'autre part , M. Jean Mons, secré-

taire général permanent du Comité de
la défense nationale, a été inculpé d'at-
teinte à la sûreté extérieure de l'Etat. Il
a quitté, samedi, à 17 h. 15, dans sa voi-
ture personnelle, la caserne de Reuilly,
où, à l'issue d'un long entretien qu 'il a
eu avec le commandant de Resseguier,
juge d'instruction militaire, il s'est vu
signifier l'inculpation d'atteinte à la sû-
reté extérieure de l'Etat, en vertu du
paragraphe 2 de l'article 18 du code
pénal réprimant les agissements de ceux
qui , par leur imprudence , négligence ou
inobservation, du règlement, laisseront
prendre, en tout ou en pàrtiei connais-
sance, copie ou reproduction de docu-
ments qui lui étaient confiés et dont la
connaissance pourrait conduire à la dé-
couverte de secrets intéressant la défen-
se nationale ».

Ce délit est puni de un à cinq ans
de prison.

M. Mons , ancien préfet, ancien rési-
dent de France en Tunisie , était , depuis
quatre ans , secrétaire généra l de la dé-
fense nationale. II dirigeait ainsi un
service qui a pratiquement pour tâche
de coordonner l'activité de tout l'appa-
reil militaire français , et pour lequel
nul secret militaire n'est par définition ,
étranger.

L'incu lpation de M. Mons, suspendu
de ses fonctions dès vendredi soir , sou-
ligne l'extrême gravité de l'affaire.

Révélations
d'une employée révoquée

PARIS, 3. — L'officier instructeur a
reçu une visite imprévue, qui peut
avoir des répercussions incontestables
sur le déroulement de l'enquête actuel-
lement en cours. Il s'agit de Mme Mé-

tivier-Lasseron, qui fut , pendant cinq
ans, secrétaire au service du chiffre au
secrétariat général de la défense natio-
nale.

Ayant constaté que des anomalies et,
selon son expression , des « manipula-
tions » contraires au règlement avaient
lieu dans l'expédition ct la réception
des télégrammes chiffrés relatifs à
l'Indochine , elle avait cru devoir aler-
ter successivement le ministère de la
défense nationale et la Sûreté générale,
faute d'être entendue par ses chefs hié-
rarchiques. Ceux-ci , le 26 juillet dernier,
la firent d'ailleurs passer devant un
conseil de discipline , pour avoir corres-
pondu directement avec le ministère et
la Sûreté. Mme Métivier-Lasseron fut,
au bout du compte, révoquée ; mais,
ayant été l'objet de menaces de mort,
si elle ne gardait pas le silence, elle
n'avait rien dit , depuis son départ du
secrétariat de la défense nationale.

Cependant , devant, l'ampleur du scan-
dale , elle se décida à parler. Il est inu-
tile de dire que sa dépoosition a provo-
qué une assez grande émotion.

De quoi est inculpé
Baranès

PARIS, 3. — André Baranès , en vertu
du paragraphe premier de l'articl e 81
du code pénal, a été inculpé d'atteinte
à la sécurité extérieure de l'Etat et
placé sous mandat de dépôt, à la prison
de Fresnes.

Le paragraph e premier de l'article 81
concerne les agissements de « ceux qui ,
dans un but autre que celui de livrer
à une puissance étrangère ou à' ses
agents , s'assurera, par quelque moyen
que ce soit, la possession d'un secret
de la défense nationale et le portera
sous quelque forme et par quelque
moyen que ce soit , k la connaissance
du public ou d'une personne non qua-
lifiée » .

Les peines prévues pour ce délit sti-
pulé  ̂ dans l'article 83 du code pénal
sont de un à dix ans de prison et de
240,000 à 4,800,000 fr. d'amende.

L interrogatoire
des journalistes

PARIS, 4, (A.F.P.) — Baranès,
apppend-on de source autorisée, a con-
firmé au cours de son interrogatoire,
les éléments obtenus jusqu 'à ce jouir
par les enquêteurs de la direction de
la surveillance du tepnitoire.

Labrusse, a-t-il précisé, lui remettait
en effet des renseignements extraits de
documents du secrétariat permanent gé-
néral à la défense nationale. Ges do-
cuments lui étaient dictés pair Labrus-
se, aux fins die transmission aux élé-
ments de gauche, notamment au parti
communiste. Labrusse, a-t-il indiqué, au
coups de son interrogatoire, apparte-
nait à l'umiom progressite. Baranès a
avoué d'autre part que parfois, cer-
tains intermédiaires interviendaiient en-
tre lui-même ot Labrus.se. Labrusse ne
recevait aucune rétribution en échange
de ces renseignements.

Selon Baranès
Les communistes savaient

que la police savait...
Baranès, ajoute-t-on de même source,

a reconnu qu 'il donnait les renseigne-
ments ainsi recueillis au commissaire
Dides. Mais, selon Baranès, le parti
communiste les n habillait » avant cette
transmission, désirant que l'on sache
bien qu 'il possédait des renseignements
précis sur les délibérations du comité
dc défense nationale. En outre, le parti
communiste n'aurait pas ignoré que
Baranès avait été ou était encore en
contact avec certains services de ren-
seignements, notamment ceux du mi-
nistère de l'intérieur.

Un mystérieux M. Charles
Baranès a encore fait part , au cour s

de son interrogatoire, du rôle d'un
mystérieux M. Charles, qui a été iden-
tifié. C'est un repris de justice en fuit e,
ancien policier condiamnié à 18 ans de
travaux forcés pour intelligence avec
l'ennemi. La D.S.T. va s'efforcer d'éclair-
cir son rôle dans cette affaire.

SOCIÉTÉ GENEVOISE
DES BAINS DE MER

Le convoi d'amtcimine pour l'établis-
'Sement hélio-marin genevois « Les
M'oueites », le Pradet (V«r), est cm
ppépainait'i'om.. Les irésiulitats obtenus pen-
diamt nies mois d'automne ct d'hiver
isoint faut paiptlipui 'iè'peimcint favorables.
Mis à l'abri du bpnmiilla'Pd , du froid et
die la pluie, lies einifiaints délii'cait's ppofi-
tenit de la douceur du climat niédi-
it'eii'r.amé™.

Paipcmt's, n'alteindez pas. les premiè-
res biPCJiichl 'ties et la grippe pour eur-
voyer vos enfants au soleiil biEinfaiiisamt
du Midi ! DVxocililenits (péstulltot® ont été
obtenus dams des cas d'asthme. Des
iséqiuiclY.es 'de poli'omj 'éliiite omit été aussi
camisidiénablemiemit améliorées à lia suite
de séjours prolongés.

Ume imsfit'Uilipi'Oe gcinevoiise est char-
gée de dioininer les ¦ leçoms. Une stricte
sU'rvcill.ainice médicale est a ssmirée.
L'établissieimeint reçoit l'es gairçoms ct
les fiililcs âgés de (i à 14 ans, sams
dnytiinclloiii. de miaibiomialité eu de comfes-
isiioiin. Le prix de panisipra est de
FT. 'Suisses 7.— pair jeur... S'adresser
aiu 'seerétamiiat de lia Société gemievoise
des faalins 'de meir, Taconinemie 5, Ge-
nève ( tel:. 022 - . 4 92 67).

Autour du monde
en quelques Signes

EN FRANCE , M. Menrtês-France a
demandé à M. Le Troquer , président de
l'Assemblée nationale, dc convoquer
celle-ci en session extraordinaire pour
jeudi , il 14 heures.

M. Jacques Duclos est rentré à Paris
après un séjour dc plusieurs semaines
en U.R.S.S.

LES MEMBRES DE L'O.T.A.N. ont reçu
une pétition signée entre autres par le
général Wcygand et par MM. André
Maurois , Harry Truman , Adlaï Steven-
son, etc., demandant que l'O.T.A.N. soit
renforcée et élargie aux domaines éco-
nomique, politique et culturel.

EN ALLEMAGNE OCCIOENTALE , le
fond d'une mine s'est effondrée, di-
manche, à Dortmund. 9 mineurs ont
été tués et 1 blessé.

On cherche pour tout de suite

vendeuse
sérieuse et capable , ayant de bon-
nes références. — S'adresser chez
Bobert-Tlssot Sports, rue Saint-
Maurice 5, Neuchâtel .

D E R N I È R E S  D É P Ê C H E S  DE LA N U I T. . . . s

Les négociations
commerciales entre

la France et la Suisse
PARIS , 3. — Du correspondant de

l'A.T.S. :
Au cours die la ppise de oomitiact des

négociateurs suisses ct français pour le
re.r.'ouvelil e m en t de l'accord commeipcial
dm 3 m'ai 1054, auipume décision m 'a été
pnise. Le miiniistrpe Schaffnieir avait pro-
posé de proroger de six mois l'arran-
gement actuel , tout en améilionamt uu
nombre restreint de contingents d'im-
poptiaiioms en Fra.moe de ina:pchaindises
'suisses.

Si , diu coté français, on s'est momitté
favorable à l'i dée d'um* prorogation ,
l'absence de M. Edgar Faune m'a pas
permis de dominer suite aux demandes
d'iaiméniagemeint présentées par la Suis-
se.
: Les mégoeiaitiiomis entre les deux pays
ont donc été 'Suspendues, sams qu 'au-
cune disposition ait été prise pour
•aissuircir la oomfimuité des trainsaoti omis
pendant la durée des pourparlers.

Il .semble pourtant que de ki!IIes dis-
ÎMj siitioms d'cvpaient être prévues daims
les accords mêmes, car l'expérience

de ces demi ère s aminées démontre que
ilemi- ircminiU 'V'clil 'cm't 'mt se ipâvèlie chaque
fois pluis difficile ct plus long qiu'oira
ne ipounnait 'ralisominabliememt le suppo-
ser. La Chambre de commerce suisse
espère que le retenir de M. Fannre per-
mclit 'pa ume méprise rapide dies mégoioia-
tinmis et évitera aiimsi ume crise de nos
éohamges, pairti pui '.lèremient Inopportune
à l'heure aiciuicilile.

Disparition
d'un jeune Lausannois

En dépit die tous les appel s tancé!
ct des rcch'ripch'eis effectuées jusqu'ici.
on m'a pas encore ipetrniuvé le petit
Rémy Epiikvux, 12 ams, disparu du do-
micilie 'de ses pamemits, avenue Tivoli 29 ,
à Liniuisainme , depuis saimiedi diemnlieir à
10 heures.

Voici soin, si'gmal'cmieint :
135 cm. environ , svelile, cheveux châ-

tain fomicé avec malc, aspect sioigné , vi-
s-age ovale, yeux Tnaippom , demis hom-
mes, éoaiptiées, bouton irouge suir la
pommette droite, allume m'omchailamitie .

Est _ vêtu d'um pamtaliom' golf gris chi-
né, lalmd'Pcisis fonuio, wiindjack grise, cas-
quette plate brume, smuilieirs bas brums.

Som père s'engage à dédommager
ceux qui auront fourni un, iremiseignie-
miemf luitfe k sa découverte.

I LA VIE I
I NA TiOMALE \

Les nombreuses femmes qui apprécient ^*Pt- ': ' 4i w \̂»jl i '¦§
la douceur légendaire de MONSAVON *% .# £̂s3*lpj| fl

au lait ne peuvent plus s'en passer.

Forts de ce succès les Laboratoires J ¦ ' ^^ÊM I
MONSAVON. Paris, viennent de créer ' <ijti
un nouveau savon de toilette à base «̂  ,.».. & ' wÇ mf|éi&§W 'iï$m w.
d'huile d'amendes douces auquel , ,„ ,<Jli i5Él|iPipv * M W
par un procédé révolutionnaire, '̂ ispl̂  '
on a incorporé les essences de '::%!^̂ ^̂ ^̂ Êm> fia S  ̂-
parfum les plus fines. Jusqu'à ' m

sa dernière parcelle, ce nouveau ^œ|ŝ Mr
b̂"!^  ̂ Jl

savon parfume votre peau de "*$$? \$Ç7 iX
senteurs délicates, particulièrement llf  ̂ ^Ht
agréables pendant les mois de chaleur. i|& -i«

LAVEZ -VOUS et SENTEZ BON Ife 1 l||j

\jfr y 1-, - vS \|

MONSAVON \ | !
7 czjLsTyusni,

mm(m.mJ¥^W gP^PPM ^î^^^^^p

^ 
gù âmg^̂ àûifiMcirf , ^ >
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Un savon de luxe à prix modique Fr. 1.05

Cinéma de Sa Sole - Peseux
Ce soir à 20 îi. 15

« L'aventure de la M »
Film sonore en couleurs présenté par
le Dr Myrori Sackett , de Los-Angclcs

E N T R É E  L I B R E
Eglise évangélique de Pentecôte

Neuchâtel - Peseux

/ "̂  f Ce soir : FERMï;

^^Ol 4$ & I [NC 
cle 

récupérer !' iMûOll ^\ J %Uk JPJl w^ Mf % j m E k  , PH-d/
CERNIER

Finies les tournées !
(c) L'autre jou ir, M. Alfred Pfister , le
sj -mpatbique facteur de mmilire vill-age,
a fiait sa dernière tournée. En effe t,
ocit hoiinmie affable ct que chacun ccin-
niaisisait bilan est wctiutaùanvemit il la
retraite. Une retraite Cfufcil a d'ailleurs
bien maniée puisque, aiprès avoir passé
plusieurs aminées déjà au senvioe des
P.T.T., il avait pris son pO'Stc à Cer-
nier em 1928.

viii-PE-nuz



Le cortège de la Fête des vendanges
( S U I T E  DE LA P B E M I B B E  P A G E )

Le Cyolophile dn Peseux, sur une ma-
nette de M. C. Vonlanthen, « gorillait »
l'hôtel au bord de l'eau et ses joies
estivales futures... et humides. Sous le
titre « Hop Suisse 1954 ! », la Société de
tir du Landeron résumait les avatars
des champions de tous les sports durant
l'année : skieurs hors piste, géants de
la route démantibulés , footballeurs en
ambulance, etc. Un vrai palmaires à re-
bours !

Bien heureusement le char du comité
des « Joies annexes » nous fa isait , pour
finir, assister à de grands exploits,
ceux de lia Coupe du .monde de foot-
ball , cerna: de Squiibs, vainqueur du
marathon du micro, ceux des équipes
jouant cuvée d'énormes ballons en col-
laboration avec les spécial eums.

Le groupe publicita ire
La « Baguette », avec ses tambours,

ses clairons et ses « majorettes », dans
une présentation martiale impeccable
emmène tes chars fleuris publicitaires.
En premier lieu, les « Perles de la cou-
ronne » (M. Georges Dumont, machines
à oouidire « Bina»), d'une présentation
particulièrement soignée avec sa cou-
ronne de dahlias blancs, sertie de ma-
chines à coudre, et ses jeunes femmes.
Le « Duo classique », c'est la pièce d'ar-
genterie — un chandelier — et lai ra-
vissante beauté que présente M. Ed.
Michaud , bijoutier (maquette de M. J.-P.
Châtelain, architecte).

iLa «bamid'eil.lie» d'Auiviemniier précèd e lie
gmamid choir de M. Jeiain Zvuahlleins etntre-
premieuir , qui fait . des envieux avec sa
amaiiisormeitite de d'abliias de toutes cou-
Uiaur.s, sa pelouse, son j iet id?eiau près du-
quel, jouent dieux baimibimes. «Pluime de
touijiouips» (liibnaiipie-papeiiBPiie Reymond ;
maquette die M. Louis T.iirotuinier) est un
écrin géant avec stylo et porte-imine
qu'ouvrent de charmantes jeunes filles
à qui on va écrire des billets doux. De
nouveau une « bandeile », celle de Co-
lombier, puis avance « Une demoiselle
sur une balançoire » (Aux Armourlns
S.A., nouveautés), très belle réalisation,
d'une finesse particulière mous mon-
trant une belle se délassant sur un ar-
bre au tronc et aux raimures d'argent.
Enfin, avec « Sugus rafraîchit » (Choco-
lat Suchard S.A., maquette et réal isa-
tion de M. André Tôdtlli, graphiste),
nous pouvons admirer trois cy.gn?s ma-
jestueux voguant sur des flots fleuris
et qu'éclaire un soleil d'or, dons une
belle harmonie colorée.

Le corso fleuri
Comment décrire en détail ce corso

fleuri, dire les beautés qui émerveillè-
rent le public, comment mettre suffi-
samment en évidence le travail très con-
sidérable de nos horticulteurs ? La nuit
et une page de ce journal y suffiraient
à peine. Il n'est pas aisé, non phis, de
tra duire en mots bien al ignés le plaisir
des yeux. Nous devons nous borner à
don n er ici l'essentiel de nos impressions
et à faire une énumération que nous es-
pérons pas trop sèche.

A spectacl e hors pair, musique de
circonstances et nulle mieux que notre
Musiqu e militaire ne peut annoncer la
lente et somptueuse série des chars
fleuris. Le premier qui appairaît est la
« Petite ballerine » (M. Rob. Greder ,
établissement horticole «La Prairie »,
la Coudre) : une fillette en. tutu bleu
danse sur un parterre de dahlias aux
tons contrastés et devant un écran de
tulle cerné de verdure et d'oeillets
blancs. Puis « Féerie orientale » (M.
Henri Tinguely, Genève) nous présente
Schéhérazade au milieu de compagnes
des Mille et une nuits et de bouquets de
glaïeuls. La « bandeile » de Cortaillod
rythme le mouvement paisible de la
roue de dahlias rouge foncé du « Mou-
lin des amours » (M. Chartes Revilly,
horticulteur, Neuohâtel, maquette de
M. Louis Tinturier). L'eau qui coule,
ce sont des œillets. Un jeune couple se
conte fl eurette devant l'agreste cons-
truction qu'ombrage un bouleau. Et voi-
ci, soufflant sa fumée vers le ciel esti-
val, un petit train de jadis , avec sa
locomotive, son vagon de 3.me classe et
son vagon de 2me aux fenêtres duquel
une petite mariée salue les spectateurs.
Tout est en dahlias de différentes cou-
leurs et représente un beau travail (MM .
P. Muller et fils, horticulteurs, la Cou^
dre).

La « Cécilienne » du Landeron escorte
en musique « Le soleil de Nice avec la
reine des mais 1954 », ce soleil que le
Midi nous a envoyé pour notre fête des
vendanges. La reine, Mlle Lysiane Be-
domrin , envoie des baisers du haut d'une
plateform e fleurie d'oeillets devant la-
quelle des demoiselles d'honneur en
robe d'organdi, assises sur un parterre
tricolore, forment un gracieux groupe.
« Tambour battant » (Société des accor-
déonistes du Vign oble ; maquette die
M. Louis Tinturier) nou s présente un
instrument géant cerclé de fleurs ; à
côté, un escalier violet s'élève jusqu'à

un groupe de jeunes filles battant du
tambour. Derrière ce grand char, heu-
reusement conçu, des accordéonistes en
longues robes blanches jouent des airs
entraînants.  Avec « Voici le gai prin-
temps » (MM. Buschini et fils , horti-
culteurs, Boudry), nous avons ume juvé-
nile évocation des premiers beaux
jours , avec des fillettes installées dans
les corolles de grandes narcisses. Une
jeune déesse protège les petites mes-
sagères du printemps.

La « bandeile » de Peseux met sa note
musical e dans cette féerie florale qui se
poursuit par « A la lueur des chandel-
les » (M. Octave Girard , horticulteur,
Peseux), quii représente un grand chan-
delier à cinq branches qui offrent cha-
cune un siège à une jeune femme sou-
riante. Une magnifique calèche ornée
d'oeillets et de glaïeuls blancs, tirée par
quatre chevaux pommelés, nous apport e
un « Sourire de Genève » (Com ité des
fêtes de Genève ; décoration fllorafle de
M. Claude Blanchard). Ce sourire est
celui d'une ambassadrice qui n'a pas de
peine à faire notre conquête. Insensi-
bles à tant de grâce, les musiciens de
l'Union tessinolse, dans un, ordre par-
fa it, jouent avec brio.

Que dire maintenant de cet immense
char, véritable livre d'histoire en
fleurs, intitulé « Lai Suisse est belle »
(M. Claude Botteron , horticulteur, Ser-
rières). H est le résultat de nombreuses
beurres de travail méticuleux pour
composer les 22 armoiries de nos can-
tons et celle de la Confédération et
pour écrire, toujours en dahlias, le dé-
but du texte dm pacte de 1291. Les trois

Suisses prêtent serment, cependant qu'au
premier plan est représenté la scène de
Tell échappant à ses gardiens sur le
lac d'Uri. Cette composition d'une am-
pleur rare soulève une ovation tout au
long du circuit.

On ne ménage pas moins les applau-
dissements aux « Petits rats de l'Opé-
ra » (MM. Benkert et Cie, horticulteurs ,
Neucbâtel ; maquette de M. Louis Tin-
turier), d'une inspiration particulière-
ment originale, avec son grand portique
rouge sous lequel les ballerines évo-
luent. Après le pas saïga de la « ban-
deile » de Corcelles, l'on prend le « Che-
min du para d is » (M. Robert Schoor,
horticulteu r, Neuchâtel ; maquette de
M. Louis Tintur ier), admirable compo-
sition dans les tons rose, crème et vio-
let, traitée en dahlias et œillets et ani-
mée par d'adorables angelots. Et pour
finir par un somimet, voici « Daphnis
et Ghloé » (M. Francis Boudin , horti-
culteur, Neuchâtel), hainmonieuse et
somptueuse composition mettant en
scène le couple légendaire et son trou-
peau de chèvres, le décor étant consti-
tué par une grande flûte de Pan et des
pipeaux en dahlias. Oeuvre, héla s fugi-
tive, d'un véritable artiste.

Des dragons de 1810 ferment la mar-
che. Le cortège a passé. La bataille de
confetti se déchaîne, ce qui n'empêche
pas la foule d'échanger ses impressions.
Elles sont enthousiastes, comme celles
du chroniqueur qui pense avoir admiré
un des plus beaux cortèges, sinon le
plus beau, qui ait défilé à Neuchâtel.

Daniel BONHOTE.

Les réceptions officielles
Samedi après-midi, à 15 h. 30, trois

autocars emmenèrent à Cernler les in-
vités de la Fête des vemdam.ges, et en
premier lieu des journalistes de toute
la Suisse. Comme d'habitude pourtant,
nous aryiomis le plaisir d'accueillir des
journalist es étrangers, de France, de
Belgique, d'Autriche, d'Angleterre et
même des Ebats-Unis .

Le Val-de-Ruz ne nous avait jamais
paru aussi beau tout baigné de la bru-
me bleue et or de l'automne, « beau
navire » calme et paisible aux formes
harmonieuses.

A Cernler
et à l'Ecole d'agriculture
Nous eûmes l'heureuse surprise d'être

reçus pair la fanfare « le Canaird » (cu-
rieuse coïncidence 1) à Cennier où une
fort sympathique réception, organisée
par M. Aimé Rochat, « syndic » du vil-
lage, nous était réservée.

Après avoir traversé Cerniier et s'être
arrêtés 

^ 
quelques minutes devant la mai-

son où naquit le regretté écrivain
neuchâtelois Jean-Paul Zimmermann,
nos hôtes visitèrent l'Ecole cantonale
d'agriculture et c'est avec um très vif
intérêt qu'ils parcoururent cet établis-
sement que nous lecteurs connaissent
bien.

M. Jeam-Louis Barrelet, président du
Conseil d'Etat et chef du depa.Ptem.ent
de ragricultuipe évoqua à cette occasion
la situation de ^agriculture dons notre
pays et remairqua par exemple, pour
justifier la nécessité de l'aide à
la paysannerie, que si les campa-
gnes du Val-de-Ruz n'étaient pas l'objet
d'une indispensable sollicitude, ces ri-
ches prairies et ces champs de culture
deviendraient, en cinquante ans, des
pâturages à moutons.

Puis, M. Fernanid Sandoz, directeur
de l'Ecole donna d'intéressants ren-
seignements sur l'enseignement tel
qu'il est pratiqué dans son établisse-
ment.

Une très agréable collation fut en-
suite 'Servie et l'on entendit avec le
plus grand plaisir des jeunes filles
dm village réciter des poèmes à la
gloire du Vail-de-Ruz, et notamment,
un texte du« Cantique de notre terre »,
de Jean-Paul Zimmermann. M. Jean-
Pierre Porchat, chancelier d'Etat et pré-
sident du comité de réception, sou-
haita la bienvenue à chacun.. Il tin t
à ra ppeler la mémoire dra si regretté
Pierre Court sur la tombe duquel des
fleurs ont été déposées pair le comité
d'organisaition de la fête. Puis, il don-
na la parole à M. Aimé Rochat, pré-
sident de la commune de Cernier. Ce-
lui-ci retraça de façon fort vivante
l'historique de son village, et en sou-
ligna l'importance damis la vie du pays.

A Cliaunioiit
Le dîner dte ia presse, de 135 con-

vives eut lieu à l'hôtel Chaumont et
Golf , dîneur aux chamidielles qui se dé-
roula dams lia plus .sympathique des
ambiances, agrémentée par des produc-
tions de lia Chanson de Neuchâtel, di-
rigée pair M. Robert Kubler. M. René
Bralchet, président du comité de pres-
se de la Fête des vendanges déclara
combien il était heureux d'accueillir ses
confrères de Suisse et d'ailleurs et il
lut les résultats concernant le con-
cours du meilleur compte rendu de la
Fête de 1953.

En voici les résultats : premier prix :
le « Bien public » de Dijon (G. Roc) ;
2me prix : « Glarner Zeitunig » (M.
Schlitter ; Sme prix : « Journal de Ge-
nève» (M. Troesch) ; 1er accessit : «Der
Erzâhler » de Vienme (M. Hess) ; 2me
accessiR : « le Jour die Vervier » (M. Ch.
Porret). Prix et accessit consistent en
bonnes boufeillies de vfa de chez nous !

M. André Richter, président du co-
mité central, salua aussi chacun et
présenta une invitée de maa-quie, Miss
Nice, la reine des mai. Puis, M. Aimé
Rochat , s'accompaigniant d'um boinjo,
chanta pour la plus grandie joie
de l'assistance qui, eti chœua-, reprit les
refra ins.

lie déj euner officiel
du dimanche

Dimanche matin, le soleil tenait
toujours brillamment son rôle dons la
fête et c'est avec un enthousiasme crois-
san t que les organisateurs envisageaient
la suite des festivités. Tous les in-
vités, mais en nombre (Kmsiderabfenvecj it

accrus — 220 au total — se retrou-
vèrent dimanche matin, à 11 heures,
sur la terrasse du restaurant Beau-
Rivage où avait lieu le banquet officiel.

Il nous est impossible, évidemment,
de citer toutes les personnalités pré-
sentes. On remarquait, notamment, la
présence de MM. J.-L. Barrelet,. E. Gui-
nand, Gaston Clottu, représentants de
l'Etat, et MM. Paul Rognon, président
de la ville, et Fnitz Humbert-Droz, re-
présentants du Conseil communal, de M.
Albert Rais, juge fédéral , de M. John
Favre, directeur général des C.F.F., de
M. P.-René Rosset, conseiller nationa l,
de M. Raymond Domergue, vice-consul
de France à Berne, de M. Georges Bour-
din, maire de Pontarlier, de M. Maurice
Drorahin, adjoint au maire de Beaume,
de M. Jean Minjoz , député-maire de
Besançon, de M. Marcel Sagne, vice-
conisul de Suisse à Vesoul, de M. Sam
Humbert, présid ent du Conseil général,
de M. Gaston Schelling, président de
la ville de la Chaux-de-Fonds, ainsi
que de très nombreux délégués des or-
ganisations économiques et touristiques
suisses, neuchateloises et des cantons
voisins, des C.F.F., des P.T.T., des doua-
nes, de la raidio, des Fêtes de Nice, etc.

Les Invités étaient reçus par la ville
de Neuchâtel, au nom de laquelle M.
Paul Rognon, son président , après avoir
souhaité la bienvenue parla des ven-
danges qui, cette année, seront très
retardées, en raison du mauvais temps.
Il souligna avec quel soin le cortège est
préparé, année après année, pour que
la fête soit parfaitement réussie et il
adressa des paroles de remerciement à
tous ceux qui y travaillent.

M. J.-L. Barrelet, président du Con-
seil d'Etat et conseiller aux Etats, prit
ensuite la parole et il évoqua la per-
sévérance, avec laquelle travaillent les
vignerons dont la situation, on le sait,
est aléatoire et difficile. Et il les don-
na en exemple de ténacité pour cha-
cun.

Puis, M. André Richter, président du
comité cen tral, faisant allusion aux pa-
roles de M. Barrelet, constata que, si la
Fête des ven danges est la magnifiqu e
réussite que nous savons, c'est sans doute
à la ténacité qu'elle le doit, mais aussi
à la foi de ceux qui la préparent. Il
annonça que le doyen de la ville, M.
Jean Schûtz, âgé de 102 ans, avait
tenu, pour la première fois, à assister
au cortège.

Point final aux discours, l'allocution
die M. Georges Duplaim, journaliste à
Yverdon et secrétaire du comité cen-
tral de l'A.P.S. qui exprima les re-
merciements de tous ses confrères, fut
plein e d'esprit. M. Jean-Pierre Porchat.
président du comité de réception^ fonc-
tionna à merveille, au cours die ces
¦deux journées, comme major de table

Puis, chacun se rendit devant l'Uni-
versité où, de la tribune officielle,
on allait admirer le magnifique corso
fleuri.

M. M.

Le coup de l'é trier
Après lie cortège, la tradition veut

qmie les orgamlisaitieuips et leurs invités
se péumiissiemt à il'hôteil de ville pour le
diernl'eir verre die iFa.miitiié. Hier, lies vi-
sages étaient bien emibemidiu 'Payomraamts
lat les painoles qui fument échangées
plus quie jamais ehailieuipeus'eis. Om 'en-
tendit itoiur à torar M. Mimijo'z, dépuité-
maire die Besançon,, M. Martinet, diirec-
ibeaiir de l'Office suasse du itouirisime à
Lauisiammie, M. Lalioiire, professeur à
l'Univiersiité die Louivaiim, M. Thloleyres,
«ecnétalra général dies fêtes de Nice,
et M. Ernest Kiaiesem, président d'ihom.-
neuir de lia Fête dieis vemdamig.es.

Enfiim, le s'oi'r ,suy i' Riaisim^ um. .demni'e.r
repas a réuni, comme le veut une
amitre tradition, lies membres du comité
du. cortège-, ceux dm' jiuiry, et min cer-
tain 'niomibne die dlmigeiainitis de l'organi-
sation;. Là ce fut M. Haniri Schiaeiffcr,
président dm comité, qui llmt à meme.r-
cie.r ses coilaboirafieums poùir Bleuir dé-
V'ouiemiemt et fleiuir éalatainibe méuissite.
Mais oe qu'il faut diiire ici c'est qu'une
gramidie part de cette ipéuissiibe revieint
à M. Schaiefifer iiui-mêmie, à .son dyma-
mriismie et à h manière dont, tout e
flfammée idiumamit, il isait concevoir puis
farine élaborer um cortège, clou de no-
tre granwls mamife.s/tia'ti 'Oin d'aïuitomauj .

Palmarès de la Fête des vendanges
CATÉGORIE INVITÉS

Prix d'amitié traditionnelle : « Le so-
leil de Nice avec la reine des mais
1954 ». (Comité des fêtes, des arts et
des sports de la ville de Nice.)

Prix d'amitié neuchâteloise : « Sourire
de Genève ». (Comité des fêtes de Genè-
ve. Création : Jean Plojoux . Décoration
florale : Claude Blanchard.)

CORSO FLEURI
Grand prix d'excellence et de finesse,

avec vives félicitations du jury : « Le
chemin du paradis ». (M. Robert Schoor,
horticulteur, Neuchâtel. Maquette : M.
Louis Tinturier, dessinateur.)

Grand prix d'excellence et d'exécu-
tion, avec vives félicitations du jury .i
« La Suisse est belle ». (M. Claude Bot-
teron , horticulteur, Serrières.)

Grand prix d'excellence et de réalisa-
tion, avec vives félicitations du jury i
« Daphnis et Chloé ». (M. Francis Bau-
din, horticulteur , Neuchâtel.)

Prix de composition et dc goût, avec
félicitations du jury : « Le moulin des
amours ». (M. Charles Revilly, horti-
culteur, Neuchâtel. Maquette: M. Louis
Tinturier , dessinateur.)

Prix de réminiscence et de parfaite
exécution : « Les voyages forment la
jeunesse ». (MM. Muller et fils, horti-
culteurs, la Coudre.)

Prix de style et de finition : « Les
petits rats de l'Opéra ». (MM. Benkert
et Cie, horticulteurs, Neuchâtel. Ma-
quette : M. Louis Tinturier , dessina-
teur.)

Prix d'originalité et, de beauté plasti-
que : « Tambour battant ». (Société des
accordéonistes du Vignoble. Maquette :
M. Louis Tinturier, dessinateur.)

ler prix ex-aequo : « Voici le gai
printemps ». (MM. Buschini et Fils,
horticulteurs, Boudry); « A la lueur des
chandelles ». (M. Octave Girard, horti-
culteur, Peseux) ; « La petite ballerine».
(M. Rob. Greder , établissement horti-
cole La Prairie », la Coudre).

Deuxième prix : « Féerie orientale »,
(M. Henri Tinguely, Genève.)

RÉCLAME FLEURIE
Grand prix de charme et de finesse,

avec félicitations du jury : « Une de-
moiselle sur une balançoire ». (Aux Ar-
mourlns S. A., Nouveautés, Neuchâtel.)

Grand prix de réalisation publicitaire.
avec félicitations du jury : « Sugus ra-
fraîchit ». (Chocolat Suchard S. A., Neu-
châtel-Serrières. Maquette at réalisation :
M. André Tôdtli , graphiste.)

Prix de distinction : « Les perles de la
couronne ». (M. Georges Dumont, ma-
chines à coudre « Elna », Neuchâtel.)

Prix d'harmonie et de publicité: « Plu-
me de toujours ». (Reymond, librairie-
papeterie, Neuchâtel. Maquette : M.
Louis Tinturier, dessinateur).

Prix de construction fleurie : « Ma
p'tite folie ». (M. Jean Zwahlen, entre-
preneur, Neuchâtel.)

Premier prix : « Duo classique ». (M.
Ed. Michaud, bijoutier , Neuchâtel. Ma-
quette : M. J.-P. Châtelain, architecte.)

GROUPE HUMORISTIQUE
De l'avis du jury : c'est « du tonner-

re » : « L'écho de la brousse ». (Fanfare
de Boudry.)

Réussite d'humour dynamique : « Les
championnats du monde de football.
Squlbbs Folies... tu nous fais Suez ».
(Comité des jo ies annexes.)

Prix des explorateurs neuchâtelois :
« Tartarins neuchâtelois ». (Société nau-
tique, Neuchâtel.)

Prix des supporters : « Hop Suisse
1S54 ». (Société de tir du Landeron.)

Prix des pénitenciers réunis : « Les
pieds nickelés». (Quelques étudiants.)

Prix des paniers percés : « Les Har-
lem-Globe-Trotters à Neuchâtel ». (Amis-
Gymnastes, Neuchâtel.)

Prix de la belle étoile : « Hôtel-Eau ».
(Maquette : M. C. Vonlanthen. Figura-
tion : Cyolophile de Peseux.)

Une afflnence et un trafic record
dimanche à Neuchâtel

Le baromètre étant au beau fixe, il
fallait s'attendre à une affluence re-
cord. Mais toutes les prévisions ont été
dépassées. Depuis la fin de la matinée
de dimanche jusqu 'au moment du cor.
tège, les artères conduisant à Neuchâ-
tel étaient parcourues par des files
quasi ininterrompues d'autos, d'auto-
cars, de motos et de scooters. On ima-
gine sans peine quel fut le travail des
81 officiers et agents de police placés
sous les ordres du capitaine Bleuler.

Ainsi que nous l'avons déjà expliqué,
le trafic en transit était détourné dans
les deux sens par le haut de la ville, le
centre constituan t une zone de parcage
pour les véhicules qui s'arrêtaient à
Neuchâtel. Mais ces lieux de stationne-
ment situés à proximité du cortège re-
çurent rapidement leur plein. II fallut
utiliser successivement les parcs de la
périphérie et grouper les véhicules jus-
qu'à Monruz à l'est, jusqu 'à la déchar-
ge de Serrières à l'ouest et jusqu 'à la
lisière de la forêt an nord-est et au
nord-ouest.

**!*** *v

Il a été dénombré dans les parcs des
différents secteurs : 275 cars (comme
l'an dernier), 9304 autos (7924 en 1953)
et 2285 motos (1848), soit 11,864 véhi-
cules au total. Les cars français étaierol
au nombre de 170 environ.

*̂* *ss

Les agents avaient remis aux conduc-
teurs une circulaire leur indiquant le
chemin à suivre pour sortir de la ville.
Et tout se passa le mieux possible. Il
y eut certes quelques embouteillages,
notamment à Vauseyon , mais la police
sut venir à bout de toutes les difficul-
tés et la circulation s'est écoulée nor-
malement. Une seule ombre au tableau :
les automobilistes les moins complai.
sants furent certains Neuchâtelois qui
n'hésitèrent pas à déplacer des barrages
afin de gagner le centre de la ville ou
qui n'obtempérèrent pas aux ordres des
agents.

/¦*/ *** /v/

Les chemins de fer fédéraux durent
également faire face à un trafic excep-
tionnel. Ils ont transporté à Neuchâtel
29 ,000 personnes. Dix-sept trains spé-
ciaux avaient été mis en service. Fait
à noter, 1015 voyageurs de Dijon sont
arrivés en notre ville dans deux trains
spéciaux.

Au départ , les retards n'ont pas dé-
passé dix minutes.

Quant à la Compagnie des tramways,
elle a dû faire face à un trafic record.
Elle a transporté 85,000 personnes entre
samedi et dimanche, soit 15,000 de plus
que l'année dernière. Tout le matériel,
renforcé encore par un autobus des
tramways zuricois, a été utilisé. Un
seul incident k déplorer i dimanche

après-midi, un tram n'a pu freiner assez
tôt dans la courb e des Terreaux en rai-
son des confetti qui rendaient la voie
glissante, ct il a accroché le trolleybus
du Val-de-Ruz. Mais les dégâts matériel s
furent minimes.

Enfin , les unités de la Société de
navigation ont amené en ville près de
500 personnes, c'est-à-dire autant que
l'an dernier.

*** / - ^ ***
La police du cortège comprenait 25

gendarmes de la police cantonale, 90
agents de Sécuritas, 90 éciaireurs , 25 sa-
maritains et samaritaines , 130 pompiers .
Elle n'eut qu 'à se féliciter de la com-
préhension des spectateurs pour sa
lourde tâche.

Soixante-dix personnes victimes de
malaises ont reçu des soins pendant le
cortège. Mais ces cas étaient bénins.

Par contre , un grave accident est
à dép lorer. Un spectateur juch é sur
une roulotte près du port , M.  Meier-
hof ,  de Winterthour, tomba sur la
chaussée. Il dut être transporté par
l'ambulance à l 'hôp ital des Cadolles
où l'on diagnosti qua une fra cture
prob able du crâne. Son état est
satisfaisant. Plainte a été déposée
contre inconnu, M. Meierh of ayant
vraisemblablement été poussé.

La police dut encore s'occuper d'une
quinzaine d'enfants perdus dans la fou-
le. Tous retrouvèrent rapidement leurs
parents.

Les chiffres sont éloquents, mais ils
ne disent pas tout ; ils laissent dans
l'ombre le travail énorme accompli par
tous ceux qui n'ont pas pu participer
à la fête : caissiers du cortège, poli-
ciers, cheminots et tramelots en parti-
culier qui se sont acquittés de leur tâche
avec bonne humeur et même parfois
avec une fantaisie sympathique, comme
ce contrôleur des trams qui courait same-
di soir devant une automotrice en criant
à la foule de se retirer, comme ces
policiers aussi oui recevaient avec le
sourire, et sans pouvoir riposter, des
kilos de confetti...

J. H.

V'inigt-tdieuix milillie pa quets de coin-
feitti, contre 21.000 il' airu 'dernier, ont
été vendus dams la nuit de .samedi
à dimainchie.

Hier, à pamtiT dra coup de camion
traditionnel, lia baiballlie a ineeom-
imioncé de plus belle. Elle n'a pris
fiin que vers mimuit. 38.000 païqmiebs
(33.000) ont einioome été vendus di-
mainche, oe qui porte le total à
60.000 comitme 54.000 l'ain passé.

La bataille de confetti

La cb.Tsse générale s'est ouverte le
ler octobre. Il a été délivré 491 per-
mis, soit 98 pouir le district de Neu-
châtel, Boudry 71, Val-de-Traivers 84,
Valnde-Ruz 66, le Loale 76, la Chaux-
de-Fonids 93, hors canton 3.

L,es permis délivrés
pour la chasse générale

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION

Le groupement des Contemporains
de 1894 a le chagrin de faire part à
ses membres du décès de leur cher
collègue et ami

Monsieur Paul SCHNEITTER
L'incinération a eu lieu samedi 2 oc-

tobre 1954.

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel

Le comité de lia section neuchâteloise
de l'Association suisse des droguistes
o. Ile pénible devoir die faire part à
isas membres du décès de leur collègue
et .ami,

Monsieur Paul SCHNEITTER
droguiste

membre actif.
Llmioimiériaiti'Om, 'samis suite, a eu. liiero

samieidi 2 octobre, à 15 heuras.
¦¦BEK ĤBRS ĤBBHnHHMB

t
Madaime et Monsieur Gustave Steiig-

mieyer-Gaïuthier, leurs enfants ct petite-
fille, à Neuch â tel ;

les faimililes pairentes et alliées, à
Kliinigniau , PuiMy, Firibou rg, Zurich et
Neuchâtel,

ont la douiieuir die faine patnt dm décès
de

Mademoiselle

Hortense GAUTHIER
lieuir chêne sœuir, belliensceur, tamte et
pairenite,, que Dieu a .rappelée à Lui.,
diains «a 75me aminée, après unie longue
maladie, miumie des salmis saoremienits
de f Eglise.

Neuichâtei, le 1er octobre 1954.
(Faubourg de la Gare 5)

Messe die requiem lundi 4 octobre
en l'église catholique, à 8 heures.

L'emisevelissemient, sams suite, anima
lieu à 11 heures.

Domicilie mortualire : hôpital de la
Providence.

R. I. P.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Nous avons mis notre espérance
dans le Dieu vivant qui est le
Sauveur de tous les hommes.

I Tim. 4 : 10.
Garde ton cœur plus que toute

autre chose ; car c'est de lui que
jaillissent les sources de la vie.

Prov. 4 : 23.
Madame Maurice Paris ;
Monsieur et Madam e André Perre-

noud et leur petite Madeleine, à Bienne;
Monsieur et Madame Gaston Egger

et famille, à Combs-la Ville, (France) !
Monsieur et Madame Pierre Egger

et faimille à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Arnold Egger et

famille, à Krienz (Lucerne) ;
Madame Maurice Léoorché-Egger et

famille, à Toulouse ;
les descendants de feu Julien Bour-

quin et leurs alliés,
ont la profonde douleur de faire

part du décès de

Monsieur Maurice PARIS
leur époux bien-aimé, père, beau-père,
grand-père, frère, oncle, neveu et cou-
sin, que Dieu a repris à Lui, subite-
ment, dans sa soixante-septième am-
inée, le 3 octobre 1954.

L'enterrement aura lieu ie 6 octobre,
à 13 heures, au cimetière de Peseux.
Domicile mortuaire, Chapelle 17.

Culte pour la famille, à la Chapelle
morave, à 12 h. 30.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon .

Miadiaime et Momistauir TOlIlly Amdeir-
fuivren et leur fille, à Thoume ;

Miomsiieuir et Mada me Edouard Mau-
ley et leurs eirafamlis, à Couvet ;

Madame et Monsieur Gilbert Jaque-
met et leur fille , a Bevaix ;

Madame et Monsieur Albert Gygax
et leuirs enfants, h Laingeinilai' ;

Monsieur et Madame R eine Maïuilcy
et leurs enfaints, k Bevaix ;

Monsieur Bufiène-Louiis Maulliey, à
Nieiuichàte'l ;

les enfants et petiits-enfamits de feu.
Mada me et Monsieur Jeam Walltheir ;

Mademoiselle . Elise Maiuliey, à Be-
vaix ;

Madame Beirthe Ficirnairio, à Neuchâ-
tel,

aiiiiiisi que lies faimillies paireintes «ft
allll liées,

ont lia douiieuir de faire pamt du
décès de

Monsieur Eugène MAULEY
llieu r chieir papa , graimd-papa, beau-pêne,
frère, oncle, pâment et ami que Dieu
a. repris à Lui daims sa 70,me aminée,
aiprès umie longue maladie vallla.mtmcmt
supointiée.

Bevaix , ]ie 4 octobre 1954.
Maintenant l'Eternel m'a donné

du repos de toute part .
I Bol 5 :4.

L'einiseveliissemient .anma lieu, à Bevaix
oniercpedi 6 octobre, à 13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
septième page.

PAYERNE
Lia taxe sur les spectacles

sera, augmentée
(c) Les électeurs payennoi s ont été
appelés à se prononcer SUT um arrêté
concernant l'imposition communale
pour 1955.

Le Conseil communal aivait décidé
d'amigm enter la taxe suir les spectacles.
Um référenidu.m fut opposé à cette dé-
ci sion.

Le .résultait du vote a été lie suiva.nt :
567 oui (pouir la décision du Conseil
coimmuinal ) ; 239 mon (pouir le réfé-
Ticinid'uim ) ; 807 votamits suir 1621 élec-
tieums inscrits ; pas de bulletins nuls.

Les électieums ont ainsi confirmé la
décision du Conseil commumaik

VALLÉE DE lfl BROYE

BOUDRY
R.envei'sé par un auto

Hier soir, à 20 h. 30, um. habitant
die Boudry, qui! tmaiweipsait la ipouitie
depuis l'aiprèt du tiraim vers lie trot-
toir opposé, .s'est trouvé brusquement
devant une voilure qui, me pouvant
l'éviter, la .neinivemsé.

Le piéton isouffine d'umi bpas tumé-
fié.

VIGNOBLE

YVERDON
te passager d'un scooter

se fracture le crâne
(c) Hier à 17 h. 45, un scooter con-
duit par mini habitant d'Epenides se di-
rigeait vers Yverdon, sur la route de
Lausamine. Entre lie Reliais et le pont
des Gondémines, il freina, pour éviter
um piéton qui s'était engagé impruidem-
nueint .SUIT la chaussée. Ce faisant, il fit
um qmairt die touir à gauche et toucha
lie piéton, un Yverdoninois, qui fuit re-
levé avec ume commotion et diverses
ecchymoses. Le soootôriste «t som pas-
sager airrière fiureint projetés suir la
chaussée. Le secomid a dû être conduit
liimimédlaitememit à l'hôpital d'Yveipdon
avec umie fracture probable du crame.

Motocycliste blessé
(c) Hier au début de i'aiprès-miidi , ume
voiture venant de Grainidisora. a coupé la
route à ume motocyoliette se dirigeant
vers Yverdoin, à l'avenue de Gramidsom.
Dans sa chute, le motocycliste a été
blessé aux mains.

BIENNE
Un cycliste se fracture

le crâne
(c) Um cycliste biemmioiis, M. T. Leh-
miamin, domicilié à la. rue Aiebi, diescem-
idalt la iroute die Beiimont lomsqiu 'ill
heu.nla violemment un piéton'. Ce dier-
miieir s'ien, tira .samis grand imal. Mais le
cycliste, qui fit ume grave chuite, resta
étendu sur la chaussée samis oominais-
.samioe et saiginamt abondamment. Il fut
tiramispoirté à l'hôpitail de Beammont.
L'infortuinié .souffre d'une fnactiuire du
erâmie.

RÉGIONS DES LACS

Fort trafic routier
et ferroviaire

pour la Fête des vendanges
(c) Samedi après-midi déjà, mais pliuis
pairt.iioulièremienit damis la jouirnée et la
soirée de d'imamiche, on ia eirapegiistre umi
très fort trafic ferroviaire, et .routier
>aiu Vall-die-Tiraviems dû aux 'nombreux
visiteurs die la région et de !» France
qui se reindaiicint au oomtège des ven^
damiges, à Nieuichâtel.

! VAL-DE-TRAVERS

COUVET

Umie épidémie, de grippe et de rou-
geole s'est déclamée daims miotTie gent
éooilèpe. Aiimsi^ avamt-hiier matin, 54
élèves nie sont pas venus on cllaisse,
empêchés par lia maliaidiie.

Pair souici d'emirayer dams toute la.
mesure du possible l'extension, de l'é-
pidémie, «t bien qu'il sraigiisse gémé-
railieimant de cas béniins, la commission
scolaire si pris la saige décision d'avan-
cer d'urne semaiine les vacamlces d'au-
tomne. Geliles-ci premmient donc effet
dès oe matin, et dureront ume semai-
ne ; on espère, ainsi, que l'effectif
¦sera moins anitaimé au moment die la
nemitrée. Ajoutons que lies locaux sco-
laiipas ont été désinfectés pair mesure
de préoaiuliiom.

D'autre paint , um. écolier âgé de 11
ams, halbltamt les eniviipoinis du village,
a dû être conduit à ilfhôpiitail des
Gadollies, k Nieuchâtel, le médecin brai-
tiamf epaigniamit qu'il ne soit atteint de
paralysie infantile ; cependamf, le diag-
nostic des spéoiadisitas o/a pais encore
été établi,

urippe et rougeole

Aucun rapport
La police locale n'a dressé aucun

mappomt daims la munit de samedi k di-
manche. Selon les termes d'um agent,
eitle s'est montrée « élastique s.

H glisse sur des confetti
et se casse le bras

Samedi à 23 h. 10, l'iambulainiee de
la police locale a transporté à l'hôpital
des Caidoliles, M. Fermand Dysll, né en
1932, de Cortaillod , qui avait, fait une
chute au pavillon de la place Piaget
em. glissaimt sur des confetti. Le mal-
heureux s'était fracture lie bras gau-
che.

Une épaule déboîtée
en lançant des confetti

Dimanche, à 0 h. 30, l'aimbuilaimce de
lia police locale a tpamsporté à 'l'hôpi-
tal des Gadoiltes M. Alvin Rubach, do-
micilié à Zotïmigue, qui s'était déboîté
ume épaule en iiainoamt des ooinfietiti.

Un accrochage
Um aeenoichaige entre deux voitures

s'est produit .saimedi à 14 h. 20 à la
nue Jiehainme-die-Hochbang. Dégâts ma-
tériels.

Un mialaise
Dimanche à 11 h. 05, M. G. B. a été

victime d'un malaise à la chaussée de la
Boine. Il a dû être transporté par
l'ambulance à l'hôpital des Cadolles.

Deux -véhicules s'envolent...
Aiu oouirs .de lia nmit de samedi à

d'imainehe, un. seooiter et ume motocy-
clette, lie premier vaudois, lia seconde
meiuch âteloiise, omit été volés aiu centre
de lia villie pair des iinidividiuis qui ont
uime conception à eux des grandes fê-
tes...

Cambriolage d'une villa
Damis la. nuit de isaimiedi à diiimam-

ohe, au début de la soirée, um ou dies
iinieonmius se isomf .introduits damis uime
maiisom privée du chemim des Trois-
Poirties , sem.blie-tjiil pair escalade. Ils ont
emporté des objets ein or dont umie
ni outre, de iFa'rgemt français. Des ins-
pecteurs de la police de sûireté se .somt
iremiduis sur place. Ce cambriolage pré-
sente qiuieliquie ainallioigie avec celui niè-
ce minent commuis à il'Evoile.

LA VILLE



L'accord de Londres
Ainsi l'accord a fini par se faire

à Londres. Après l'optimisme du dé-
but , motivé par la décision de l'An-
gleterre de maintenir  sur le conti-
nent quatre divisions et son aviation
tactique , la conférence a connu une
crise et , pendant quelques heures, on
pouvait prévoir le pire. Le front des
Huit s'était reconstitué contre M.
Mendès-France qui entendait faire
prévaloir sa propre conception en
matière de contrôle et de production
des armements. Une concession du
chancelier Adenauer a permis à la
conférence de sortir de l'impasse. Le
chef du gouvernement de Bonn s'est
déclaré prêt à prendre l'engagement
que certaines armes spéciales ne se-
raient pas fabriquées outre-Rhin.
Dès lors, on pouvait s'entendre et
les princi pes étant admis et conden-
sés dans les documents que les jour-
naux ont publiés hier , il ne reste
plus qu 'à préciser, dans un certain
nombre de textes, les modalités d'ap-
plication . Ce sera l'affaire de réu-
nions ultérieures en attendant que
fonctionne l'organisme né des déli-
bérations de Londres.

Celui-ci est donc constitué par le
Pacte de Bruxelles, jusqu 'à présent
signé par l'Angleterre, la France et
les trois Etats du Bénélux et auquel
vont adhérer l'Allemagne et l'Italie.
Ce pacte ainsi élargi et remanié de-
vient le noyau de la future organi-
sation continentale. C'est là en som-
me la « solution de rechange » à la
C.E.D., qui fut  si fébrilemen t cher-
chée. Solution plus heureuse assu-
rément puisque l'Angleterre, rompant
avec son isolement, participe à l'œu-
vre en voie d'élaboration . Par ail-
leurs, si le principe de supranationa-
lité (qui fut  tant critiqué dans la
C.E.D.) est abandonné , la nouvelle
organisation sera quand même dotée
d'une autorité effective prenant ses
décisions à la majorité des membres.
Comme l'écrit fort justement M. Ray-
mond Aron dans le « Figaro », c'est
un peu moins qu 'une fédération et
un peu plus qu 'une coalition.

*********
Sur un plan absolu, l'Allemagne de

l'Ouest est évidemment la grande
gagnante de l'opération. Non seule-
ment elle recouvre sa souveraineté ,
non seulement elle retrouve une ar-
mée, dont les effectifs ont été fixés
à 12 divisions, soit à peu près
500.000 hommes (la république de
Weimar ne pouvait en mettre sur
pied que 100.000 pour l'ensemble du
territoire allemand), mais encore
elle va pouvoir adhérer à 1'O.T.A.N.,
à complète égalité avec les autres
puissances occidentales. Des limita-
tions volontaires auxquelles M. Ade-
nauer a fini par consentir, il ne dé-
coule pas dos mesures bien graves
de discrimination. En raison de sa
position géographique, il était exclu
que la république fédérale se mette
à fabriquer certaines armes spécia-
les (atomiques) : la Belgique et la
Hollande font partie de la même zo-
ne exposée et elles acceptent des
limitations identiques.

D'une façon générale, on peut mê-
me dire que le système élaboré à
Londres est plus avantageux pour
l'Allemagne que ne l'aurait été son
admission pure et simple à l'O.T.AN.,
ainsi que le préconisaient les Amé-
ricains irrités contre la France au
lendemain de l'échec infligé par cel-
le-ci à la C.E.D. Car l'Allemagne fût
devenue alors simple protectorat
américain , alors que , maintenant ,
intégrée dans l'Europe, en vertu
d'une formule dont il faut recon-
naître la souplesse, la république fé-
dérale dispose de beaucoup plus de
jeu. Dip lomatiquement , elle va pren-
dre une importance accrue non seu-
lement sur le continent, mais dans
le cadre atlantique.

*********
Mais si la solution est avanta -

geuse pour la république de Bonn
(et le chancelier Adenauer ne man-

quera pas d'en tirer parti devant
le «Bundestag»), elle représente aus-
si le moindre inconvénient pour les
divers interlocuteurs de la conféren-
ce londonienne. Tant il est vrai que
la politique est l'art de choisir entre
plusieurs inconvénients ! Les Etats-
Unis voient enfin près d'être atteint
l'objectif vers lequel ils ont tou-
jours tendu : une Europe occiden-
tale plus solide, plus unie, consciente
de ses responsabilités et capable de
les assumer face au péril soviéti-
que. Pour l'ouest de notre continent,
pour chacun des Etats qui le com-
posent, il est heureux, d'autre part,
que l'Angleterre, reconnaissant ses
obligations, se lie au destin commun.
La France, enfin, a reçu des assu-
rances qui ne sont pas négligeables
contre la renaissance d'un péril mi-
litaire allemand.

Tout cela est d'un apport positif ,
même si, toujours en se plaçant sur
le plan de l'absolu, on peut conti-
nuer à regretter que, pour conjurer
la menace du totalitarisme qui vient
aujourd'hui de l'est, il faille compo-
ser avec une nation qui , dans un
passé récent, s'était elle-même livrée
au totalitarisme.

Eené BRAICHET.
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A P R E S  D E U X  J O U R S  DE L I E S S E

Les confetti ont disparu de la
p lace de fê te  et du circuit du cor-
tège. Mais il en reste dans toutes les
rues, sur tous les chemins, en ville
comme loin de Neuchâtel , et même
de l'autre côté de la frontière. Hier
matin, en e f f e t , les Pontissaliens se
demandaient si la Fête des vendan-
ges avait eu lieu dans leur ville !
La fê te  est terminée. L 'organisation
de celle de 1955 va bientôt com-
mencer.

*********

On a décerné des éloges et des
félicitations aux grands chefs.

Mais il faut  aussi relever l 'énorme
travail fourn i par le nouveau se-
crétaire général , M. René Dupuis ,
et ses collaborateurs . M. Dupu is a
maîtrisé avec bonne humeur ses tâ-
ches multip les, qui allaient de l'ex-
pédition des convocations des nom-
breuses commissions à la fourni ture
du picotin aux chevaux de la Re-
monte fédérale , du logement de nos
hôtes à la collation des f iguran ts  du
cortège. Pendant des jours et des
jours , des nuits aussi, le télép hone
et la machine à écrire l'ont acca-
paré et jamais il n'a perdu le sou-
rire.

Nous voudrions bien savoir le
nom de cette vieille dame, âgée de
70 à 80 ans, qui regardait le cor-
tège près de l 'Université. Elle au-
rait sa p lace dans le comité des
joies annexes. Avant le départ du
cortège , n'a-t-elle pas acheté vingt
paquets de confetti  et ne s'est-elle
pas mise à bombarder ses voisins,
créant ainsi dans son secteur la
vraie ambiance de la fê te  ?

*** *** ***
C'est une autre spectatrice qui,

venant acheter des billets, dit au
caissier :

« Deux enfants et trois adultè-
res. »

*** *** ***
Quelques passants se sont un peu

étonnés d apercevoir samedi et di-
manche, à un b'alcon de la rue des
Epancheurs, un drapeau blanc à
croix bleue, arboré à l'occasion de
la Fête des vendanges. Certains
d'entre eux, en le regardant, ont un
peu souri et... fait  quel ques com-
mentaires. En le fixan t à la fenêtre
de son agence, la Croix-Bleue a
voulu dire aux Neuchâtelois en fê te
et aux visiteurs de notre ville
qu'elle s'associait aux sentiments de
p laisir que chacun ressentait natu-
rellement en ces deux belles jo ur-
nées d'automne. Elle entendait aussi
rappeler les assoi f fés  à la mesure,
ne condamnant pas ceux qut savent
boire un verre de vin raisonnable-
ment, mais réprouvant les abus qui
font  qu'un homme ou une femme

cessent d'être respectables... Tel
était le sens du drapeau de la rue
des Epancheurs.

L'horaire des trains changeait
dans la nuit du 2 au 3 octobre ,
donc en p leine fête.  Il y en a qui
n'avaient pas perdu le nord , tel ce
vendeur qui o f f ra i t  le nouvel indi-
cateur des chemins de fe r  dans les
restaurants. Mais les consomma-
teurs , à partir de minuit, pensaient
à toute autre chose qu 'au change-
ment d'horaire.

*********
Il g avait beaucoup de drapeaux

aux chevrons en ville. Il g en avait
à foison dans le cortège. Ce qui a
pu laisser supposer à certains spec-
tateurs venus des Montagnes et du
Val-de-Travers qu'il s'ag issait d' un
plan machiavélique du clan des
« revanchards ». Nous pouvons dire
en toute franchise que cette florai-
son de chevrons n'avait de signif i-
cation que décorative. Dans le so-
leil d'automne , convenons que
le drapeau « of f ic ieux  » faisait un
e f f e t  sp lendide.

D. B.

«Un éléphant , ça trompe, ça trompe » i ça trompe l'œil , et il suffit d un
bon coup de ciseau , d'un bon coup de pinceau pour que le cirque semble

figurer au cortège. (M. Alex Billeter, graphiste.)

Le char des Armourins , «Une demoiselle se balançait », avait la grâce
inattendue d'un joli poème d'étoffe et de carton.

(Photos Castellanl, Neuchâtel)

« Daphnis et Chloe », indifférents à la foule, sourient parmi les fleurs , Leurs
chèvres s'aventurent au bord du précipice et Pan jo ue en sourdine un air

de flûte. (M. Francis Baudin, horticulteur, Neuchâtel.)

GIUSEPPE MONTESI
serait le troisième homme
du «scandale du siècle »

L'enquête du juge d'instruction Sepe en Italie

ROME , 4. — Le < troisième homme »
de l'affaire Montesi me serait-il pas
l'oncle même de lia victime ? Le bruit
en court. On murmure même qu'une
perquisition aurait été effectuée dams
son appartement.

Giu'seppe Momtesi, jeune homme de
28 ans, beau garçon, actuellement fonc-
tionnaire dans un ministère est pro-
priétair e d'une villa à Qstie. On affir-

me que cet oncle séduisant et per-
verti aurait été le témoin du drame
et aurait transporté le corps de Wilma
dwins sa voiture jusqu'à Tor-Vajamica
où ill fut retrouvé.

Cette thèse n'est pas unanimement
retenue. Certains y voient ume diver-
sion susceptible d'égarer l'enquête en
vue de sauver Piiero Piccioni et Ugo
Montagna.

De toute façon, um mystère entoure
la famiilie Momtesi. Après avoir facilité
Jia publicité faite autour de cette af-
faire et s'être même prêtées au tonna-
ge d'un film, voici la mère et la sœur
de Wilma qui se déclarent persuadées
de l'innocence de Piero Piccioni et
d'Ugo Montaignia. Rien d'étonnant donc
si l'on ainmomce bientôt qu'un mandat
d'iomener a été délivré contre ces deux
femmes. Peut-être, si elles veulent par-
ler, lia vérité jaiil iiera-t-elile enfin.
(Lire la suite en 7me page)

Le président Soekarno
devra-t-il démissiomer
pour s être remarié ?

DJAKARTA, 4, (Reuter). — Deux
journaux Indonésiens ont réclamé,
lundi , la démission du président
Soekarno qui vient de se remarier
avec une femme divorcée de 31 ans,
une beauté, mère de cinq enfants.

Les associations féminines ont pro-
testé contre le fait que le mariage
avait eu Heu sans l'autorisation de
la première épouse dc Soekarno. Se-

M. Soekarno.
ion le code musulman, un homme
peut avoir quatre femmes, mais seu-
lement si sa première femme y
consent.

« Piki ran Rakjat », un journal de
Bandoung, publié par le fils adoptlf
de Soekarno, propose que le président
se retire de la vie politique pendant
quelques années, afin « d'éviter une
aggravation de la situation politique».

Journées politiques décisives
en Grande-Bretagne

A Scarborough le réarmement allemand l'a emporté chez les socialistes
Notre correspondant de Londres

nous écrit :
Les derniers adversaires de la re-

naissance politique et militaire de
l'Allemagne fédérale, chez les Bri-
tann iques, semblent devoir être les
bevanistes, deux ou trois tendances
d'extrême-droiite dont le « Daily Ex-
press », qui fit diffuser cet été des
affiches sur les murs de Londres
contre le réarmement germanique,
et, bien entendu, tes communistes.
Pour île reste, il est clair que con-
servateurs comme travaillistes sou-
tiennent la politique européenne du
chancelier Aden auer.

Assurément cette unité de vue

chez les deux grands part is bri-
tanniques qui régissent la vie du
pays est peu commune, surtout
a une époque où les propagandes
de toutes sortes exercent une vio-
lente pression sur l'opinion. A Scar-
borough, lors de la conférence an-
nuelle travailliste qui réunissait
cette fois quinze cents délégués et
visiteurs, M. Attlee et ¦ les modérés
ont obtenu une majorité — faible,
c'est entendu — sur leur pro-
gramme de politique étrangère ap-
puyant le réarmement allemand.
Bevan a été battu. Et la stirprenamte
et ridicule démonstration d'un
groupe de « combattants de la

paix » défilant dans les rues de la
ville en arborant des croix gammées
et des uniformes de S. S. n 'a eu
aucun résultat prat ique. De même,
à Londres, les deux hurluberlus
qui tourna ient autour de Picoadilly
vêtus de la même façon et distri-
buant des tracts en signe de protes-
tation contre la présence de M.
Adenauer, n'ont intéressé que les
badauds.

L'heure ne prête plu s aux plai-
santeries de goût douteux, mainte-
nant que M. Anthony Nutting, sous-
secrétaire au Foreign Office, vient
de réaffirmer que « l'Europe est
condamnée à tomber en mains com-
munistes à moins que l'on ne
réarme l'Allemagne dès mainte-
nant », et que, de son côté, dans
une lettre au « Daily Teflegraph »,
le major-général Spears écrit : « Il
n'y a en bref qu'une solution, et
c'est d'admettre l'Allemagne à
l'O.T.A.N. aussi tôt que possible ».

Aneurin Bevan n'est plus
un leader travailliste

Certes, tout n'alla pas pour le
mieux au congrès socialiste de
Scarborough, qui vient donc de
terminer ses travaux, en chantant
comme de coutume — curieuse
époque ! — le « drapeau rouge »,
M. Attlee n'obtint sa majorité que
de justesse, grâce à la défection de
dernière heure d'un syndicat of-
ficieusement bevan iste, ce qui lui
permit d'empocher 128,000 voix.
D'autre part, si les « Européens »
furent bâillonnés et ne purent s'ex-
primer voici quelques semaines à
l'Assemblée nationale française lors
du vote sur la C. E. D., par contre
à Scarborough —¦ juste retour des
choses ! — ce furent les membres
du comité exécut if (six sur sept
bevanistes) qui n'eurent pas le
droit de parler , et notamment au
sujet du réarmement allemand, en
raison d'une suspension intervenue
au printemps dernier de toute li-
bert é de discussion au sein de
l'exécutif. M. Guy Mollet, farouche
« Européen » s'il en est , et qui
assistait au meeting travailli ste,
a pu savourer une première re-
vanche !

P. HOFSTETTER.

(Lire la suite en 4me page)

l'affaire d espionnage
va rebondir en France

APRÈS L'ARRESTATION DE BARANES

Tout laisse présager un sévère règlement de comptes

Notre correspondant de Paris
nous téléphone :

L'a ffaire d'espionnage Baranès-
Turpin-Labrusse connaîtra, sans
doute, dans un proche avenir, de
nouveaux rebondissements. Entrée,
depuis l'arrestation de Baraines au
couvent de la Piierre-qui-Viire, dams
une phase nouvelle, l'instruction me-
née par le juge militaire, le com-
mandant Resseguier, est orientée
¦maintenant dans deux directions.

La première est celle des des-
tinataires des informations recueil-
lies par Baranès auprès des fonc-
tionnaires Turpin et Labrusse et
aboutit directement au parti pro-
gressiste et au parti communiste
dont Baranès a reconnu qu'il était
l'agent depuis plusieurs années.

De ce côté-là, aucune surpris*

M'est à atteindre et l'audition annon-
cée pour mercredi de MM. Jacques
Duclos et Emmanuel d'Astier de la
Vigerie n'apportera aucun élément
original. Selon toute vraisemblan-
ce même, MM. Duclos et d'Astier de
la Vigerie démentiront les accusa-
tùionis de Baranès et s'efforceront
de présenter ce dernier comme un
vulgaire agent provocateur à la
solde des Américains. C'est la règle
diu jeu, et comme les perquisitions
opérées — aivec 15 jours de retard
— au journal progressiste « Libéra-
tion » et au domicilie de soin direc-
teur, M. d'Astier de la Vigerie n'ont
rien donné, il y a gros à parier que
l'extrême-gauche se tirera sans trop
de peine de oe mauvais pas.

M.-G. G.

(Lire la suite en dernières
dépêches.)

PARIS, 4 (A. F. P.). — M. Mmiuiniioe
Thomez, die meitomir d'Uinlora isoviiôtiqu*eit _ qiuii avait frainichii Sia froinitiène l'a
muiiit die dimamiohië pair IfOniiemit Express,
est 'ami'v.é à 8 bleuîmes G. M. T. à Bainis,
à 'lia gaine die l'Est.

Le iseoréitiaiime géniéraiT dm .parti oom-
miu'roiistie français, qui marchait Qiemitie-
rn'eint, .appuyé «mr unie oaminie, a giagimé
diiireiot'eimieinit isia vioiiduire em oonnipaigmie die
.sa fleiminre, 'samis faine de diéciliamaitiom. Il
était painti poiuir l'U. R. S. S. Ile 15 j .uii'.l-
Jleit diennleir.

Maurice Thorez
de retour à Paris
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ORDURES MÉNAGÈRES
Le ramassage des « déchets encombrants J>

en octobre sera exécuté dans toute la ville
les après-midi des mercredi 6 et 20 octobre.

ATTENTION. Seuls les déchets qui, par
leur dimension , ne peuvent être placés dans
une poubelle Ochsner fermée seront ramassés.

Ainsi les ustensiles de ménage hors d'usage,
les emballages et cartons écrasés et ficelés ,
les déchets de jardin , déposés dans des cor-
beilles de 100 litres au maximum, sont auto-
risés.

Les magasins , commerces et ateliers , dont
le volume de leurs déchets encombrants dé-
passent y ,  m', sont priés de les faire trans-
porter , par leurs soins, à la décharge de
Piere-à-Bot.

Direction des travaux publics.
Service de la voirie.

J* cherche pour tout
de suite ou pour le 15
octobre ,

logement
de trols pièces. Ville ou
environs. Eventuellement
garage. Adresser offres
écrites à B. A. 670 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Jean Singer et Cie, fabrique de cadrans, à
Peseux, cherchent

ouvrières qualifiées
Se présenter au guichet entre 17 et 18 heu-
res.

J|lp Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. Atané-
B. Stmonet de construire
un garage à aiutomoblle
à l'ouest de sa propriété,
9, rue de Port-Roulamit.

Les plains sont dépo-
sés à la police des cons-
tructions, hôtel commu-
nal , jusqu'au 12 octobre
1954.
Police des constructions.

A VENDRE
dans le quartier des Portes-Rouges, à Neu-
châtel,

magnifique sol à bâtir
Vue imprenable, pour la construction d'im-
meubles locatifs. Eau, gaz, électricité, égouts,
chemin d'accès. — Faire offres sous chiffres
60.580 N„ à Annonces Suisses, Neuchâtel.

A vendre à pro-
ximité de ÎVeu-
cliâtel

FABRIQ UE
de 350 m2. Lo-
caux favorable-
ment r é p ar t i s
pour usine méca-
nique ou autre
destination. Prix:
Fr. 110,000.—.

Etude Ed. Bour-
quin, avocat et
gérances , Ter-
reaux 9, IVeuchA-
tel.

BAUX À LOYER
au bureau du journ al

Nous engageons

un mécanicïen-outilleur
un mécanicien de précision

avec quelques années de pratique. Travail
intéressant et places stables à personnes ca-
pables. Se présenter chez E. Hofmann et Cie,
Portes-Rouges 145, Neuchâtel.

Usine de textile de Baden (Argovie),
cherche pour son département d'expor-
tation

sténodactylo
expérimentée, de langue maternelle
française. Faire offres avec photogra-
phie, curriculum vitae, date d'entrée et
prétentions de salaire sous chiffres
S. A. 619 au bureau de la Feuille d'avis.

Magasin d'alimentation cherche tout de suite

vendeuse
de langue française avec bonnes notions d'anglais
et d'allemand , ainsi qu'une AIDE pour le maga-
sin et le ménage, avec notions d'allemand. Vie de
famille.

Paire offres avec photographie et prétentions
sous chiffres AS 17395 J aux Annonces-Suisses
S. A., « Assa », Bienne.

Nous engageons un

employé de fabrication
pour notre bureau d'acheminement, un

jeune homme
pour notre bureau de fabrication.

AGIERA S. A., LE LOCLE
Industrie nouvelle dans le canton de Neu-

châtel , articles très intéressants, avec gran-
des possibilités, cherche

collaborateur si possible actif
avec mise de fonds , ou éventuellement

participation financière
Adresser offres écrites à S. O. 618 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous engageons :

un ajusteur qualifié
un contrôleur expérimenté
un fraiseur qualifié

ACIERA S. A., LE LOCLE

Manufacture d'horlogerie biennoise
cherche à engager quelques i

HORLOGERS
COMPLETS
pour le remontage de pièces

automatiques.

Adresser offres détaillées, sous chiffre
C. 40465 U. à Publicitas, Bienne.

Nous cherchons un jeune

commissionnaire
pour entrée à convenir. — Faire
offres à Bell S. A., Treille 4, Neu-
châtel. Tél. 5 20 01.

On demande à louer, tout de suite ou pour
époque à convenir , une ou deux pièces, au
centre de la ville , comme

BUREAU
Adresser offres sous chiffres S. C. 560 au

bureau dc la Feuille d'avis.

A ' louer chambre con-
fortable, située avenue
J.-J.-Rousseau ; part à
la salle de bains. Télé-
phone : No 5 49 21, en-
te® 18 et 20 heures.

Ohambre a louer. —
Moulins 38, Sme étage,
à droùte.

A louer , à la. rue de la
Côte, jolie chaimbre in-
dépendante, partielle-
ment meublée. Belle BU-
tuaitton,. FosslblMité de
CrUfatosr. — Faire offres
écrites à H. B. 506 au
bureau de la Feuille
dj 'avte.

Deux
belles chambres

à un au dieux lits, quar-
tier de la MaCiadilère ,
coruforit, pour employées
sérieuses. Tél. 5 59 32.

A louer aux Poudriè-
res belle chambre au
sud, confort, chauffage
centrai. Tél. 5 77 96.

A louer chambre to-
diiipendianite, à dieux mi-
nutes de la gare. Tél.
No 5 39 87.

Beill»

chambre
à louer. — S'adresser à
Mme Godait , Beaux-Arts
No 7.

A LOUER
A BOLE, immédiatement ou pour date à
convenir, une

magnifique villa
de construction récente, comprenant six
chambres , hall , véranda. Confort moderne.
CHAUFFAGE A MAZOUT - GARAGE
GRAND JARDIN.
S'adresser : ÉTUDE WAVRE, notaires. —
Tél. 510 63.

ETUDE
de MMes Maurice et Biaise Clerc

notaires
Neuchâtel , rue du Musée 4. Tél. (038) 514 68

Domaine à vendre
à Montalchez (Béroche), altitude 6G0 m.,
avec maison de campagne ayant très belle
vue sur le lac et les Alpes,

Logement de maître
8 pièces et dépendances sur un étage. Loge-
ment du fermier : 5 chambres. Ecuries,
grange et dépendances. Grand verger. Super-
ficie totale 43 y  poses neuchateloises.
. Pour tous renseignements, visiter et traiter,

s'adresser à la dite Etude.

A vendre, à Peseux,

maison familiale
tranciformabie en deux
iogEimienits, comprenant
doux au -tarais pièces, ln-
dùpemidaintes. ' Jardin et
actores fruitiers. Situation
tranquille et einBoCe:0i=ie.
Adresser offres écrites à
Ô. B. 028 ou bureau de
la Feuille d'avis.

A louer apparbemeint

meublé
dieux pièces, tout confort,
quartier Vteux-Châtel.
Adresser offres écrites à
A. B. 581 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer à Yverdion,
'tue dies Conidiémdlnes,
terminus du gyrobus,

appartements
trois pièces et ' demie,
grand balcon, concierge-
rie, dhiaïufifage générai,
Fr. 156.— par mois,
chauffage compris, pour
le 24 octobre eu date à
convenir. Hventueiiement
gavages. S'adresser à
Arthur Vez, Oondémines
No 10, Yverdon. Tél.
( 024) 2 40 95.

• A louer à l'Evole
beau studio

meublé et todiépemdiant.
Toilette , mansarde, chauf-
fage compris, vue su-
perbe. Fr. 150.— par
mois, possibilité de cui-
eimettie. Faire offres sous
chiffres J. R. 459 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Professeur r e t r a i t
cherche
APPARTEMENT

de trois chambres, bains
dépendances, si possibl
Jardinet (ancien prix)
Offres à B. A. 624 ai
bureau de la Feuilli
d'avis.

Chambre et pension
sont offertes a personne
de santé délicate et
ayant besoin de quel-
ques soins. Demander
l'adresse du No 621 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche chambrf
et pension pour dam<
d'un certain âge, à Neu-
châtel ou aux environs
Adresser offres écrites è
S. K. 622 au bureau df
la Feuille d'avis.

ENFANTS
ayant besoin d'air de la
montagne seraient re-
çus dans gentille famille
à Orams-sur-Sierre (Va-
lais). Ecrire sous chiffres
P. 1,1772 S., Publicitas
Sion.

On démanche apparte-
ment de trois pièces,
clair, prix moyen ; éven-
tuellemenit

ÉCHANGE
avec deux pièces, saille
de bains, balcon, vue.
Offres sous chiffres C.
G. 627 au bureau de la
Feuille d'avis.

appartement
Dame seule, retraitée,

solvable, cherche pour
tout de suite ou pour
date à convenir, appar-
tement de deux pièces
et cuisine, avec ou sans
confort, au soleil. Adres-
ser offres écrites à S. I.
620 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche

un bon menuisier
et

un machiniste
Places stables. Félix Pizzera, Colombier , tél.
6 34 35.

JEUNE HOMME
de 16 ans, fort et robus-
te, pariant l'allemand et
le français , c h e r c h e
place d'aide dans com-
merce. Entrée : début
de novembre. Offres,
avec Indication de ga-
ges, à Garnis, Baeriswyl,
Monséjour lll, Fribourg.

j | Sauna André Dirac ff
\ 17, faubourg de l'Hôpital - Téléphone 5 34 37 f

J, DOUCHES • BASSIN • SALLE DE REPOS \

A MASSAGES .\

I IIIIIII I uni IIIIII I I
é \\ Une offre intéressante

CHAU S SETTES pour
HOMMES

PURE LAINE, renforcée nylon,
qualité fine, à côtes, haut lastex ,
en uni, gris, beige, brun

S O C Q U E T T E S  pure laire,
belle gamme de coloris en uni
et fantaisie, haut lastex, renfor-
cé nylon

deux articles fineun seul prix #S3
la paire ™"

IlilllllllHllllllll ll l
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Jeune Italienne , re-

commandée, ferait pour
quelques semaines, dès
le 16 octobre, un rem-
placement à titre

d'aide
de ménage

S'adresser à Mme Nee-
ser, Côte 75, Neuchâtel.

On diemiaind'e

JEUNE FILLE
pour aider aux travaux
du ménage. Pas de gros
travaux. Offres à la
boulangerie H. Ferrari ,
Dime 1.

Je cherche a s s o ci é
-avec

CAPITAL
pour le lancement en
Suisse de deux nouveau-
tés. Grandes possibilités
de vendre les licences
à l'êtramiger. Adresser
offres écrites à S. R. 623
ou bureau de la Feuille
d'avis.

Concierge
H° R, 8. 225

PLACE POURVUE
On cherche

VOLONTAIRE
pour ménage de deux
personnes, dès le 15 oc-
tobre. Occasion d'ap-
prendre la cuisine fran-
çaise et la couture. —
Adresser offres écrites à
B. A. 016 au bureau die
la FeuiPJle d'avis.

On cherche une

sommelière
pour hôtel du bord du
lac. Bons gains assurés.
Entrée peur tout de
l'Uilte . S'adresser ou té-
léphoner à l'hôtel du
DauphrJn, Neuohâtel 3.
Tél. & 12 83.

Virolages -
centrages

seraient sortis. — Faire
offres écriées avec prix
à A. B. 626 au bureau
de la Feuille tfaiviis.

Nous ciierchons pour
fin octobre mue

sommelière
Dé'butante acceptée. S'a-
dresser à l'hôtel Fédéral ,
les Verrières. Tél. (038)
D31 65.

Deux bons ouvriers
menuisiers

sont demandés pour tout
de sulite ou époque à
convenir. Place stable
pour ouvriers sérieux. —
Entreprise Corsini, Fleu-
rier.

Augmentez votre gain
Jusqu 'à

100 à 150 Ir.
par. mois, par une ooeu-
pati 'vn accessoire. 'Ecrive?,
à SOG, Bozon 5, Genève.
Joindre enveloppe a vo-
trs adresse. ¦

Noms cherchions

CONCIERGE
pour une propriété par-
ticulière à Neuchâtel,
logement disponible. —
Faire offres avec indica-
tion des rê'fiéiremces et
prétentions sous chiffres
P. 6491 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

Jeune fille honnête et
de confiance, présentant
bien, est d e m a n d é e
comime

sommelière
débutante. Bonne place.
Entrée le 16 octobre.
Offres sous chiffres P.
6483 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

Je cherche

JEUNE
HOMME

débrouillard et Intelli-
gent, pour service de
classement et courrier .
Entrée : 1er novembre
ou date à convenir. Oc-
casion d'apprendre la
langue alieamatndie. Offres
détaillées sous chiffres
23189 à Publicitas, Olten.

On demande une

sommelière
(débutante admise), et
une jeune fille pour ai-
der à la cuisine et aux
travaux de maison en
qualité de

bonne
à tout faire

Bons gages. Adresser
offres à l'hôtel du Che-
val-Blanc, Colombier.

DÉB UTANTE
cherche place dams un
bureau de la ville pour
la comptabilité. Entrée
immédiate ou date à
convenir . Adresser offres
écrites à R. Z. 589 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Employée
de bureau

cherche place stable.
Bonne sténodactylo, • ré-
daiotion, correspondance
française et anglaise. Sé-
rieuses références. More
tout de suite. Adresser
offres écrites à D. A. 538
au bureau de la Feuille
d'avis.

Tradition...
les excellents orchestres

- CAFÉ DU THÉÂTRE
Actuellement : GÉO BURLAND

Nous pourrions engager encore quelques

apprentis mécaniciens
de précision

pour le printemps 1955. Durée de l'appren-
tissage, 4 ans. Salaire dès le début. Certificat
fédéral de capacité et diplôme de l'Associa-
tion patronale des constructeurs de machi-
nes et industriels en métallurgie.

Edouard Dubied & Cie S. A., Couvet (Neu-
châtel) .

VIEUX MEUBLES
sont toujours achetés
par Auguste

LOUP
Place du Marché 13

J'achèterais

LIT DE REPOS
ancien ou copie , envi-
ron 1Q0 X 80. Anidieregg,
Serre 1. Tél. 5 30 78.

Ou demande à
acheter

FOUBNEAU
en catelles ou à
mazout, pour lo-
gement de quatre
chambres.

Case p o s t a l e
6564, Neuchâtel.

On cherche à acheter
BATEAU

en bois ou en aluminium
avec ou sans moteur
hors-bord. Faire offres
sous chiffres C. D. 492
au bureau de la Feuille
d'avis.

! VOITURES I
LOCATION

! Tél. 817 14

Graphologie - Chirologie
CONSEILLE BIEN

MARIAGE

Madame H. JACOT
Charmettes 13

NEUCHATEL
Reçoit

sur rendez-vous
même le dimanche

Tél. 8 26 21

I

Pour vos
ventes de bois

toutes quantités , paie-
ment comptant, adres-
sez-vous à Case pos-
tale 41, Yverdon .

Très Jolie - ¦

PETITE CHATTE
à longs poils, propre et
douce , cherche maîtresse
affectueuse, Anderegg,
Serre 1.

Location de
machines à laver

Tél. 8 23 76

LINGÈRE
irait en journée pour
des raccommodages et
du neuf. Adresser offres
écrites à A. I. 625 au
bureau die la Feuille
d'avis.

DAME
autricihlentnj e, p a r l a n t
l'anglais et l'allemand,
cherche place chez mon-
sieur seul ou dans fa-
mille. Adresser offres
écrites à R. O. 617 au
bureau de la Feuille
d'avis.

MISE D'INERTIE
Jeune dame possédant

m a c h i n e  « Equipai »
cherche travail à domi-
cile. — Adresser offres
écrites à R. U. 615 au
bureau de la Feuille
d'avis.

T Ifflgffll ECOIJE BENEDICT
i | ÎSçJsW Terreaux 7 - Neuchâtel
' ! '-W^H?i Pour améliorer vos connaissances, I

I ^HK?li/ fréquentez nos

1

8̂1/^ Cours du soir
de langues étrangères et de bran- I
ches commerciales.

Plusieurs degrés dans chaque branche.

Début des cours : en tous temps I

Salle à manger
en noyer , avec filet blanc, neuve de fabrique ,
à vendre , comprenant : 1 buffet  plat , 1
crédence , 1 table à rallonges et fi chaises
rembourrées nouveau modèle, F« ÉjSfâJI
la salle à manger complète ¦ **• B©©«f«
Fiancés, amateurs de beaux meubles, fixez
aujourd'hui encore un rendez-vous, nous ve-
nons vous chercher en automobile au moment
qui vous convient le mieux et vous recon-

duisons à votre domicile.
La visite de nos 3 étages d'exposition
vous convaincra qu 'il est toujours préférable
d'acheter directement et sans aucun intermé-

diaire à

Ameublem ents ODAC , Fanti & C ie, Couvet
Téléphone (038) 9 22 21 ou 9 23 70

Une bonne
ambiance

GRAND CHOIX
en caquelons

réchauds
fourchettes

RBNILOOLL
NEUCHATEL

pour cause de liqiilda-
tion , mobilier d'occa-
sion complet, tables,
chaises. lits, buffets ,
cuisinière à gaz usten-
siles divers de ménage.
Fciuir visiter : mardi ,
mercredi, jeudi , de 10
heures à 18 heures,
Plan 5 a, devant la fa-
brique Reslst, S. A.

Dr TRIPET
CERNIER

a repris
ses consultations

Dr CORNU
FONTAINES

, ABSENT
jusqu 'au 10 octobre

La Fin du monde
Le retour de Jésus-Christ

et la vie éternelle
par le pasteur
F. von Hoff
Fr. 3.20

Envoi franco par
Comptoir de librairie

protestante
Temple-Allemand 25
La CJiaux-rte-Fomls

Chèque postal IV. 6869

A vendre une

machine à laver
neuve. A la même adres-
se, deux siommlers métal-
IMiqiuss , protège-matelas,
matelas et literie com-
plète ainsii que dexix fau-
te'Uita. S'adresser à Mar-
cel Huraimel, Liserons 3.

Jeunes «Boxer»
deux mâles, deux femel-
les, 4 mois et derni, pe-
digrees, à vendre. Mme
Henry Bovet , A r e u s e
(Neuchâtel). Tél. (038)
6 32 43, entre 12 et 14 h.

Dès maintenant

BOUDIN FRAIS
Boucherie-Charcuterie

LEUENBERGER
Trésor 9

Tél. 5 21 20
A vendre superbe

« Âustin » A 40
Sommerset

ayant peu roulé , 7 CV
impôt. Plaques et assu-
rances payées jusqu 'à fin
1364. Adresser offres
écrites sous ctoiiffres C.
B. 614 ou bureau de la
Feulfle d'avis.

Vélo de course
<c Qilo », dlix vitesses,
deux roues de rechange
neuves, à vendre 300 fr.
S'adresser : Château 10,
2me, de 12 h. 30 à
13 h. 30 et die 19 à 20 h.
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I Illl llflUu Pommes de terre d'encavage I
' H Malgré des conditions atmosphériques peu favorables , nous Prix par sac
' | sommes en mesure de vous offrir des pommes de terre triées Variété de 50 kg.
1 l i après un premier encavage.

IMPORTANT ! Chaque sac porte une étiquette avec le nom P  ̂ • _ • j*| «k
du producteur. Malgré tous nos soins, il peut parfois se pro- 1̂ g |̂ T" I ^^ A
duire une réclamation ensuite d'un tri mal effectué. Conser- *ssJf I I I I I  V? I m̂r •'. ; vez donc soigneusement ces étiquettes , qui nous permettront

I de retrouver le producteur responsable. jj ĵ ^ M

^ Dcehms IJL.-
POMMES DE GARDE \Nos prix et conditions seront communiqués B + Fr" ï— déPôt P0llr lc sac - Ccs Prix s'entendent

un peu plus tard m pour marchandise prise au magasin. Supplément
" pour camionnage à domicile Fr. 0.50 par sac.



SUR MESURE

1

C'est la principale qualité de l'indicateur « ECLAIR i>
qui est conçu pour nos besoins.

Achetez-le

IL EST EN VENTE PARTOUT

• 

^B  ̂
Bien 

dormir, c'est renouveler suffisamment ses forces pour être »en forme» le jour

g| H I I  m suivant. Bien dormir, c'est dormir sur matelas DEA.

^tjjgr ^l m ¦ Les matelas DEA remplissent toutes les conditions requises pour procurer un
f \ ulk\ à ĵ |F sommeil profond et un réveil qui vous laisse frais et dispos I

® \ à* J  ̂ m ^m ; . ': -̂
H w # m ŝ̂

De combien de sommeil avons-nous besoin? m m ¦¦ifircaqBJ|f mm %W B̂P*' fj P
C'est une question personnelle» ^—^ ^ŝ b.

• 

Pour les uns, il suffit de quatre MÊ *h H B ¦ H wm M
j j | gk  à six heures de sommeil, tandis 'HW ^Éy ĵpr j t fffci  jflBfei ^^y
fl H que d'autres ont besoin de huit 4£SK H^B VÈ m

1

^^^^_ ^ 
à dix heures. Pour tous, une fl B ^  ̂ '•SJggP

fl B seule chose compte: bien dormir. ^^^
\$§£? HP^"" 

< • infonnez-vous donc auprès de votre tapissier, marchand de meubles ou de literie

^
_ 

^ ^J^ ĵj .». et demandez à voir les matelas DEA . Vous admirerez les centaines de ressorts en
et f|( ^SPIiSl 11k • spirales entrelacés, sans un seul nœud, ainsi que le matériel de première qualité

^Sr '¦ & gra&. dont on ** sert P0111 le rembourrage. Vous comprendrez alors pourquoi les ma-

JÊÊH\ ' ' -"* % BBs te*as D^A sont ^ élastiques, si solides, si merveilleusement chauds.

«̂ *s?4? ' Avec un matelas DEA. vous en avez pour des années. Lors de l'achat d'un ma-
„.„̂  (4'"". >. _«*ssÉÊËl telas. exigez l'étiquette DEA Elle est une garantie de quahté.

Bon: A remplir et expédier affranchi à 5 et aux , • , , . _ . _ _ A
Usines Embru. Rûti/Zurich. Il «*»» e81 k^16 de garantir la durée des carcasses DEA car les matelas DEA

Veuilles m'envoyer. à titre gracieux, votre brochure: I sont des produits EMBRU et la literie EMBRU est connue pour inusable.
^Sommiers et matelas', ce qu'une bonne ménagère flBftllSSlj
doit en savoir. XF Kl N N ! fll
N0m: , p VIIIMI H p. S. Que vous soyez mariée ou êancée, demandez-nous l'envoi gratuit de la bro-

Rue . __ Localité: «»« __ USINES EMBRU ,  RÙTl / ZH efaure ¦> Sommiers et matelas», ce qu'une bonne ménagère doit en savoir.

POUR L'AUTO

VERNIS SPÉCIAUX
POUR TOITURES ET PNEUS

ÉPONGES et BROSSES
DE LAVAGE - POLJTURES

Chez les spécialistes :

M THOMET
ÉCLUSE 15 - NEUCHATEL

MOTOCYCLISTES!
Vous trouverez un grand choix

d'IMPERMÉlABLES et tout ce qu'il vous faut
pour vous protéger du froid et de la pluie

chez

B. SCHUPBACH , "T»¦ ¦# «*«••#• "»"•>) Tél. 557 50

I «  

FLORANA » cuir "noir ou gold H?

28.80 g
« FLORANA ». verni noir K

29.80 f
^Ê avec timbres-ristourne B

?f f̂flffffffff r

Pour la récolte

Corbeilles
Paniers

Silos

Pratiques
Solides

Avantageux

HANUCELL
NEUCMATEL

La voix des consommateurs f ej

FEMME

Mademoiselle R. E., vendeuse, témoigne ainsi en faveur
de l'Ovomaltine :

« Je n'ai pas une forte constitution et le mé-
tier de vendeuse est en fait beaucoup plus fa-
tigant qu'on ne l'imagine d'ordinaire. C'est
pourquoi je prends tous les matins de l'Ovo-
maltine. Je ne connais pas de meilleur petit
déjeuner. Il y a quelques mois, j'ai eu des
faiblesses. Depuis, je prends aussi quelques
cuillerées d'Ovomaltine, à sec, pour mes
dix-heures. Et ça m'a bien remontée. Fai-
blesses et fatigue ont disparu et je me sens
plus heureuse. »

La femme qui travaille ||F **"**,..,. J
doit fournir aujourd'hui de gros llitfi)5l J»* « 

* " 
ïf

efforts. Seule une alimentation Ŵ^sL^̂ I/PÏ Ê̂^
naturelle et bien équilibrée peut Jalt^ '-v« , Jf
la maintenir longtemps saine. Éf* "•»- •- ,  . -|
belle et capable; une alimen- .JnC,'" ~* "_ -¦—">*&
tation biologiquement riche et JËf "̂ *ï  ̂ If
reconstituante, comprenant de mÊi^ «, ' f m
l'Ovomaltine matin et soir. j || ̂  

' " t j

Dr A. Wander SA Berne w v *v 'ŝ  ^Z Ĵ f
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Choucroute 1a
0,70 le kg.

ivec timbre-ristourne

@

Arachides
torréfiées

0,75 les 250 gr.
avec timbre-ristourne

Tous les mardis vous
trouverez à la Halle

aux viandes un

BOUDIN
à la crème

EXTRA

Charcuterie
de campagne

A.VOUGA

Occasions
Porte-habits, armoi-

res, fauteuils, tables
à rallonges, commodes,
berceaux, cuisinières à
gaz, réchaud électrique,
chaises, secrétaires, lava-
bos, calorifères, duvets,
oreillers, couvertures,
baignoire éraialBilée. Mar-
celle Remy, tél. 5 12 43,
passage diu Neiuibourg.

\ Au Bûcheron \i Ecluse 20, Neuchâtel f

\ MEUBL ES j
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Grands arrivages

u JUPES ANGLAISES
dans toutes

les dernières nouveautés

N E U C H A T E L .

^_ 
J

Pommes de terre
d'encavage
« Bintje »

Loui'3 Perrenoud, Corcel-
les (Neuchâtel). Télépho-
nie 8 14 27.

A vendre pour cause
cle double emploi

« Taunus » 12 M
modèle 1832, en partait
était de marche. Prix In-
téressant. Adresser offres
écrites à E. U. SOI au

S 
bureau de la FeulUe
d'avis.

L'œuf à gober
est un produit suisse de qualité supérieure. Exigez
des œufs de provenance connue. Ils portent le nom
du producteur.
Association des aviculteurs professionnels romands.

Oeufs de qualité 3 g -*La pièce *̂  ** % ¦ •

J'offre à vendre qua-
rante gerles de

VENDANGE
BLANCHE

de la prochaine récolte.
Adresser offres écrites à>
A. R. 495 au bureau die
la Feuille d'avis.

A VENDRE
une grande table à ral-
longes, urne m'armite «Se-
curo» 12 litres, un mar-
bre blanc 170 x 75 x 3,5,
une scie circulaire avec
moteur , une balance «Zé-
nith», 2 kg. Tél. (038)
5 50 29.

A vendre
« Citroën » 11 L.
modèle 1948, en parfait
état, taxes et assuraini-
ces payées. Fr. 2200.—.
Tél. 5 61 82.
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( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E)

Il est permis de penser que le
vote final  du congrès fut quelque
peu influencé par la désertion spec-
taculaire d'un partisan de Bevan :
le député travailliste Desmond Don-
nelly, jusqu 'ici adversaire du réar-
mement allemand sous n'importe
quelle form e, qui a effectué cet été
un long voyage en Allemagne de
l'est , en Pologne , en Tchécoslova-
quie et dans certains Etats occi-
dentaux. Il en est revenu trans-
formé. « Si complète est la bol-
chévisation de l'Allemagne orien-
tale , a-t-il déclaré à Scarborough ,
qu 'elle constitue une barrière ma-
jeure à l'un i f ica t ion  des deux Alle-
magne s ». Il a publiquement dé-
claré : « Le bevanisme est sans rap-
port avec la situation europ éenne ».
Puis , se tournant vers Bevan , et le
désignant du doigt : « Cert ains se-
ront responsables de leur folie
devant l'histoire ».

L'une des conséquences les plus
significatives de Scarborough, c'est
que Bevan n'est plus un « leader »
du mouvement travaill iste. Il ne
représente plus que lui-même, tout
en continuant à exercer ses fonc-
tions de député. Cet ancien ministre
dévoré par l'ambition et la méga-
lomanie, ne fait plus partie du
« sbadow cabinet », qu'il quitt a cn
avril dernier à la suite d'une dis-
pute avec Attlee à propos du pacte
de défense dans le sud-est asiatique
(Bevan était contre). Il n'est plus
membre du comité exécutif. Et à
Scarborough , il a été battu à une
écrasante majorité lors de l'élection
au poste de trésorier , par l'ancien
chancelier de l'Echiquier Gait s'kell
— le grand « espoir » du Labour.

Bref , Aneurin Bevan est désor-
mais libre de ses mouvements. Cer-
tains prétendent qu'il va poursuivre
la lutte (s'emparer de la direction
du part i pour mieux accéder aux
fonctions suprêmes dans le pays)

en franc-tireur, en s'appuyant sur
différents gros syndicats qu 'il in-
fluence directement et sur les coo-
pératives. Il n'en est pas moins évi-
dent que ses chances ont diminué.
Au cours d'un meeting organisé par
son hebdomadaire « Tribune », à
Scarborough, Bevan prononça l'un
des plus haineux discours de sa
carrière — déjà riche en injures.
Après avoir attaqué le « Manchester
Guardian », il traita Attlee de « ma-
chine à calculer desséchée » et ac-
cusa le Labour d'être dirigé par une
minorité de « bureaucrates irres-
ponsables ». On met tout cela sur le
compte de l'amère déception de
Bevan qui espérait enregistrer un
succès définitif lors du vot e sur le
réarmement allema nd . Cependant ,
son éloquence hargneuse n 'est pas
pour lui attirer de nouveaux sym-
pathisants.

Le congrès de Scarborough avait
été ouvert par M. Attlee, lequel
rendit compte de son voyage à
Moscou et à Pékin. On eut un peu
l'impression que le chef travailliste
se prenait pour Marco Polo , et
même, à certains moments, qu 'il
avait perdu la tête. En Australie.
sur le chemin du retour , il dé-
clarait : « Formose doit être neutra-
lisée ». Aujourd'hui, il va infini-
ment plu s loin : « Il faut  rendre
l'île à la Chine ! ». M. Attlee tint un
propos aussi grave que malheureux :
« Le plus tôt on se débarrassera
de Tchang Kai-Chek, le mieux ce
sera ».

Ces déclarations surprenantes
furent vivement critiquées dans la
presse. Alors que le « Daily Mail »
se demandait si M. Attlee avait
parié pour son propr e compte ou
au nom de son parti, le « Sketch »
rappelait opportunément qu'il n'y a
pas si longt emps, lady Cripps ,
épouse de sir Stafford (le père
de l'austérité travailliste), présidait
un fonds d'aide à la Chine anti-
communiste, et que Tchang lui-
même était alors «le chouchou de
la gauche ». Quant au « Daily Ex-
press », il se contente de souligner
que Formose reste la clé de la po-
litique américaine en Extrême-
Orient , et que les malencontreuses
paroles d'Attlee ne peuvent que
compromettre cette position en in-
citant , les Chinois à attaquer l'île.
L'Europe reçoit les faveurs

de M. Eden
La victoire du réarm ement alle-

mand à Scarborough à coïncidé
assez curieusement avec l'ouverture
des travaux de la conférence des
« neuf » à Londres. La digne, maison
de Lancaster, sise dans le plus con-
servateur des quartiers de la capi-
tale, vient de voir, ainsi qu 'on l'a
appris, une nouveauté fondamentale
de la politique britannique : celle-ci
accepte de se lier davantage à
l'Europe et à son destin en décidant
de laisser sur le continent des
forces armées et des avions. M.
Eden a pu dire, en l'annonçant,

qu 'il s'agit là d'une « évolution for-
midabl e ». Pourtant , l'opinion an-
glaise y était plus ou moins pré-
parée.

Dans un retentissant éditorial
publié il y a quelques jours — à
la veille de la conférence — le
« Times » demandait au gouverne-
ment d' engager complètement, au
nom même de sa sauvegarde, le
sort de la Grande-Bretagne en Eu-
rope. 11 écrivait notamment :
« Quelle que soit la sécurité que
l'Angleterre éprouve à l'égard de
l'infection communiste présente ,
pas plus que toute aut re  puissance
europ éenne elle ne peut se considé-
rer •"impliquée seulement " à dem i
dans, le conf l i t .  Quant aux aspects ;
moraux , culturels , géographiques de
la question , l 'Angleterre est main-
tenant une puissance européenne ».
Et encore : « Face à l'alternative
d'une Europe libre ou bien commu-
niste , l 'Angleterre ne pourra jamais
envisager d'être neutre. Elle ne
pourrait éviter d'être entraînée
dans un conflit. Elle ne chercherait
pas à y échapper , si seulement elle
tenait  à conserver non seulement sa
libert é, mais son honneur ». De
son côté, le « Daily Mail », dans un
éditorial intitulé « Notre place en
Europe » , relève que désormais
l'avenir du pays se joue en Europe.
Le quotidien , toutefois, remarque
que les hésitations du gouverne-
ment, jusqu 'ici , étaient fonct ions
de la faiblesse et de l'instabilit é de
la IVme République. A l'aube de la
conférence, d'ailleurs , le « Daily
Mail » publiait sous la signature du
grand journaliste Gordon Youn g
un portrait peu f lat teur  de M. Men-
dès, « l'énigme de la conférence des
neuf », qu'on attendait comme
l'homme du miracle et qui n'est
qu'un homme mystérieux »...

Il est encore trop tôt à l'heure
qu'il est pour établir les consé-
quences sociales et politiques de
l'engagement britannique en Eu-
rope. La portée de celui-ci au de-
meurant (quatre divisions en
hommes et une aviation tact ique
maintenues sous le co mima n dénient
europ éen combiné) est limitée, et
l'on pourrait avoir l'impression que
c'est la montagne qui accouche
d'une souris. Il y a le précédent
de Dunkerque et la fuite précipi-
tée vers la mer. Les « Evenji ng
News » cependant , écrivent que dès
aujourd'hui les frontières britanni-
ques sont , non plus sur le Rhin,
mais sur l'Elbe. Et le « Daily Mail »,
qui pense que «la date du 30 sep-
tembre '1954 sera aussi importante
dans l'histoire que celle de 1066 »,
estime que la Grande-Bretagne est
réellement devenue européenne,
« puisque dans chaque famille il y
aura un boy sur le continent ».

A moins évidemment que d'ici
1998 (dat e limite de l'engagement
britannique), Aneurin Bevan ne
prenn e le pouvoir !

P. HOFSTETTER.

Des j ournées politiques décisives
en Grande-Bretagne

LA PAS SAGE RE
DU «CÉNACLE »

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »
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Lucien PRIOLY

À la vue du policier, le tabellion
eut un sursaut. Son visage de fouine
prit une expression presque pathé-
tique. Il se leva, bredouilla une con-
fuse formule de politesse et désigna
un siège à son visiteur.

Tel quel, il était encore plus répu-
gnant que ravant-veil ile, au château,
lorsqu'il avait tenté de le persuader
qu'Anne de Mesgoëz avait assassiné
son fiancé. Plus répugnant, parce
qu'il était de ces gens que la peur
rend abjects. Il donnait l'impressi on
d'un rait d'égout tournant dans un
piège.

Surmontant son antipathie, Blancho
se montra presque aimable.

— Je viens vous voir afin d'obtenir
de vous quelques renseignements
confidentiels, expliqua-t-il. Je vou-
drais que vous me disiez ce que vous
pensez de certaines personnes. De
Me Féat , pour commencer.

Visiblement, N Miellée était interlo-
qué :

— De Me Féat?...
— Oui. Le connaissez-vous ?
— Fart peu. Il présida la Cham-

bre des notaires de la juridiction
et son étude die Morlaix est fort pros-
père. C'est tout ce que je puis vala-
blement en dire.

— Saviez-vous qu'il était chargé
des intérêts de Mlle Anne de Mes-
gouëz ?

— Je l'ignorais absolument !_
Cette réponse parut satisfaire le

commissaire qui changea de sujet :
— Vous étiez bien au château de

Kerfeanoc, le 24 mai, quand Hoël de
Trédez et Anne de Mesgouëz partirent
à bord du « Cénacle » ?

— J'y étais... Il y avait également
beaucoup d'autres invités : Mme la
baronne avait organisé un déjeuner,
à l'occasion de la Fête-Dieu...

— Les docteurs Navaifliles et Po-
pelin, je crois ?

— Oui.
Blancho posa sur le notaire un

regard innocent. Le bonhomme « flot-
tait », incontestablement. Il avait cru
qu'il allait l'interroger sur la fortune
de son feu client et voilà qu'il lui
pariait de tout autre chose, susci-
tant en lui, un semblant dJespoir
de s'en tirer encore .

— Que pensez-vous, mon cher
maître, du docteur Navailles ?

Nédellec parut s'absorber dans une
réflexion de bon ton pour un offi-
cier ministériel surpris par une ques-
tion insolite. Mais, à travers ses pau-
pières clauses, il espionnait son vis-
à-vis.

Le policier , un peu tassé sur son
siège, attendait la réponse ; ses traits
mous et veuiles, ne reflétaient aucun
sentiment.

— Du docteur Navailles ? A quel
sujet ?

— Croyez-vous qu'il ait pu tuer
Hoël de Trédez ?

Machinalement, le notaire regar-
da ses mains.

— Quel mobile aurait-il eu pour le
tuer ?

Puis, après avoir eu . l'air de cher-
cher :

— L'intérêt peut-être, qui l'aurait
poussé à faire disparaître celui qui
a travaillé avec lui à l'invention de
leur 'machine.

Il réfléchit encore :
— Mauvais calcul de sa part, dans

ce cas, puisqu e Hoël de Trédez mort,
sa sœur en héritant, se substituait
à lui dans ses droits...

— C'est jus te, admit Blancho. Et
le docteur Popelin ?

De nouveau , Nédellec pesa longue-
ment sa réponse.

— L'intérêt déclara-t-il enfin .
Vous ignorez sans doute qu'il veut
amener Mme la baronne à l'épouser.
Or, celle-ci est héritière de son frè-
re...

— C'est également ?uste !
— Savez-vous ce qu'ont fait, le

24 au soir ces deux personnages ?
— Nous avons pris congé, vers

18 heures, dc Mme la baronne , Na-
vailles est parti en auto, pour ren-
trer chez lui , à Paimpol ; le docteur
Popelio m'a pris dans sa voiture

pour me déposer a Penvenan, . ou
j'avais à voir ma vieille mère.
f — Madame votre mère habite à
Penivénan ?

— Oui.
— Elle doit être fort âgée...
— Elle a quatre-vingt-cinq ans.
— En bonne santé ?
— Maintenant, oui ; mais pas au

mois de mai. C'est oe qui, d'ailleurs,
explique mon voyage avec Popelin.
J'ai profité de l'occasion, pour faire
un tour à Penvenan, ce village se
trouvant sur la route qu'empruntait
le docteur pour rentrer à Brest©]éoe.

Blancho était satisfait. I] l'expri-
ma à son hôte :

— Mon cher maître, merci mille
fois et mes excuses pour le dérange-
ment... Puis-je vous prier de m'ac-
corder encore une faveur ?

— Je vous en prie !
— Dites-moi, bien sincèrement, ce

que vous pensiez d'Hoël de Trédez.
— Commissaire, Hoël de Trédez

était , à coup sûr, un savant éminent
et un homme d'un commerce fort
agréable. Ceci exprimé, je ne me
reconnais pas le droit de vous ca-
cher, étant donné les circonstances,
qu'il devait y avoir un mystère dans
sa vie...

— Vraiment !... De quel ordre, ce
mystère ?

— Je l'ignore. Mais les faits sont
là : Hoël de Trédez a, en ces derniè-
res années, pratiquement dilapidé
une partie de son patrimoine : plus
de dix millions de francs en titres
au porteur...

Blancho esquissa , un geste d indif-
férence.

— Cela , c'est votre-'affaire et celle
de son héritière, fit-il. Arrangez-vous
tous les deux. J'ai bien assez de tra-
vail avec le crime lui-même, croyez-
moi, pour ne point perdre mon temps
à m'occuper d'un détail qui n'a que
de trop incertains rapports avec lui.

Ceci affirmé, il s'en fut , laissant le
notaire soulagé d'un grand poids .

Lorsque le commissaire traversa ,
pour la troisième fois, la grand-
place, il se rend it compte avec sa-
tisfaction que son commando d'épou-
ses de gendarmes n'avait pas perdu
de temps. Devant la boutiqu e des
Docks de l'Ouest et celle de l'Eco-
nomique, sur le perron de la poste,
au tour de l'hôtel! de France , sous le
porche de l'église, des groupes de
femmes discutaient avec animation ;
des bruits de conversations f il t raient
à travers les portes des débits de
boissons ; les gosses eux-mêmes, pris
d'une agitation insolite, couraient en
tous sens à sa vue, joyeux et inquiets
à la fois.

Changeant brusquement d'idée ,
Blancho décida alor s de ne pas aller
à Keriéanoc et de retourner à la gen-
darmerie.

CHAPITRE XX
Allongé sur une chaise longue, à

l'ombre de la tonnelle d-i ;irdin ,
Blancho donnait.

Dès son arrivée à la gendarmerie,
il avait appelé par téléphone au châ-
teau de Keriéanoc, son inspecteur

stagiaire et s'était longuement entre-
tenu avec lui. Puis il avait demandé
Je capitaine Martin et l'avait chargé
d'une mission à Lannion.  Ceci fait ,
il était rest é un moment à bavarder
avec le chef de brigade — juste le
temps nécessaire pour amener le
gendarme à comprendre qu'un hom-
me surmené comme le commissaire,
devait prendre un peu de repos.

Depuis, en corps de chemise et la
cravate lâche , il dormait au frais ,
en a t t e n d a n t  les événements.

Vers 17 heures, le maréchal des
logis-chef le réveill a et lui remit le
message que venait  de téléphoner le
capitaine Martin.

Blanch o prit le papier et lut :
« Le docteur Komarko déclare qu 'il

se trouvait dans sa villa de Perros-
Guirec , au cours de la nuit du 24 au
25 mai.

» N.-B. — Je puis confirmer le fait ,
sachant que Mme Komark o a profité
du congé de la Fête-Dieu pour con-
duire ses enfants  au bord de la mer.

Martin, décidément , aimait  bien
son ami Komarko ! Mais il l'aimait
à la façon de d'animal du même nom ;
et son « nota benc » r i squai t  d'être
aussi funeste à l'égard du chirurgien
que Je pavé de l'ours. :

— Quelle distance y a-t-il entre
Perros-Guirec et Port-Blan c ? de-
manda-t-il au gendarme.

— Cela dépend , Perros est très
étendu. De l'église à Port-Blanc,
il faut  compter de 25 à 30 kilomè-
tres, par de mauvaises routes.

(A suivre)

BILLE T BALOIS

Notre correspondant de Bâle nous
écrit :

Une société immobilière bàloise vient
de demander l'autorisation de cons-
truire, à proximité de ia gare centrale,
un garage de conception nouvelle qui
sera le premier du genre en Suisse et
le second en Europe.

11 s'agira d'iuui véiritaible silo de dix
étaffles , dont deux .souiliernainis. Chaque
étaigiE comipneinitlina quarante boxes, en
deux raingéeis pairattèàes dit' vingt.

L'airifliiniail'it'é de la con straiotiiom ré-
side d'uilMiciuTs nTO'inis diamis . ses propor-
tions .iiniuisiiLécis quie clams 'lie système
enitièrenrcinit aiu'tionnaitiiique destiné /aiu
tr.aunsiporit dies voitureis à il'intérieiuir ' du
bàtimcmi. Le coin>ckiic itc "Uir n'aura qu'à
déposer soin aiuito à ilnuine des places
dést^néeis ipoiuir cela et à s'en ailleir...
La voiture sema enisiuiite tnamisipoiritée
diains d' urne des tirais itouirs-'aisieeuiisieums,
se dépilaçamt ho'riz'omitia iliem'Cint sm>r dies
iraiilis, quii la conduira en mn miiniimum
de tetmips à son boxe. Les mêmes opé-
rations sie meifiemomt en sens inverse
lorsque le ¦coiniduicieur viicinidra chercher
sein. iaiuto, li'iaifcte.nite , diamis ce oas, ne de-
vaint pas • dépasser wne mninuiie. L'auto-
miatiisime de l'imislailil intiom est moussé si
loimi qu'un seuil hornume siuiffiira, à as-
surer toute 'lia imamœuvpe.

Ce isiilo, ipiaioé à proximité de ia flaire
et des 'moimbreU'X hôtels qui il'enitou-
ineinit , coinitinibuiera k .atténuer istanslb'lle-
meint 'les laeluellilies difficultés qu'éprou-
vant îles laïutioirmoibiil'isteis à garer ¦lieiun -
voiture. Les boxes .pourront être loués
au mois ou à l'heiuine , oe qui memidna
seinviice aux oommeireamitis ne Baasamif
qu'uin breif sé.iouir diamis lia, cité des
bords du Rhin.

Si Fiaïuito.risiat'i'O'n officiielllle ainniv e
daims les délais espérés, les tmaivaiux
coimmieiniciero'nt cette aminée encorne et
(poiuinro.nt être terminés emi six mois,
grâce à l'emploi gjénépailiii sé d'éléments
de ooinstruiolii'O'n préfabniqués.

Ill y a ume aminée seulement que
¥ Amérique a -oomimemcé d'édifier des
gainafles de oe gemme.

L.

Bâle s'apprête à
construire le premier

« silo à autos »
de Suisse

Jeunes époux , jeunes pères,
assurez-vous sur la vie a la

Caisse cantonale
d'assurance populaire

¦Wj gjr NEUCHATEL, rue du Môle 3

NAISSANCES. — 28. Luthi , Sonia , fille
d'Erwin, horloger à Colombier, et de
Lllli-Emllie née Finie ; Guinand , Boris-
Charles, fils d'Alexandre , manœuvre à
Boudry, et de Renée-Adrienne née
C'alame-Rosset. 29. Aeby, Patricia-Amé-
11a, fille de Christian , représentant àNeuchâtel, et d'Elarlede-Kaj roline-Her-
mine-Brabetz née Kaiser ; Vonlanthen ,
Jocelyne-Dominique, fille d'André-Gas-
ton, chef de gare à Saint-Biaise, et de
Lilly née Laeng ; Longhi , Jean-Marie-Da-
niel , fils d'Evariste-Eugène, chauffeur
mécanicien à Hauterive , et d'Edith-Em-
ma née Gindraux. 30. Egli . René-Hérl-
bert, fils de Gerhard , mécanicien à Pe-
seux , et de Dora-Marla née Hersperger.

PUBLICATION S BE MARIAGE . — ler.Weissmuller , Alcide , ingénieur , et Vol-
land , Idalie-Albertine, les deux à Ge-
nève.

MARIAGES. — 30. Egger , Andréas-
Léon, employé P.T.T., à Neuchâtel et
Bey, Adèle-Jeanne, à la Vounalse ;
Blôsch , Yvan-Adrien , fonctionnaire can-
tonal à Neuchâtel , et Borel Johanna, à
Colombier.

DÉCÈS. — 29. Droz née Bourquin ,
Blanche-Maria , née en 1870, ménagère
à Neuchâtel, veuve de Louls-Alcide
Droz.

Etat civil de Neuchâtel

A propos des soucou pes volantes et d'autres apparitions mystérieuses

SI . G. Isely ,  météorologiste-astronome,
nous écrit à ce sujet :

Les différentes déclamations d'obser-
vateurs sérieux sembleraient indi quer
quie des habitants de Mains (ou d'uni e
.autre planète) .somt venus jusqu 'à .nou s
pour observer notne terre à différents
points de vue. Qu'y a-t-il de v.raii là
dedans ?

Au premier exa mien, ou pourrait dom-
iner uin certain crédit à ces nou velles
extra ordinaires, car, fait à .noter, de-
puis quelques mois toutes 'les obser-
vatioms d'engins ineominus eonicomdcnut
assez bien. Les soucoupes votantes ne
seraient pas um mythe et celles-ci,
m ail gré diverses explioaticms scientifi-
ques die différentes persommes, existent
bien réellement. Toute lia question
réside dams ce dliliemme : ces engins
soint-iils d'origine extra-tennes lire ou
soint-iiilis des créations de savamitis d' uni
de mois grainds pays, savairats qui a iniieml
'le mystère et cberchient à intriguer
il'huimamiité ?

Reman-quions, tout d'aibomd, que il'aip-
painitiom de la plupart de ces soucou~
pes est surtout sigroailée le .long d'une
zone qui s'étend du Portugail à ila Bel-
gique et la Suède. Pourquoi cette pré-
férence ? Des èhnes venus de Mains , de
Vénus ou de la iluine ne se .eamtoinme-
Œiaiiient pas si étrangement dams unie
zone si éliroitie , ou bien faut-il admet-
tre qu'oui me peut pas les suivre pair-
tout ? Tel est île problème k élucider.

Centaiins observateurs 'aminioimceint
avoir vu mon seulleimeint Iles appareils
volaints, miaiis aussi des hommes étran-
ges rjui seraient, seilom lies uns des
maiins, .selon les autres des géamts.
C'est bien ce que raicointaiit Wells daims
soin célèbre ouvrage : la « Guerre des
mondes ».

Si semblables •atterrissages omt encore
lieu , iil fiauidmaiit crue les personmes
ipnésien'tes moteint, avec plus die détails,
l'a vénitable ¦ physionomie die ces nou-
velles créatures d'un autre monde et
si possible pnemmieint des photographies
de ces «agios et de leurs habitants.

Sams ces préonulioms, on reste dans le
vaigue et 1 incertitude.

Distances planétaires
Autre questiom imipomtamte. Des en-

gins exlna-itcirpestres, aussi rapides que
possible, somit-ils à même de franchir
l' onioTime vide qui sépame les plaine tes
les unes dies autres ? Pour la tune, les
quat're cent mille Uiiloinètncs qui nous
en séparent ne soffltt pas un obstacle
sérieux, mais il en va tout autrement
en ce qui concerne Mains ou Vénus.
Lorsque Vénus esl le plus près de
nous, comme cet automne, il y a encore
quaramile millions de kiilo'iiièlrcs et pour
Mars, plus de .soixainte m>i 'Mi '0ins !

Un mobilité fa isinmt 100 kiilométires k
l'heure (uns rap icles l aurait besoin de
00 aniniées pour venir de Mains et 60
ans pour venir de Venus. Admet tons
uni e vitesse de 1000 kilomètres, cela
réduit ces temps à 0 et (i ans environ.
A'rlmetitons emrone ume vitesse de 10.000
liilomèfnes, ce qui serait peut-èlire pos-
sible ponnr ries sou coupes votantes, mous
toiiibnins à moins d'une animée pouir
venir de Mars et à une demi-année
pour Vénus. Mais ces vitesses extrê-
mes soimt-eiMes réalisables et des êtres
pourraient-ils supporter inini tel voyage
et um. tel initennieniemit de pliuisleuirs
ammées ou de plusieurs mois dams uni
engin fort medu.it , en «minime lires in-
coniimocle ?

Il .nous est difficile d'admettre quio
des Miami ie.nis pu iissien.t venir en. explo-
ration jusqu 'à inotme itierne , Mais, mépé-
toms-lie, il mry a là rien d'impossible ,
car mous me savons pas quel est lie
degré d'im-vemtiioin de ces êtres cxitra-
temnestnes. Il me faut mien admettra
sans preuves, rien nier sans consta-
tations complètes et iréellies.
Notre terre conviendrait-elle

à des Martiens ?
Ceci est encore un auitme problème.

Les astronomes savent que l'atmos-
phère miaTtienine est beaucoup plus
légère que la nôtre, trois fols n
moins, oe qui indiquerait umie inca-
pacité aux êtmes maintiems de respirer
chez mous uonmalemenut. Ils devraient
doine, 'comme mous si mous aillions ' SUT
Mars ou aiilleaurs, se -revêtir de saa-
phaindres, fait quii nous emp êcherait
de définir lia vraie physlonoimlc de ces
autres homme s, certainememt Somt dif-
férents de mous.

Pour Véniuis, ce .serait différent ; l'at-
mosphère est plus semblable k la
nôtre et même plus dernse . Nous se-
rions plus à l'aise suir Véniuis que isur
Mams. Sur 'la lume, lies oniniditioms somt
eimcome pires, cair l'air y fait absolu-
ment défaut.

Ainsi, aitleinirlioinis ! Jl se passe peut-
être de l'iamoinmiail rlams moine ciel.
Ouvrons l'oeil et soyons sur mos gar-
des.

G.I.
™fCM *l*y/S/S M̂rs>»zmW^̂

DES VISITEURS INTERPLANÉTAIRES
PEUVENT-ILS DÉBARQUER SUR NOTRE TERRE 1
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4û C I G A R E T T E S  75 Cts

Ecole de danse Rîcheme
Cours d'ensemble

(débutants, perfectionnement,
étudiants et enfants)

Leçon et cours privés au studic
du Pommier ou à domicile
Enseignement de tout ce qui

se danse
Inscriptions : Pommiers 8, tél. 5 18 20

Que d'histoires
pour un « président »

On sait que la Ligue vaudoise a
lancé récemment dans le canton
voisin et ami une initiative tendant
à mieux coordonner les départe-
ments cantonaux. Cette initiative
agant recueilli les voix nécessaires,
sera soumise au peuple vaudois le
24 octobre. Certains la combattent
en évoquant le spectre du pouvoir
personnel. Le dgnamique sgndic de
Lausanne, M.  Jean Pegtrequin, con-
seiller national, fa i t  entendre la
voix du bon sens dans la « Nouvelle
Revue de Lausanne ». Il rappelle
que si le congrès du par ti radical
de son canton s'est prononcé con-
tre l'initiative, il a néanmoins lais-
sé la liberté de vote à ses membres.
Et il ajoute :

L'inilUiatil've a éfeé lamioée par un comité
étmiamjainit , Boulilgne-t-on, de la « Ugue vaiu-
ctaise » et de M. Mair'oeil Hegarmey. Oeto EUf-
fdlt pour qu'elfe sente le soutr©. On oublie
die dire qu'urne olmquamibai'me de syndics
vaiu'dtods, la. plupart bons madlcaiix (dont
le souEElgirué) ont sdigmié llimltlaitîlve, ein
estitaïainit que oe quii eefc bon. pour nos
oomimiuinies est bon aussi pour le Coinselll
d'Etat.

Canibralrenrent à certains nnernibres fort

em vue du parti radical, Je m'ai jamais
appartenu à Ha « Làgue vaudoise». En re-
vainiohe, j'ai toujouirs estimé qu'urne idée
juste dsmeuiralt juste quelle que soit son.
ortglinie. Bt j'ai persoinmj eHememt beaucoup
de cansiiidiariaitibCL pour M. Mairoel Regaimey,
quii est iinteliligent, ce qui n'est pas fré-
quent, et qui est tout à fait diéstatéressé,
ce qui est faire.

Brainidiir i'épouivaniball du pouvoir per-
sommeil à propos d'un, conseiller d'Etat qui
serait présidlent du gouvemnememit pendant
quaitme ans, au lieu dis O/êtire pendant une
ammiée seulemieint, c'est vouloir tirer du
canon aitomlque avec une fusée aintigrê-
le I... U s'agit tout simplement d'obtenir
un système analogue à celui de nos com-
munes vaudiot'ses, dont les synidllcs nie sont
pas des d'ietateurs que je sache !... Le sys-
tème d'ailleurs ne serait pas du tout par-
fait et ne conrigeirailt pas complètement
certains diéitauts de coordination! qui sub-
sistent encore diams nos grandes ou moyen-
nes ou petites comimunes. Mais oe serait
déjà un progrès.

Oeux qui désirent unie ineillieiuire coor-
dliiniaition des départements cantonaux ont
teHlement raison que le gouvernement, et
à sa suite le Grand Conseil, se somt dé-
pêchés d'entrer partielliernient dans leurs
vues en donnant au poste ds chancelier
une importance accrue.

De ce seul point de vue déjà , l'initiative
était .nécessaire et juste. Les événemente
l'ont prouvé.

C°0
? 
Osg **

+

mardi
SOTTENS et télédiffusion: 7 h., Radio-

Lausanne vous dit bonjour et culture phy-
sique. 7.15, Inform. 7.20, concert matinal.
11 h., de Monte-Ceneri : airs italiens an-
ciens — Dagli amlcl del Sud. Musique
ancienne — Fantaisie en noir et blanc.
12.15, les documents sonores : Ginette
Neveu , violoniste. 12.30, le quart d'heure
de l'accordéon. 12.44, inform. 12.55, Vive
la fantaisie. 13.30, A la hongroise... 16.29,
signal horaire. 16.30, violon et piano par
André Lœw et Aline Demierre. 17.05, mé-
lodies et chansons. 17.30, musique de
danse. 17.50, l'art égyptien. 18.10, une
œuvre de Mozart. 18.15, dans le monde
méconnu des bêtes. 16.20, extrait de Gl-
selle, d'Adam. 18.30, la paille et la pou-
tre. 18.40, disques. 18.50, la session d'au-
tomne des Chambres fédérales. 18.55, le
micro dans la vie. 1S.13, l'heure exacte.
19.14, le programme de la soirée. 19.15,
inform. 19.25, le miroir du temps. 19.45,
dlscanalyse. 20.30, soirée théâtrale : Corps

et âmes, d'après Maxence Van der
Mersch. 22.30, inform . 22.35, le courrier
du cœur , par Maurice Ray. 22.45, Le rose
et le noir.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15
et 7 h., inform. 7.05, concert populaire.
11 h., de Monte-Ceneri : émission com-
mune. 12.15, disques nouveaux. 12.30,
inform. 12.40, musique d'opéras et d'opé-
rettes. 13.25, concert Mozart et Schubert.
14 h., deux légendes de Heynlcke. 16.30,
aperçu sur les périodiques suisses. 16.50,
Noce paysanne, symphonie de K. Gold-
mark. 17.30, La Suisse dans mon œuvre,
de Rud. Hagelstange. 17.50, disques.
18 h., Am Laufenden Band. 19.10, le
quart d'heure de la S.L.A. 19.25, commu-
niqués. 19.30, inform. 20 h., disques,
20.15, de la Tonhalle : concert symphoni-
que par l'Orchestre de la Tonhalle, di-
rection H.Rosbaud. Oeuvres de Mozart ,
Burkhard et Glazounov. 22.15, inform.
22.20, Der Staat — Despot Oder Freund
der Menschen.

Extrait de Radio-Je vols tout.
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A/o5 azticleâ et noô documenta d'actualité

Notre organisme dépend dans une
.grande mesure de l'activité du sys-
tème circulatoire, du cœur et des
artères*; constipation, maux de tête
fréquents, épuisement rapide, va-
peurs, vertiges, hypertension sont
autant de signes de troubles cir-
culatoires.

C'est pourquoi l'hygiène de la cir-
culation est d'une importance 'pri-
mordiale pour les hommes et les
femmes de plus de quarante ans
soucieux de rester en bonne santé :
il faut prendre beaucoup de mouve-
ment en plein air, faire des exerci-
ces respiratoires quotidiens, adop-
ter une alimentation raisonnable
avec beaucoup de légumes, moins
de café, d'alcool et de tabac. Ces
mesures seront efficacement soute-
nues par une ou deux cures an-
nuelles de désintoxication et de ré-
génération du coeur et des vais-
seaux.

La cure d'Artérosan est particu-
'lièremenit indiquée grâce aux qua-
tre plantes médicinales éprouvées
que ce remède contient : L'ail sti-
mule la circulation, nettoie le sang
et les vaisseaux, le gui abaisse la
pression, l'aubépine calme et forti-
fie le cœur, la prèle favorise l'éli-
mination des déchets. Celui qui
veille à avoir une bonne circula-
tion souffre moins de troubles de
l'âge.

L'Artérosan se vend dans les
pharmacies et drogueries sous for-
me dc savoureux granules au cho-
colat ou de dragées sans aucun goût;
la boîte pour une semaine Fr. 4.65,
la boîte triple pour une cure au
prix avantageux de Fr. 11.90.

Hygiène
de la circulation
sanguine
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Vous ne savez pas que préparer pour
demain ? Des coquilles Dalang avec

j  Peut-être ne connaissez-vous pas encore une bonne sauce aux tomates bien
':• les nouvelles coquilles Dalang ? Très épaisse ou de la viande. Un repas qui

minces et dorées, elles fondent déli- ne coûtera pas cher et fera plaisir à i
%. cieusement au bout de la langue — chacun autour de la table.
-.; ne se déforment pas à la cuisson et se Vous les trouverez dans le sachet à

remplissent bien dc sauce. Un plat-dc bande rouge marqué d'un D bleu.

"I w&\ ' lll vk Pâtes alimentaires superfines

Dépositaire : Emile Jordan fils, Neuchâtel
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La seconde est gratuite !
Grâce à la grande économie de courant
réalisée, j'ai pu me procurer en peu de
temps une deuxième marmite DUROmatic,

4 % 6 10 litres.

65.50 72.50 102.-

KBéillMLL
NEUCHATEL

Dans le
chauffage central

«St logé - le •dinble-rhumè- . Il sèche fiifî ,
alors que la cheminée du vieux poêle aspire)
l'air humide dans la chambre. Ceux qui uti-
lisent le chauffage central ont besoin de l'é<
prouvé humidificateur d'air pour chambres

Casuna
Vente ; Magasina de quincaillerie et d'article»

de ménage
Fabricant: Alfred Stëckli Sohne. Netstal/Gf.
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Mobilier en noyer
noyer pyramide

à vendre, neuf de fabrique, comprenant :
superbe chambre à coucher avec entourage,
sur socle, lits jumeaux, tables de nuit , coif-
feuse, armoire 4 portes ; magnifique
salle à manger se composant de : 1 bu f fe t
6 portes, bar, etc. ; 1 table à rallonge
pieds colonnes, 6 belles chaises rembourrées.

Les 2 chambres Fr. 3980.-
Fiancés, amateurs de beaux meubles, fixez
aujourd'hui encore un rendez-vous, nous ve-
nons vous chercher en automobile au moment
qui vous convient le mieux et vous recon-

duisons à votre domicile.
La visite de nos 3 étages d'exposition
vous convaincra qu'il est toujours préférable
d'acheter directement et sans aucun intermé-

diaire à

Ameublements OD AC, Fanti & CiB , Couvet
Téléphone (038) 9 22 21 ou 9 23 70

Choix immense en tous genres

H. VUILLE
vis-à-vis du Temple du bas NEUCHATEL

4g?*
N E UO My eV T E- L.
GRANDE PROMENADE FAUBOURG DU LAC 25

Nous sommes spécialement installés
pour le nettoyage chimique soigné

des vêtements
SERVICE EXPRESS

(sauf le samedi)

Plissage - Teinture - Stoppage
Imperméabilisation

Service à domicile

La nouvelle mode dàtrforrme..
/ \̂ Elégante 

et de qua- / y* \
M W L\  lité, malgré les prix . <ù*Ç** 

^[ sL \ avantageux Bâta ! t /  ̂ 0!£J

Modèle élégant en daim noir, très /mumr7 / *̂W '%
jolie garniture , au bout el talon î /M Wj f /

91305-64483 Lu %S l%'' " '̂ |. ¦ v!it;
Pumps seyants en daim noir ,avec;. ! ¦ ¦ V^HM \ ,• ' -¦/  *
fine garniture au bout. Talon hau Ù / |MH \ '/ I

\ JSCltCt Ipgwr^
Neuchâtel : Faubourg du Lac 2

Poussette
à l'état de neuf . —
Tél . 5 58 09 après 18
heures.

I CARTES DE VISITE
au bureau du journal
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P/t/s simp le à Vemp loi^ T̂ x̂• Pour la broderie , qui est complètement automatique, pas de came à changer. \f * f  ^\y/ ',* tsk* *t\
• Pour repriser et pour coudre, pas de tension du fil à changer. ^f^lv 
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• La nouvelle fixation du pied de biche est unique ; pas besoin de tournevis. S j S*Kf  ̂ S *  ̂^BP^
La BERNINA n'est pas seulement la machine à coudre la plus simple à l'emploi, *\t * /  -̂ Ĵ , /mais aussi aujourd'hui la machine à coudre à bras libre, b̂à '̂ \a*r

la meilleur marché w c% w
BERNINA zig-zag cl. 125 VM W Y 5 O ï ™(Facilités de paiement à partir de Fr. 24.50 par mois) ¦ • K̂r m̂mr llgijiW £

ou par location vente

BERNINA cl. 121 VM à point droit  ̂  ̂  ̂
0% 15

(Facilités de paiement à partir de Fr. 18.— par mois) W  ̂ mT^ *Êk ÔBSÊ ^̂ m Mmou par location vente mvff 0F mwÀw ss\ ^̂

_. i -, , Contre envol du coupon ol-dessous, vous recevrez, sans frais, ia documentationEl, en plus de cela , MKJ . ; .ï,';¦•/;g|| sur la BERNINA-Becord ou lea autres modèles BERNINA.
vous bénéficierez ff ^M^r^pv^^TJI

(\\\ service rapide B̂sWmmmwBÊÊmÊssW *f É f  r̂ s / j  •I 1 &. CJtf ùdetn.
Je désire les prospectus suivante : * BERNINA-Record + BER- M./Mme/Mlle _ 

^^ ^^NINA-Standard * BERNINA-Populalre avec zig-zag • BERNINA- WY% s^^m m\ Mpopulaire sans zig-zag * Les BERNINA sur meubles * Les prix Rue _ ____ P& B 1 BlfeUau comptant • Les conditions des paiements échelonnés * ' '\J Ê ^ L M  I TM|
L'abonnement d'épargne (* Souligner les brochures désirées) Localité tBsW *̂mW I V

Aide et conseils
aux mères et futures mères

CONFECTION DE

layettes et vêtements d'enfants
tous les MERCREDIS

de 15 h. à 18 h. 30 el de 20 h. à 22 h.
Restaurant neuchâtelois, faubourg du Lac 17

| Cafe^restaurant i>es fijallc* j ¦ ' :
f| Centre gastronomique
|r| au cœur du vieux Neuchâtel | !
ii3 On y mange très très bien

BBlPio  ̂̂ Btr
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Tous les mardis :
Choucroute garnie

et d'autres spécialités
m de saison S

SALON DE DÉGUSTATION
ouvert tous les Jours

Jusqu'à 22 heures
Tél. 6 44 44

L'Apéritif
au

< Petit Bar
du THÉÂTRE

Mariage
Jeune comraieirça'nit

avec avoir désire faire la
connaissance de jeune
Me séri'eoiee, emitre 26
et 35 aine, em vue de
mariage. Pinéféramce à
sommelière ou ménagè-
re. Agences exclues. —
Faire- offres par écrit
sous Chiffres P. 7702 B.,
à FuMiielitas, Buiie.
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TOUTES CONSTRUCTIONS
ET TRANSFORMATIONS
GARANTI SANS DEPASSEMENT

ACTIVIA
2,AV DE CLOS BROCHET.
N E U C H A T E L
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\ Vis-a-vis de la Poste ^̂^̂ ^^^̂ k̂w^̂ A* Téléphone 5 4047 i
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' - Saison nouvelle - Coiffures nouvelles j !

NAVILLE et Cie
AGENCE DE JOURNAUX

avise sa clientèle qu'elle a repris à partir
du 24 septembre 1954, le kiosque de la Poste,
à Serrières (anciennement Mme Pellaton).

Correction
d'accent

[pose de la voix pair
dame uiniiveirslibaiT© di-
plômée. T é l é p h o ne
No 5 30 08, 18-14 h.,
19 h. 30 - 2H heures.

I

*¦ mode
NEUCHATEL : Sous l'hôtel du Lac

Service â domicile, tél. 5 31 83

^ «nRuM
Sf.Cal!en ^̂ H

7.- !7. 0lc!ober

Bahnbifleffe «einfach fur retour»

Ecole Tamé
Concert 6

Tél. 518 89 ou 5 59 56

Prochain cours
de commerce

ef de secrétaire
DÉBUT t

11 octobre 1954

PRÊTS
de 200 à 2000 fr. sont
accordés TOUT DE
SUITE à fonctionnai-
re et employés à sa-
laire fixe et nommés.
P e t i t s  rembourse-
ments mensuels. Dis-
crétion garantie. Con-
sultez - nous. Timbre
réponse.
CRÉDITS - OFFICE
GÉRARD M. BOOS,
Place de la Gare 12
(Mclrose) , LAUSANNE

Tél. (021) 22 69 25

La belle saison a pris

fin, les récoltes sonj

rentrées.

Notre établîssementi

qui prête son concours*

à toutes les branches

de notre économie, est

heureux de collaborer,

aussi à l'essor de.
l'agriculture,

G'mj $> Nous sommes à la

disposition de chacun

pour tout renseigne-

ment ou conseil.

Fleurier La Chaux-de-Fonds
Couvel Travers Peseux

Lo Brévine Les Ponts-de-Martel



L'affaire d'espionnage
va rebondir en France

( S U I T E  DE LA P R E M I E R E  P A G E)

La seconde direction de 1 en-
quête  s'orientera vers les activités
du cn mmbsa i re Dides , et pair la for-
ce des choses, ell e prendra un ca-
ractère poliibkiue. C'est le secret de
Polichinelle, en ef fet , qu 'il est re-
proché à M. Dides non seulement
d'avoir conservé par devers lui des
in'fornKiitioni.s qu 'il aurait du com-
mu niquer  à ses supérieurs hiérar-
chiques (cn l'espèce l'actu el ministre
de l'intérieur) , mais égallement ct
sur tou t  d'avoir transmis ces mêmes
renseiKiiements à îles adversaires po-
l i t iques  du gouvernement Mendès-
France en leur la.iss.ant entendre que
les fuites provenaient de membres
mêmes du cabinet.

Tels sont les faits et tels au de-
meu rant ils sont rapportés en ter-
mes obscu rs, mais compréhensibles
pour les in itiés , par plusieurs jour-
n a u x  de grande information.  S'ils
son t exacts , ils laissent présager un
sévère règlement de comptes et l'on
en aurai sans doute, dès j eudi, un
pr emier écho à l'Assemblée nationa-

le si, comme on l 'annonce , M. Mit-
terra nd entend faire une communi-
cat ion sur les circonstances de cett e
mystérieuse affaire.

M.-G. G.

Le climat a changé
PARIS , 5 (A.F.P.). — L'inist.ru ct ion

ouverte pair .Le tnibu.nial militai™ de
Paris dams l'aifaine des « fuites » au
sein du comité français de défense m&-
tioirailie, ,s''Cist poursuivie pendant toute
4a journée de ium.di. Le climat de
l' « affaire » a changé : ie tiribumiail mi-
litaire se divine maintenant à uin;e mi-
niuit.icuise enquête cfU'i est. entonnée de
lires peu de publicité et lies aiuidiltl<ww
ne isont suivies d'aïucume d'éciaratiou à
la presse.

M. Anidmé Hugues, déput é de Paris,
a ete entendu l'uimdi. C'eist chez lui ,
dai.ns ,sa propriété de campagne de ia
Nièvre, a quel que deux cents kilomè-
tres de Paris, que Bamanès en fui te
avaiit _ chenclié refuge. Auiouine chairge
n'avait à l'époque été 'retenue pair la
police française contre Bainamès, qui
décia.ria au député André Mugmes .s'être
enif.ui dauis lia crainte d'unie veinigeauioe
ooimunuuisle. JI. Hmigtnies mit donc à
lia disposition de Baramès sa maison de
oampaigne, niais en aippnemiant que le
fug itif ne nepoinida.it pais à une convo-
cation, que venait de tancer lie tribunal
militaire d.e Parts, il revint dans la
capitale « .aiin de dégagée «a reispou-
isaibilité ». C'est viiaisemManiement suir
cci '.ite hospitalité offerte à Bairauès que
le tnibuiniai militaire a vouiiu entendre
Qie député de Parts.

Le tirihuiraail militaire entendra pro-
chainement M. Joseph Laniel et plu-
sieurs ancienis minastres. D'impoirLam-
teis coin'fnoinitailioiiiis .sont éigailement pré-
vue s entre Barané-s, les deux hauts
foinictioinimaireis responsableis des fuites ,
Tuirpiin et Laihnus.se, et différentes per-
sonnalités politiques françaises mises
en oau.se pair les inculpés.

ZUltl€H Coors an
OBLIGATIONS ler oct. 4 oct.

8 V, % Féd. 1946 Juin 106 — d 106.10
8y4 % f'édér . 1U4B , avril 105 — 104.90
8% Fédéral 1940 . . . 104.90 104.80 d
8% C.F.F. 1903. dit. . . 102.25 d 102.25 d
8% O.F.F. 1938 102.25 102.— d

ACTIONS
On. Banques Suisses . 1455.— 1460.—
Société Banque Suisse 1307.— 1313.—
Crédit Suisse 1348.— 1358.—
Electro Watt 1495.— 1500.—
Interhandel 1475.— 1510.—
Motor-Colombus . . . 1195.— 1206 —
S.A.E.G.. série 1 . . . . 75 Vi 76.75
Italo-Sulsse, prlv . . . 321— 320 —
Réassurances, Zurich 9000.— 9600 —
Winterthour Aocld. . 8175.— 8250.—
Zurich Accidents . . .11000 — lil075.—
Aar et Tessin 1355.— d 1360.— d
Saurer 1090.- 1H0.—
Aluminium 2490— 2510.—
Bally 980.— 975.— d
Brown Boverl 1495— 1495.— d
Fischer 1200.— 12il0.—
Lonza 1O70.— 1120.—
Nestlé Allmentana . . 1770.— 1775.—
Sulzer 2225.— 2255.—
Baltimore 108 M 115.—
Pennsylvanie. 74.— 75.—
Italo-Argentlna .... 28.— 28.25
Royal Dutch Cy . . . . 521.— 526.—
Sodec 38— 38.—
Standard OU 430— 431.—
Du Pont de Nemours 622.— 618.— d
General Electric 187 Va 188.50
General Motors . . . .  390.— 387.— d
International Nickel . 210 Va 211.— d
Kennecott 368.— 370.—
Montgomery Ward . . 307.— 307.50
National Dlstlllers . . 88 M 90.75
Allumettes B 57 M 58.—
TJ. States Steel . . . .  239'/ . 240— d

RAM?
ACTIONS

Clba 3850.— 3945.—
Schappe 650.— 675.—
Sandoz 3760.— 3845.—
Geigy nom 3700.— 3720.—
Hoffmann - La Roche

(bon de Jouissance) 8975.— 8975.—•

LAUSANNE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . .  887.50 887.50
Crédit Fonc. Vaudois 880.— 882.50
Romande d'Electricité 635.— 630.— d
Cftblerles Cossonay . . 3370.— d 3385.—
Chaux et Ciments . . 1750.— d 1700.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 141.—
Aramayo 33.— d 

^Chartered 54.— p
Gardy 240.— d E
Physique porteur . . . 464.— O
Sécheron porteur . . . 502.— u-
B K. F 265.—

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 1er oct. 4 oct.

Banque Nationale . . 835.— d 835.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 760.— 760.—
La Neuch&telolse as. g. 1370.— d 1370.— d
Ap. Gardy. Neuchâtel 240.— d 240.— d
Câbles élec. Cortaillod 10300.— d 10300.— d
Càb. etTréf. Cossonay 3375.— 3350.— d
Chaux et clm. Suis. r. 1750.— d 1750.— d
Ed. Dubled & Cle S.A. 1275.— d 1290.—
Ciment Portland . . . 3525.— d 3600.—
Etablissent Perrenoud 580.— d 580.— d
Suchard Hol . S.A. «A» 360.— d 360.— d
Tramways Neuchâtel . 550.— d 550.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2VÎ, 1932 104.50 d 104.50 d
Etat Neuchât. 3'.i 1945 103.75 d 104 —
Etat Neuchât . 31!: 1949 103.75 d 103.75 d
Com. Neuch . 3Vi 1947 103.— d 103.— d
Com. Neuch. 3% 1951 102.— d 102.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 103.— d 103.— d
Le Locle 3V4 1947 102.50 d 102.50 d
Câb. Cortall . 4°/o 1948 104.— d 104.— d
Fore. m. Cha-t. 3M 1951 103.— d 103.— d
Elec. Neuchât. 3% 1951 102.— d 102.— d
Tram Neuch. 8V4 1946 102.— d 102.— d
Chocol . Klaus 3 '4 1938 102.— d 102.— d
Paillard S. A. 4% 1948 101.25 d 101.25 d
Suchard Hold. 3V4 1953 102.50 d 102.50 d
Tabacs N.-Ser. 3','j i960 101.75 d 101.75 d
Tau\ d'escompte Banque Nationale 1'/.%

Marché libre de l'or
Pièces suisses 30.—/31.50
françaises 30.50:32 —
anglaises . . . . . . .  41.5043.—
américaines 7.90/8.40
lingots 4800.—,'4875.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Billets de banque étrangers
du 4 octobre 1954

Achat Vente
France 1-13 i.l^ Vi
O. S. A 4.26 4.30
Angleterre . .. .  11.45 11.65
Belgique 8.45 8.65
Hollande 110.50 113.—
Italie —-67 —.69M>
Allemagne . . . .  98.50 101.50
Autriche 16.05 16.45
Espagne 9.85 10.15
Portugal 14.50 15.—

Grand choix d'apéritifs et
liqueurs de toutes marques

AU CEP D'OR
W. Oaschen - Tél . 5 32 52 - Moulins 11

BOURSE
( C O U RS  DE CLÔTUHH

NOUVEL L ES S UISSES
AU CONSEIL NA TIONAL

Notre correspondant de Berne nous
écrit :

Avant d'aiboirder, enfin,. l'objet le
plus important de la session , i'iniitiati-
vie .syndioalo-isociiailiisite pouir la protec-
tion des ioioatiaimcis et des conisiomm.a-
teums, le Conseil iniatioiroal doit élinii-
imor une divergence onéée pair le Conseil
das Etiatis., à propos de ll'iainrêtë sur
las laim élioipaitinins fumet ères.

Il y .a dioiuze jours, las députés
avaient décidé d'exonérer de la réduc-
tion légale lires subventions pouir les
nemaulamiants paircialla iires et , à titre
exicaptiomuet, les subsides pour la ooms-
itnuictiou, die chemins dans las régions
de momtaigue, ainsi que pou r las airwé-
iioralious alpestres - intéginaitas.

Le Conseil des Etats entend sup-
primer Je caractère, exceptionnel de
œttie disposition et, an surplus, la
compléter. Selon le texte qu'il a. voté
la semaine de.nniie.re, auraient veirsées
sans réduction aucune las isuib vent ions
pour les namainiameuilis paaioallliairas,
pour les amiiélloiraitioinis alpestres inté-
grales, pouir la BOiiiisitriuiction de che-
iminis, pouir i'.aidductiom d'iaaiu et pouir
Iles fromage nias, de vililia.ge, le tout en
zone de 'montagne uniquement.

Par 139 voix, sans opposition , le
Conseil national . se rallie ù la décision
des Etats , puis  il accep te, à son tour,
la motion votée par l'autre Chambre
invitan t te Co,nseil f é d é r a l  à prendre
toutes les mesures utiles pour aug-
menter le revenu de l' agriculture.

L'initiative syndicaliste
M. Rosset, madioal nieuchâitelois, peut

allions exposer les raisons que, dans sa
majorité, la. coimimission invoque pour
proposai- le .nejet de l'initiative pour
lia protection .das lo'eaitaincs et des cou-
isiommiatciùins.

Cette initiative entend, irapipeions-le ,
imposer pouir six ans à la Confédéra-
tion le devoir ide •siurveililiar les prix
ct las miairges de bénéfice, la possibi-
lité de fixiar des prix maximnums
« lorsque le jeu de l'of f re at de la
demainde est fomteimeut troublé ou que
la. formation dies. prix est influencée pa.r
des nie.su'Pas de protection de l'Etat »,
enfin siouimcittre à une autorisation
nom pas générale mats individuelle tou-

te augmentation de loyer « .au-dessais
diu, niveau admis à ia diaite du 31 dé-
cembre 1953 ».

Le président de la commission, après
avoir exposé en économiste averti le
mécanisme délicat de la f o rmation des
prix, montre que, si l'initiative était
accep tée, ce mécanisme serait bloqué ,
ce qui serait extrêmement préjudicia-
ble à une économie aussi ouverte qu 'est
la nôtre et qui vit de ses échanges
avec l'étranger. Le système proposé
par les auteurs du projet constitu-
tio,nnel ne peut  convenir qu 'à un ré-
gime autarcique et rigoureusement di-
rigiste.

La surveillance des marges de bé-
né f ice  peut , en outre, fausser  le jeu
économique , contrecarrer les e f f o r t s
en vue de rationaliser la production
et d'assurer le p lein emploi.

Quan t au blocage des loyers au ni-
veau de 1953, il perpétuerait  un ré-
g ime qui impose aux propriétaires im-
mobiliers une expropriation partielle ,
sans comp ter que , par son e f f e t  ré-
troact i f ,  elle susciterait de graves d i f -
f i cu l t é s  d'ordre juridique.

En f in , la mise en œuvre de ces di-
verses mesures exigerait un appareil
bureaucratique considérable.

Mais l'initiative n'est pas seulement
dirigiste et étatiste, elle est auissi au-
toritaire, puisque l'exécution das dis-
positions couisilituitiounel'jes est con-
fiée .aiu seul Conseil fédérai. Ni les
Cbaimibres , ni Le peuple nie pouinnaieint
se pnononcar suir les lairrêtés d'applica-
tion. Ainsi, le texte proposé fait fi
aussi bien de ia démocratie pairlemeTi-
taire que de la démocratie directe.
C'est pouirquoi , dams sa majorité, la
comimissiion s'y appose. En revanche,
elle recoimmanide le oontmaprojet du
Conseil fédéra:! qui tend à prolonger
jusqu'à fin 1960 l'arrêté constitution-
nel de 1953, dont ie terme était f ixé
à 1956 et qui permet un. assouplis-
iseimeimt progressif du oontirôilie dés
loyers.

On entendra iraairdi matin le Taipr
pointeu r de langue ailemanide et les
portre-painole de ia minorité, favorable
à l'Ini t ialive. G. P.

Le Conseil des Etats
a tranché :

Seule l 'initiative de Rheinau
sera soumise au vote

du peuple
BER'NiE , 4. — Ricpnaniamt ses tira-

vaux lundi soir, lie Conseil des Etats
a einiendui un rapport de M. Picot,
lib., G'enève, en faiveuir de l'approba-
tion die la. conivieu.tiion inlarmiatlomiale du
28 jul'Jiat 1951 .relative au statut des
réfugiés. L'airrêté y nelaittf a. été adop-
té pair 33 voix , sans opposition .

La Chambre s'est occupée ensuite de
la divergence relative à l'initiative con-
cernant Rheinau. Par 29 voix contre 4,
à une proposition de M. Fauquex,
(11b.) Vaud, de maintenir son ancienne
décision, le Conseil a décidé de liqui-
der la divergence par adhésion au Na-
tional qui s'était prononcé par 66 voix
contre 33 contre présentation d'un contre-
projet de l'Assemblée fédérale. Ainsi donc,
seule l'initiative sera soumise au vote
du peuple et des cantons avec préavis
de rejet.

* Lundi à 12 h. 15, M. Alonso Alva-
rez de Tolédo , marquis de Mlraflorès, a
été reçu en audience au Palais fédéral
par M. Rodolphe Rubattel, président de
la Confédération, et M. Max Petitpierre,
conseiller fédéral, chef du département
politique, pour la remise des lettres l'ac-
créditant auprès du Conseil fédéral com-
me envoyé extraordinaire et ministre
plénipotentiaire d'Espagne en Suisse.

Critique de l'initiative syndicaliste
pour la protection des locataires

et des consommateurs

C'est le maréchal Montgomery
qui sera responsable de l'instruction

de la nouvelle armée allemande
PARIS, 4 (Reuter). — Des fonction-

naires du haut quartier général allié
(Shape) ont déclamé lundi que le ma-
réchal lord Montgomery, remplaçant
diu oommainidiamt en chef des forces al-
liées an Eumope, sera rendu responsable
de l'instruction de la .nouvelle armée
allemande. Il ne s'agit pas là d'une
nouvelle tâche du maréchal, étant don-
né qu'eu tant que aiamplaoamt du
commandant en chef des trompas alliées
en Europe, il est déjà responsable de
l'instruction collective des troupes de
l'O.T.A.N.

Ces mêmes fonctionnaires ont en
ouitine dénlan-é que les grandes responsa-
bilités de Montigomiery me signifie-
raient pas l'établisseimieuit d'um nou-
veau programme d'instruction, mais
il/'exteinsiom des plains actuels aux divi-
sions laillamaindes. Le mainéchal Mont-
gomery donnera des conseils au mi-
nistère allemand de la défense quant
aux méthodes d'inst ruction à adopter,
telles qu'eilles se présentent dans les
autres pays membres de l'O.T.A.N. Ges
méthodes doivent âtme imiises en har-
monie avec la politique de coordina-
tion, et d'intégration de la Shape, cela
pouir gan-aut'ir 1'étmoite coliaiboratiou
des divisions allemandes avec las trou-
pes américaines, britaininiiques, françai-
ses ou autres, se trouvamit sous Je
oom.mainidainient du Shape. Ainsi, ill m'y
aura, pas besoin de comitirôieir les mé-
thodes fomdaimeutiailcs d'insitaïuction du
pays même.

Les divisions allemandes
seront équipées au début

par les Etats-Unis
PARIS, 4 (Reuter). — Le général

Onval Cook, oommandant en chef ad-
joint des troupes de l'O.T.A.N, «m Eui-
rape, a déclairé 'lundi que die grandes
quantités de matériel de gueinre améri-
cain se trouvent dans des dépôts en
Eumope ; elles seront remises en temps

voulu à ia nouvelle airmee aillemanide.
La République fédérale n'a mien reçu
jusqu'ici . Le matériel de guerre pour
les douze divisions allemandes ne sera
livné que lorsqu'un acoomd complet
aura été réalisé entre les gouverne-
ments intéressés.

Le général a déclamé que la nouvelle
ainmée ailiiamamide me sema équipée au
début que par les Etals-Unis.

MONTESI
(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

L actrice Ahda Valli
aurait confirmé l'alibi

de Piero Piccioni
ROME, 4. — Le juge Sepe a examiné

l'alibi invoqué, dans l'affaire Montesi,
par Piero Piccioni, fils de l'ancien mi-
nistre des affaires étrangères.

Le juge a longuement interrogé le
propriétaire de la villa, située à Amal-
fi , dams laquelle Piero Piccioni affirme
avoir séjourné avec l'actrice Alida Val-
li, dans les moments précédant la mort
de Wilma Montesi.

L'enquête étant secrète, on ne pos-
sède aucun renseignement sur la te-
neur de la déposition enregistrée par le
magistrat. Cepen dant, la presse italien-
ne a reproduit une déclamation d'Alida
Vall i, dams laquelle cette dernière con-
firme les propos de Piero Piccioni.

« Le 9 avril IU D D, déclame Alida Valli,
nous avons quitté la villa d'Amalfi (au
sud de Naiples) et nous nous sommes
rendus à Sorrente. J'ai dit au revoir
à Piero qui s'est rendu à Rome, par
la route, et lui ai conseillé de prendre
soin de sa gorge qui le gênait depuis
quelques jours. »

Puis l'actrice indique qu'elle a sé-
journé à Capri une journée et, de re-
tour à Rome, au soir du 10 avril, a
appris d'amis communs que Piero Pic-
cioni gardait la chambre et éprouvait
une forte température. Elle a ajouté
qu'elle avait téléphon é à Piero Pic-
cioni le même soir. En raison de son
état de santé, le fils du ministre n'avait
pu accéder à son désir de la voir.

Le juge Sepe a interrogé hier
l'ancien chef de la police

romaine
ROME, 5, (Reuter). — Le juge

Raffaele Sepe, chargé d'enquêter sur
l'affaire Montesi, a procédé, lundi, à
l'interrogatoire de l'ancien chef de la
police romaine, Saverio Polito. Ce der-
nier, âgé die 73 ans, a été remis en-
suite en liberté, mais il doit toute-
fois se .tenir à la disposition :..,du juge
Sepe. C'est là deuxième fois que M. Po-
lito est interrogé, après avoir été ac-
cusé, 11 y a deux semaines, d'avoir dé-
moli la thèse de la mort de Wilma
Montes! et avoir déclamé que la jeune
fil le avait succombé k un accident.

D'autre part, M. Sepe a formellement
accusé le journaliste Silvamo Muto, âgé
de 25 ans, et dont les affirmât ions
avaient déclenché le scandale, d'avoir
engagé une femme à faire un faux
témoignage.

L'accord sur Trieste
sera signé auj ourd'hui

à Londres
LONDRES, 4 (A.F.P.). — Le Foreign

Office a oonifinmé lundi soir des nou-
velles de Rome selon lesquelles l'ac-
cord iitailo-you'gioslaive sur l'administ.ra-
itioin de Tmiesite serait signé miamdii.

Les docuimianits quii seront signés par
les deux .aimbassiaidieuins ne constituent
pas um traité, le statut juridique de
Trieste me pouvant étire modifié sains
ie consentement de l'U.R.S.S. La. matifi-
caition pairiamientiaire en Italie n'est
donc, en principe, pas nécessaire, bien
que l'on s'attende à voir le président
Scaltoa poser la question de confiance.

Sept morts
dans un accident

d'aviation, en France
CAMBRAI, 4, (A.F.P.) — Les sept

occupants d'un avion d'entraînement
qui s'est écrasé sur le terrain de la
base de Cambral-Epinoy ont été car-
bonisés malrgé la rapidité des se-
cours.

Selon les premiers résultats de l'en-
quête, l'accident serait dû à une dé-
faillance du moteur.

Autour du monde
en quelques lignes

AU BRESIL, les électeurs ont vote
dimanche pour le renouvellement de la
Chambre des députés, des deux tiers
du Sénat et de vingt et un Parlements
d'Etats, ainsi que pour la nomination de
onze gouverneurs. Les résultats du scru-
tin ne seront connus que dans une
quinzaine de jours.

AU MEXIQUE, le colonel Rosenberg,
ancien chef de la police du Guatemala,
et son adjoint ont été arrêtés, hier
matin, à Mexico, à la demande du gou-
vernement guatémaltèque.

EN ITALIE, la police a arrêté deux
Suisses, domiciliés à Milan, pour trafic
de stupéfiants.

EN TUNISIE, un accrochage s'est pro-
duit , samedi, entre des fellaghas et la
police dans le Djebel Krechcm. Dix-
neuf terroristes ont été abandonnés sur
le terrain, mais selon les milieu au-
torisés, les fellaghas auraient perdu
environ soixante-cinq hommes.

EN U.R.S.S., la conférence dc Lon-
dres a été commentée par Radio-
Moscou , qui a dit qu 'au lieu de la
C.E.D, une nouvelle combinaison a été
échafaudée, permettant la résurrection
du militarisme allemand.

EN ANGLETERRE, la confusion la
plus totale règne dans le port de Lon-
dres, où 19.000 dockers sont en grève.
A Manchester, 2000 dockers ont égale-
ment cessé le travail.

DANS LA MER DU NORD

La Neuchâteloise Paulette Weber
championne de vol en ballon sphérique

COPENHAGUE, 5, — L'agence France-
Presse a annoncé, hier, qu'un drame
de l'air peu commun s'était déroulé on
ne sait exactement quand,- quelque part
au-dessus de la mer du Nord.

Il s'agit d'un ballon sphérique fran-
çais qui , pour une raison ou pour une
autre, a été obligé de descendre sur
l'eau. Lorsqu'il fut trouvé , cet après-
midi, k 10 km. environ au large du
port danois Esbjerg (sur la côte ouest
du Juttainitl), tout le gaz ne s'était pas
encore échappé de l'immense enve-
loppe. Dans la nacelle, les pêcheurs du
chalutier danois « Dorthe Loiborg » dé-
couvrirent le cadavre d'urne femme que
la police a, par la suite, identifiée
comme étant Mme Paulette Weber, do-
miciliée à Paris.

Mme Weber a séjourné au plus un à
deux jours dans l'eau. On suppose que
le ballon venait de la côte belge ou
française.

La victime
Le i octobre 19i6 , il y  a donc huit

ans pres que jour  pour jour , la « Feuil-
le d' avis de Neuchâtel » publiait , sous
la p lume d'André Rodari , une inter-
view de Mme Paulette Weber. Celle-ci ,
en e f f e t , bien qu 'habitan t Paris, était
une Neuchâteloise par son mariage.
Or elle s'était illustrée par une série
d' exp loits en ballon sphérique. Elle dé-
tenait dans ce sport le record f é m i -
nin de distance et de durée. Le 31 dé-
cembre 1936 , en e f f e t , elle avait quitté
Paris pour atterr ir, 23 heures p lus
tard , à âiO km. de la capitale , près de
la ville allemande d ' E f f e t .

Ce mot de Paulette Weber au colla-
borateur de notre jounnal, prend main-
tenan t une trag ique résonance :

— Quant aux dangers, lui dit-elle,
je vous laisse imaginer oe quf iis peu-
vent être quand le vent m'emporte
au-dessus de la mer ou au-dessus des
forêts !... Il faut que je table contre
Ile fnoid et dans la muiiit.

Quelque part au-dessus de la mer
du Nord , la tempête a eu raison , cette
f o i s , de inotre courageuse compatriote.

Elle avait battu
un nouveau record

PARIS, 5, (A .F.P.) On apprend les
détails suivants sur la carrière de Mme
Paulette Weber qui comptait parmi les
dernières spécialistes dos ascensions cn
ballon libre.

Agée de 54 ans, elle s'était consacrée
dès 1928 à l'aéronautique des « plus lé-
gers que l'air ». Depuis celte da te,
cille avait  accompli plu s de 220 ascen-
sions, déployant de grandes qualités
de oouira.ge et d'audace.

Elle avait battu le record de durée
(première catégorie) lors de sa 216me
aisoensioin, au cours du mois de mai
1953. Partie de Rouihuiix , elle avait
gardé l'air pendant 21 h. 30.

Paulette Weber le jour de son départ
pour le vol Paris - Effel,

le 31 décembre 1936.

a été retrouvée par des pêcheurs
noyée dans sa nacelle

Le parlement français
se prononcera cette semaine
sur les accords de Londres

Convoqué à la demande du président du Conseil

M. Mendès-France a toutes les chances de l'emporter haut la main
Notre correspondant de Paris

nous téléphone :
Sdlidenrent campé sur .rineontesta-

M>e succès qu'il vient d'obtenir à
Londres où les Neuf se sont mis
d'accord pouir une solution de re-
change à la C.E.D., M. Mendès-
Erance a fait convoquer pour j eudi
prochain l'Assemblée nationale en
session extraordinaire. Une déclara-
tion gouvernementale est prévue, à
la suite de quoi un débat sera ouvert
qui portera « sur la politique étran-
gère du gouvernement ».

En fait, H'interpellation du ra-
dicail Olivier de Pierrebourg , ami
personnel du président du Conseil,
qui ouvrira le feu de la discussion ,
a été déposée en plein accord avec
le chef dm cabinet, lequel déslraint
battre le fer pendant qu'il -est chaud,
entend ototenir de la Chambre qu'elle
<se prononce dès la fin de cette se-
maine sur le fond de ce problème ,
c'est-à-dire sur la substance même
des accords de Londres. '

A vues humaines, le chef du gou-
vernement a toutes chances de l'em-
porter haut la main et s'il est d'ores
et déjà assuré de perdre les 100
voix du parti communiste hostile à
'toute forme de réarme-meint alle-
mand, il doit, en revanche, récupérer
à droite une bonne soixantaine de
suffrages modéirés, et à gauche la
presque totalité des 50 bulletins so-
cialistes qui s'étaient révélés hos-
tiles à la C.E.D.

Est-ce à dire que la solution in-
tervenue à Londres soit pleinement
satisfaisante ? Hormis les thurifé-
raires patentés du cabinet, nul ne se
soucie de le proclamer, mais com-
me la politique est avant tout l'art
du possible, nombreux seront sans
doute les « céd istes » de la veillle
qui se rallieront au compromis des
Neuf. Les uns (S.F.I.O.) parce qu 'il
rapproche l'Angl eterre du continent ,,
les autres (modérés ) parce qu'il éli-
mine les inconvénients d'une supra-
nat ionalité militaire où la France
risquait de perdre le contrôle de ses
propres forces.

M.-G. G.

Première mesure américaine
WASHINGTON, 5, (A.F.P.) — On in-

dique dams les milieuiS autorisés qu 'à
lia 'suite d'îs mésuilitats positifs acquis
à ia oomif'éreinioe de Lomidineis, l'aidiminis-
itmaitiiom Eis-entuower se iprépaine à de-
miaimdier au Gomigrès d'aminuilier la ciliause
die Qia lôgisiati on. die faide k l'iétram-
gieir •suis'pemdiaut îles fioummiitumeis mili-
taires aiméiiioaiiies aux pays quii m'omit
pais .ratifié ia C.E.D.

M. Spaak regrette la C.E.D.
BRUXELLES, 5 (A.F.P.). — «Je

dois rcioonmaîtire ' que' 'suir certains
points, le système éiaibomé k Loind'res
présente des avaintages .sur celui de ia
G.E.D. », a déolairé, ara ooums d'u ne
coinifénemee de presse, M. Pauil-Henri
Spaak, ininistire dies affaires étrangères
belge, qui a expoisé les grandies lignes
des aïoooirds de Lomidnes.

M. Spaalc a cependant réaff i rmé ses
préférences pour lia C.E.D. «Quelle

que soit l'importance de i l'accord de

Londres, a-t-il dit , je continue à croire
que la C.E.D. était pméféraible, car elle
comistituiait ume étape piuis miette diaïas
lia vole de l'intégiratiom euiropéerone. »

Li'OLma, une intéressante
réalisation

Depuis douze ans se tient à Saint-Gall
une importante foire , l'Olma. Dans douze
halles , on peut admirer les produits et
les réalisations de huit cents exposants
venus de toute la Suisse. Toutes les
dernières nouveautés sont présentées au
public et on a ainsi un excellent ta-
bleau de l'industrie suisse.

Le visiteur a également un charmant
aperçu EUX l'Industrie du textile en
Suisse orientale , sur les tissages et les
broderies et leurs applications i la mode
actuelle et sur tant de choses diverses.

Aussi , cette grande exposition , qui est
ouverte du 7 au 17 octobre, ne man-
quera pas d'intéresser très vivement
chacun.

Communiqués

U/ PANORAMIQUE
E

* CONCAVE

La revue à grand spectacle

'X, J'SUIS DU R'VUE
» : 20 h. 30 ce soir: dernière

EN FRANCE, M. Yoshida , président
du Conseil japonais, est arrivé hier
après-midi, à Paris.

M. Mendès-France a été réélu , hier
matin, président du Conseil général de
l'Eure. Il occupe cette fonction depuis
1937.

CARNET DU J@UH
THÉÂTRE : 20 h. 30, « Le père humilié »,

de Paul Claudel.
Cinémas

APOLLO : 15 h. et 20 h. 30 , La maison
Bonnadieu.

PALACE -: 20 h. 30, Le gaucho.
REX : 20 h. 30, J'suis d'ia r 'vue.
STUDIO : 20 h. 30 , Lucrèce Borgia.

Chapelle des Terreaux, 20 h. 15
« IL VIT LES CIEUX OUVERTS »
par F. de Rougemont et J. Baillis

Société des colonies
de vacances

Assemblée annuelle
à 18 heures

Seirvice médical des écoles
Collège des Ticnreaux .sud

•AUX GOURMETS'

Mercredi le magasin sera fermé
tout le jour pour cause d'inventaire.

Trouvé à Valangin , luin.dt 4 octobre
chien de race bozter

avec collier et chaîne. Le réclamier
contre frais d'insertion au collège die
Vaiam.gin. Tél. fi 91 fi2.

f ^  l Son café ?corsaire gggt
M THÉÂTI& E
^L*3 Ce soir et demain mercredi
SB *. k 20 h. 30

LE PÈRE HUMILIÉ
de PAUL CLAUDEL

Location Agence Strûbin
Librairie REYMOND, tél. 5 44 66

Premier spectacle de l'abonnement

Éggg^D 
CE MATIN AO 

MARCHÉ
~^^^^r ^ Le Camion de Neuchâtel

Wff fait une grande vente de

M l W? CHANTERELLES
Notre spécialité . 6* BOLETS

Tél. 515 55 de montagne

DER NIÈRES DÉPÊ CHES DE LA N UI T



IJn attendant la prochaine vendange

L'aide du fonds vinicole
pour la vente du raisin

de table
Notre correspondant de Berne

nous écrit :
Comme les années précédentes, la

Confédération encouragera l'utilisation
nom alcoolique d'une partie de la ré-
colte de raisins et facilitera la vente
du raisin de table indigène et' du jus
de raisin de qualité.

A cet effet , le Conseil fédéral a pris,
hier matin , un arrêté général, lais-
sant au département de l'économie pu-
blique le soin de fixer les détails
d'application.

Cet arrêté met à la charge du fonds
vinicole une bonne partie des frais, soit
les frais de contrôle et de transport,
de plus la différence entre le prix payé
au producteur et le prix facturé par
le grossiste-expéditeur, ainsi que cer-
taines marges du commerce.

L'ordonnance d'exécution , elle, règle
la participation des producteurs et du
commerce à la campagne pour l'écoule-
ment du raisin de table. Les disposi-
tions les plus importantes sont celles
qui fixent le prix d'achat, le prix de
vente et les marges. Voici quelques pré-
cisions qui sont, semble-t-il, de nature
à intéresser le public.

Le producteur recevra par kilo de
raisin rendu au pied de la vigne, 90
centimes pour la production du Tes-
sin , val Mesocco ; 1 fr. 10 pour la pro-
duction de Lavaux, du Chablais et du
Valais ; 1 fr. pour la production des
autres régions.

Le grossiste, lui, facturera ce même
raisin, 84 centimes le kilo ou 74 cen-
times, s'il s'agit du val Mesocco,
au ml - grossiste, lequel le livre-
ra au détaillant, franco domicile, au
prix de 95 centimes, ou 85 centimes
pour le raisin tessinois.

La vente au consommateur se fera au
prix de lfr. 20 par kilo dans toute
la Suisse, et 1 fr. 10 pour le raisin
du Tessin.

L'organisation et la surveillance de
la campagne de vente sont confiés à
la Fédération romande des vignerons,
à Lausanne, pour la Suisse romande et
la Suisse alémanique ; pour le Tessin,
c'est le département cantonal die l'agri-
culture, à Bellinzone, qui s'en chargera.

L'arrêté oe fixe pas encore la durée
de cette campagne. Il appartiendra à la
division de l'agriculture, au départe-
ment fédéral de l'économie publique, de
prendre les décisions opportunes, en se
fondant sur les rapports des services
cantonaux de la viticulture et des chefs
contrôleurs de la Fruit-Union, et après
avoir entendu une commission spé-
ciale où tous les groupements intéres-
sés seront représentés.

On espère ainsi alléger, dans une
faible mesure, il est vrai, un marché
du vin qui, une fois encore, s'annonce
fort lourd.

Tout laisse prévoir que le successeur
de M. Rubattel, aura, lui aussi, de dé-
licats problèmes à résoudre, dans ce
domaine.

G. P.

LA VIE I
JSATIOJSALE f

Les routes suisses
donnent la migraine

à un automobiliste anglais
La publication hebdomadaire « The

Motor » destinée aux milieux auto-
mobiles anglais, qui a un gros tirage,
publi e une lettre d'un Anglai s expo-
sant les conditions du trafic en
Suisse.

Cet Anglais, qui rentre d'un voyage
en automobile en Suisse, écrit d'em-
blée qu'il envoie cette lettre pour
mettre en garde les touristes contre
un voyage en Suisse jusqu'à ce que
ce pays ait t'ait quelque chose pour
éliminer les terribles embouteillages,
ta.nt dans les villes que sur les artè-
res de ce pays.

Ce f u t  le vogage le p lus incon-
fortable  que j 'aie fa i t  depuis bien
des années. Je ne pense pas le re-
nouveler avant d' avoir appris que
quelque chose a été fa i t  pour orga-
niser le trafic de manière qu'il 'ne
nous cause pas de migraines.

L'état des routes en Suisse n'a
guère changé depuis la période
d'avant-guerre. Certes, de petits ef-
forts ont été faits pour corriger
quelques tracés par trop étroits ou
défectueux afin de tenir compte des
besoins du trafic.

Apres avoir montré que le nom-
bre des véhicules à moteur a plus
que triplé en Suisse depui s l'avant-
guerre, l'auteur de la lettre formule
quelques suggestions qui sont sur-
tout des mesures de police et dont
l'une demande d'interdire sur les
grandes artères la circulation de
vélos montés par des enfants (!).
Le touriste anglais rend hommage
en terminant à la discipline des
conducteurs suisses.

Même si les critiques du corres-
pondant de « The Motor » parais-
sent exagérées à quelques-uns, il
est certain que nous sommes en-
core très en retard en Suisse dans
le domaine routier. En pays neu-
châtelois, de grands travaux ont
été exécutés sur la route de la
Vue-des-Alpes qui peut être consi-
dérée comme modernisée. En re-
vanche, la route internationale du
Val-de-Travers et celle du pied du
Jura sont encore loin d'être adap-
tées au trafic d'aujourd'hui.

Espérons qu'après la belle correc-
tion de Vaumarcus, on n'en restera
pa.s là , mais que l'on poursuivra
l'élargissement et l'aménagement de
cette route sur tout son parcours.

La chancellerie d htat nous com-
munique :

Le Conseil d'Etat neuchâtelois a pris
récemment un arrêt é instituant une
commission consultative des rout es de
13 à 15 membres, chargée d'étudier les
problèmes posés dans le canton par le
développement de la circulation et la
nécessité de moderniser le réseau des
routes cantonales. Ell e donne son pré-
avis au Conseil d'Etat suir les projets et
les plans qui lui sont soumis par le
département des travaux publics. Elle
est habilitée à présenter des proposi-
tions concernant la construction, la
transformation ou la restauration de
route ou tronçon de route du réseau
cantonal.

Cette commission, qui comprend un
représentant de chacune des grandes
associations suisses et neuchateloises
intéressées directement aux problèmes
routiers ainsi qu'un commissaire par
district, est présidée par le chef du
département des travaux publics.

Voici la liste des membres de cette
commission telle qu'elle a été cons-
tituée pour la fin de la période légis-
lative 1953-1957 :

Le conseiller d'Etat P.-A. Leuba,
chef du département des travaux pu-
blics, président ; Jean-Pierre de Bosset,
Automobile-Club de Suisse, sect ion de
Neuchâtel ; André Nardin, Automobile-
Club de Suisse, section des Montagnes
.neuchateloises ; Marc Walfrath , Tourimg-
Cluto suisse, section de Neuchâtel ;
Alfred Aubert, Tourimg-Glub suisse, sec-
tion du Jura neuchâtelois ; Albert
Wittwer, Association des propriétaires
d'autocars ; Marc Maranier, Fédération
suisse des tmavailteuir.s du commerce, des
transports et de ITaliiment'ation ; Fritz
Bourquin, député, district de Neu-
châtel ; Jean-Louis Perret, député, dis-
trict de Boudry ; Georges Grandjean,
député, district du Val-de-Travers ;
Louis Veuve, député, district du Val-de-
Ruz ; Fritz Matthey, député, district
du Locle ; Gaston Schelling, député,
district de la Chaux-de-Fonds.

lies socialiste®
et 1» votation du

24 octobre
Réuni samedi après-midi à la Maison

du peuple de la Chaux-de-Fonds, le co-
mité cantonal du parti socialiste neu-
châtelois a décidé, après un large
échange de vues, de recommander aux
électeurs d'accepter la reconduction du
régime transitoire des finances de la
Confédération.
l>écision du Conseil d'Etat

La chancellerie d 'Etat nous com-
munique :

Dans sa séance du 1er octobre, le
Conseil d'Etat a nommé M. André
Schwab, originaire de Siselen (Berne),
actuellement aide-concierge à l'Univer-
sité, aux fonctions de concierge des
Instituts de géologie, de zoologie et de
botanique au Mail.

Création d'une commission
consultative des routes

r i
Tarif des abonnements

en France à la «Feuille d'avis
de Neuchâtel»

1 an Frf. 4200.—
6 mois . . . .  Frf. 2200.—
3 » . . . .  Frf. 1200.—

Domicile de souscription :
SOCIÉTÉ CIVILE D'ORGANISATION

ET DE PRESSE
6, rue Rabelais, LYON 3me

Compte de chèques postaux :
Lyon 3366-31

V _ J

L'Observatoire de Neuchâtel nous
communi que :

La températuire moyenne de septem-
bre : 15°,2 est à peine supérieure à la
valeur normale : 14°,6. La dernière dé-
cade fut particulièrement froide. Le
minimum thermique : 1°,4 se produisit
lie 30 et le maxiiimiuim : 26°,4 le 1er.
Il n'y eut que deux jours d'été au
cours desquels la température de 25°
fut dépassée, le 1er et ie 11.

La durée d'insolation : 161 h., est
monnaie (valeur moyenne : 161,8 h.).
Le soleil se montra duinaut vingt-huit
jours. Le maximum diurne d'insola-
tion. : 11,05 h., se produisit lie 19. La
hauteur totale des .précipitations :
142,1 mm., est très élevée, la moyenne
générale pour ce mois étant de 87 mm.
La plus forte chute d'eau en viimgt-
qiuiatine heures : 26,1 mm., fut notée le
27. Ce jour-là, la pluie tomba très
fortement (25 mm.) de 17 h. 30 à 22 h.
Il en fut de même la niait 'suivante
entre 19 h. et 22 h. Un font orage
éclata, dans la nuit du 6 ara 7. Ce sont
les vents du sud-ouest et die l'ouest
qui dominèrent. L'humidité relative de
l'air : 78 % oomeispomid à lia valeur
normale. Le brouillard suir lie sol
apparut, deu x fois au début du mois.

La hauteur moyenne du baromètre :
721,8 mm., comeispoind à la valeur
moyenne normale .du mois de s'eptem-
bre. Le minlmiuim de la pression at-
mosiphiéniqiuie : 718,4 mm., se produisit
le 28 et lie maxiimuim : 725,8 mm.,
lie 30.

En résumé, le mois de septembre
1954 fut inioipmialemeut chaud à Neu-
ohâtel, nonm alemieinit ensoleillé, exces-
sivement pluvieux et uio'rmailemeinit
humide.

Le temps fut normal
en septembre !

RÉGIONS DES LACS
BIENNE

Nouvelle crèche municipale
(c) Une nouvelle crèche municipale est
en voie d'achèvement à la rue de l'Ave-
nir. Les autorités communales procé-
deront à son inauguration le 15 octo-
bre.

Subside c a n t o n a l
(c) Le Grand Conseil! du canton de
Berne a consenti à la ville de Bienne
un subside de 39,750 fr., représentant
lie 30 % du montant devisé de 132,500
fr. pour l'établissement d'unie canali-
sation à Vigneuiles.

MORAT
Nomination

(c) Le Conseil d'Etat de Fribourg vient
die nommer maître de dessin à l'école
de Morat, M. Werner Liechti, artiste
peintre, en remplacement de M. Han s
Heifer qui a démissionné pour raison
die sainte.

GRANDSON
Un enfant fait une chute

dans une remise
Le petit Dainlieil Wititwieir, âgé die 12

amis, jouait daims lia remise dépendant
de la ferme de ses parents à Bru-suir-
Gnaudisoin. Il sie trouvait sur un tais de
faigots llioinsqu'il perdit l'équilibre et
tomba violemim<ent sur ie soll.

Il fut transporté à l'hôpital d'Yver-
doin, souffrant d'unie ooimmoitiom. céré-
brale. On craignait dimanche unie frac-
ture du crâne ou urne fissure de la
oolioinnie vertébrale, mais lundi matin
lies niouivelliles du petit blessé étaient
plus rassurantes.

MEYRIEZ
A l'hôpital Bon-Vouloir

(c) L'assemblée générale des amis et
donateurs de cet établissement a eu lieu
dimanche dernier ; elle était présidée par
M. Oscar Patthey.

Le rapport de gestion et les comptes
pour l'exercice ont été approuvés. Les
pasteurs P. Brechbùhl, à Morat , et H.
Châtelain, à Meyriez , ont été élus mem-
bres du comité en remplacement de MM.
Von Kaenel et Huguenln qui ont quitté
la localité.

En 1953, l'hôpital a accueilli 500 ma-
lades dont 125 sont sortis améliorés, 338
guéris et il y eut 21 décès.

Le prix d'une journée de malade est
revenu à 10 îr. 005 ; le compte accuse
une diminution de fortune de 1500 fr.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 4 octo-

bre. Température : Moyenne : 13,5 ; min.:
9,1 ; max. : 17,8. Baromètre : Moyenne :
726,5. Eau tombée : 24. Vent dominant :
Direction : ouest-nord-ouest ; force : mo-
déré ; fort vent du nord de 16 h. à
20 h . 15. Etat du ciel : couvert jusqu'à
10 h. environ, nuageux à légèrement
nuageux ensuite, clair le soir.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du ;l oct., à 7 h. : 428.83
Niveau flu lac du 4 oct., à 7 h. : 429,83

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais , nord et centre des Grisons :
En plaine par endroits , brouillards ma-
tinaux au nord des Alpes. Dans les ré-
gions occidentales, généralement temps
ensoleillé et doux pendant la journée ;
dans l'est du pays et dans les Alpes ,
tout d'abord très nuageux , puis diminu-
tion progressive de la nébulosité. En
plaine, vents faibles et variables , en
altitude faibles à modérés du secteur
ouest.

Sud des Alpes et Engadine : Généra-
lement beau avec nébulosité variable,
plus intense le long des Alpes. Vents
Intermittents du secteur nord , surtout
dans les vallées supérieures. En monta-
gne plus froid , en plaine doux pendant
la Journée.

VAL-DE-TRAVERS
FLEURIER

Un doigt coupé
(c) Ouvrier dans unie fabrique de boi-
tes de montres du villa-ge, M. Henri
Presse!, marié, s'est fait sectionner
la première phalange d'un doigt par
une machine à laquelle il travaillait.
Le blessé dut avoir recours aux soins
d'un médecin.

Infraction a la loi
sur les épizooties

(c) Rapport a été dressé contre un
aigri cul leur de ia M'omta guette qui a
enorotté un veau daims nia endroit qui
m'était pas le terrain d'équarrissage.

SAINT-SULPICE
Un manœuvre blessé

(c) A la fin. de la semaine, un ma-
nœuvre de l'usine de pâte de bois de
la Doux chargeait sur un vagonnet
des ballots de 140 kg. chacun ; ilis
culbutèrent et coincèrent A. G., céliba-
taire, daims la iinemtainie, contre une
porte.

Le malheureux est durement touché
à l'omoplate ; on ne peut encore se
prononcer sur la gravité de son état ;
ill m'est pas impossible que la colonne
vertébrale me se ressente de la pres-
sion d'un 'pareil ipoids.

Affaires scolaires
(c) Lia commission scolaire a tenu
séance vendredi isciir ; «lie a fixé lies
vacances d'autoiminie diu 10 au 25 octo-
bre.

Bille a pris oommalssaince du résultat
financier de 1& Fête de la jeunesse du
11 juillet. Malgré le mauvais temps
qui a sévi unie partie de la journée, le
bénéfice met, provenant die la cantine
•et dies jeux, s'élève à 236 fr., somme
de peu inférieure aux aminées précé-
dentes ; elle est versée au fonds des
courses scolaires.

Le lâcher des balilonimeits a remporté
peu de succès, à cause des conditionis
météorologiques ; les baudruches n'ont
pas franchi lia ligue Saigmelégier-
Biemme ; deux prix , sous forme die
diolioininaiineis, oint été attribués aux
vainqueurs de ce jeu de hasard.

L'hygiène .médicale et dentaire bé-
néficie de la ¦solilteiitude des autorités
communales, qui estiment faire large-
ment lieur devoir, à la satisfaction
génénallie.

La visite d'unie fabrique dte chocolat
par la classe dira degré imoyeini est pré-
vue pour bientôt.

M. Paul-Eugénie Vuiillieimdm présidait
la séance de la comimissiioim scolaire
pour ia dernière fois, après avoir con-
sacré ses forces au totail pendant plus
de vingt-cinq amis à l'exercice d'unie
tâche qui lui tenait à cœur, malgré les
difficultés inihiénentes. Il a formulé
de bons vœux à l'adresse de l'école
pniimaire et die la jieumesse. Daims sa
réponse, M. R. Sutiier, président de
communie et vice^pnésideut de la com-
mission scolaire, a exprimé ses memer-
eiipmieinits.

BUTTES
Le nouveau président

de l'U. S. L.
(isip) Dams sa dernière assemblée géné-
rale, V Union des sociétés locales a .élu
sion coimlté qui sera désormais présidé
par M. Albert Dubois-BLamc, lequel
remplace à oe poste M. Chairies Zaugg.

L'iuaiuiguraitioiQ de la grande salle du
collège, rénovée, a été fixée aiu samedi
13 novembre prochain et un comité
d'organisation serai constitué pour pré-
parer cet éviénieimient de lia vie locale.

CHRONIQUE SOCIALE

Le 50me anniversaire
de la Fédération suisse
des ouvriers du textile

et de fabrique
La Fédération suisse des ouvriers du

textile et de fabrique a tenu à Zurich,
du 24 au 27 septembre, sou. congrès
fédératif trisannuel en présence de
plus de 400 personnes. Elle a célébré
à cette occasion, le 50me anniversaire
die sa fondation» Comptant aujourd'hui
plus de 27.000 membres, elle est née le
3 mai 1903 de la fusion die sept orga-
nisations différentes d'ouvriers du
textile auxquelles se rallièrent par la
suite les ouvriers de la chimie et de
l'industrie du papier.

Le congrès fédératif a voté diverses
résolutions. Voici les principales : Il
demande ume intensification des con-
trôles de l'état die santé des ouvriers et
de la prévention des accidents dans
l'industrie chimique.

Il proteste contre les décis ions du
Conseil fédéral concernant la hausse
des prix du pain et des loyers, particu-
lièrement .sensible pour les salariés à
revenus modestes.

Il approuv e la résolution de la Con-
férence internationale du travail de-
mandant l'application du principe
€ travail égal, salaire égal ».

R reconnaît et préconise le contrat
collectif de travail comme base d'une
politique sociale juste et progressiste.
Dans ce but, il réclame : le développe-
ment  des assurances sociales avec par-
ticipation des employeurs ; l'augmenta-
tion de la sécurit é de la vieillesse par
la créat ion de caisses die retraite gérées
et alimentées paritairement ; unie plus
grande sécurité de l'emploi par des
délais de congé prolongés et la con-
sultation des commissions ouvrières
lors de congédiement ; la sécurité de
l'emploi pour les militants syndicaux
et les membres des commissions ou-
vrières ; le droit de regard sur les
mesures prises en vue de l'augmenta-
tion de la productivité et la participa-
tion aux bénéfices qui en résultent.

LA VIE RELIG IEUSE

Eglises ouvertes
(sp) Le ministre des cuites du Dan'e-
mark vient d'inviter, par circulaire, les
autorités à laisser les églises ouwmbes
pou r le 'reouieille.ment et à ne plus de-
mander un droit d'entrée pour les
visiter.
A l'hôpital par hélicoptères
(sp ) Sur son hôpital de Saint-Loui s
(Mi ssouri), l'Eglise luthérienne a pré-
paré une place d'atterrissaige pour hé-
licoptères qui transportent des malades
et des blessés.

BERNE, 4. — Le dé partement mili-
taire fédéral  communique :

Des avions étrangers oint violé à dif-
férentes reprises l'espace aérien .suisse
au cours de l'été. Le département po-
J'itiiqiuie fédéral a fait dies représenta-
tions auprès des giouvietinieimieutis inté-
ressés, les invitant à l'avenir à empê-
cher ces violations.

Samedi, 2 octobre, à 10 h. 10, un
avion se tnouvamit à tirés haute altitude,
a de nouveau survolé la Suisse, dans
lia région de Waidsbut. Unie patrouille
suis se die « Vemoim », qui était en vol
en ce moment, a aperçu cet appareil
et l'a suivi ieim direction, sud. Em. même
temps, un autre « Vemom » suisse, qui
était également en l'air, a. été averti
die cette pnésemoe. La patrouille et
l'avion isolé ont pu s'approcher si près
die l'appareil étranger .qu'ils ont pu en
détiermiiimer la .nationalité et lie niuimiéro
d'immaitiniculaitiiioin.. il s'agissait d'un
appareil d'eintnaiînièmemt du type
« Shooiting Stair », die l'aviation aiméri-
caime. Celui-ci a quitté l'espace aiérd'eai'
suisse au-dessus de Baie, à 10 h. 30.

Une nouvelle violation
de l'espace aérien suisse

Mes brebis entendent ma voix.
Je les connais et elles me suivent.
Je leur donne la vie éternelle.
Elles ne périront Jamais et nul
ne les ravira de. ma main.

Monsieur Fritz Vollenweider, à Zurich ;
Madame et Monsieur Gaston Romy-

Porchat, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre Por-

chat et leur fille Marie-José, à Neu-
châtel,

ainsi que les familles parentes et
alliées

ont le chagrin de faire part du décès
Madame

Fritz V0LLENWEIDER
née Madeleine PORCHAT

leur chère épouse, sœur, belle-sœur et
parente que Dieu a reprise subitement
à Lui dan s sa 52me année.

L'incinération aura lieu jeudi 7 oc-
tobre 1954, à 14 heures, au crématoire
de Zurich.

Domicile mortuaire : Im Heuried 66,
Zurich 55.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Nous avons mis notre espérance
dans le Dieu vivant qui est le
Sauveur de tous les hommes.

I Tim. 4 : 10.
Garde ton cœur plus que toute

autre chose ; car c'est de lui que
jaillissent les sources de la vie.

Prov. 4 : 23.
Madame Maurice Paris ;
Monsieur et Madame André Perre-

noud et leur petite Madeleine, à Bienne;
Monsieur et Madame Gaston Egger

et famille, à Combs-la Ville, (France) ;
Monsieur et Madame Pierre Egger

et fam ille à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Arnold Egger et

famille, à Krienz (Lucerne) ;
Madame Maurice Lécorché-Egger et

famille, à Toulouse ;
les descendants de feu Julien Bour-

quin et leurs alliés,
ont la profonde douleur de faire

part du décès de

Monsieur Maurice PARIS
leur époux bien-aimé, père, beau-père,
grand-père, frère , oncle , neveu et cou-
sin, que Dieu a repris à Lui, subite-
ment, dans sa soixante-septième an-
née, le 3 octobre 1954.

L'enterrement aura lieu le 6 octobre,
à 13 heures, au cimetière de Peseux.
Domicile mortuaire, Chapelle 17.

Culte pour la famille, à la Chapelle
morave, à 12 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

LA CHAUX-DE-FONDS
Un jeune fonctionnaire

communal
se tue en auto à Cheseaux
Trois autres occupants de la voiture

sont grièvement blessés
Samedi , à 14 h. 30, un terrible ac-

cident dc la circulation s'est produit sur
la route cantonale Yverdon-Lausanne,
à l'entrée nord de Cheseaux.

Une petite voiture neuchâteloise, de
marque allemande et de modèle ré-
cent, circulait à vive allure. Après
avoir doublé un camion circulant ré-
gulièrement à droite, son conducteur
en perdit la maîtrise. Bien que les
véhicules ne se fussent pas touchés,
l'auto fit une embardée , quitta la route
et vint se jeter avec violence contre
un poteau avant de retomber au bas
du talus où elle termina sa course,
fond sur fond.

Le conducteur , M. François Vaglio,
32 ans, employé communal à la Chaux-
de-Fonds, a été tué. Son corps a été
emmené par un fourgon mortuaire.
La mère du conducteur, Mme Marie
Vaglio, 67 ans, M. Jean Clémence, 29
ans, et sa femme, Marie-Thérèse, tous
trois de la Chaux-de-Fonds, ont été
grièvement blessés.

Don au musée des Beaux-arts
Le groupement des Amiis die Georges

Destsoulaivy vient die remettre nu mu-
sée des Beaux-arts de la Chaux-d'e-
Fonds, l'œuvre lithographique- com-
plète de oe peintre, comprenant une
soixantaine de plamiches qui constituent
un des ensembles les plus importants
et originaux de Suisse en noir et blanc.

Le musée a. acquis, d'antre part , lors
die l'exposition biennale des Amis des
arts, une folie die Georges Froidievaux,
peintre chaux-de-fonnier, «Les ombres»,
et une tenture murale die O. Latour,
peintre ioelolis, établi à Genève.

LE LOGEE
Récompense

(c) Samedi soir, lia Société des em-
ployés postaux, réunis en assemblée
au restaurant Central , sous la prési-
dence de M. A. Noiiirjieam, a remis à
M. G. Nussbauim, facteur, qui a pris
sa retraite à fin septembre, la pla-
quette-jubilaire.

Le Conseil général visite
le château des Monts

(c) Saimiedii après-midii , sous lia com.-
duiitie de M. E. Jausiiin, représentant
des œuvres sociales de Dioxa, et sous
la présidence de M. H. Jaquet , prési-
dent de commune, les conseillers géné-
raux ont visité le château des Monts
et les terres afin, die répondre à un©
convocation de l'autorité executive qui,
an lie sait, a signé une piionnesse de
vante pour lie prix die 460,000 fr.

Il résulte de cette séance d'orienta-
tion, que, si l'achat se fait, lie rez-de-
ehausséie (meublé) ne .subirait aucune
'tranisformiaitiiioni . Par contre, lie Musée
d'histoire et le Musée d'hoinlloigierie se-
raient transférés au premier . étaige. De
l'avis officieux des coinseiillltens géné-
raux, il est indiqué quie la commune
repnemnie ce château, même si, déduc-
tion! faite dies ressources qu'on peut
tirer du domaine et des forêts, la
charge annuelle de la comimuine était
de quelque 15,000 fr. Cette viisitie a
été suivie d'unie séance officieuse à
d'hôtel des Trois Rois, séance présidée
par M. F. Roisisetet.

AUX MONTAGNES
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VALANGIN
Une moto renversée (

par un chevreuil
sp) Lundi matin, à 6 h. 15, un moto-
cycliste bernois qui circulait sur la
route cantonale de la Borcarderie, à
Valaimgin, a été heurté et renversé par
un chevreuil qui traversait la chaussée.

Le motocycliste, blessé au poignet,
a été reconduit à Bienne par ume auto-
mobil iste complaisante.

Quant au chevreuil , blessé également,
il fut abattu peu après par un chasseur
heureux de l'aubaine.

Dégâts à la machine.

MONTMOLLIN
L'ouverture de la chasse

(c) Le premier j our d'ouverture géné-
rale de la chasse -s'est déroulé dans
ie calme.

Samedi dès l'aube, chacun était à son
poste et nombreux ont été les chas-
seurs qui ont visité les bois entourant
notre localité. Nous ne savons si l'an-
née humide y est pour quelque chose,
niais il s'y est vraisemblablement peu
tiré de gibier.

Ce n'est pas toujours, en effet, que
l'on peut y tirer le sanglier comme ce
fut le cas il y a quelques années.

Les chevreuils que l'on pouvait
admirer oe printemps encore ont com-
plètement disparu.

CHËZARD-SAINT-MARTIN
Concours bovius

(c) Organisé samedi 2 octobre à Ché-
zard par la Société d'agriculture du Val-
de-Ruz, soit par MM. H. Vauthier , secré-
taire caissier et P. Fallet, commissaire
général, ce concours a obtenu un beau
succès ; 80 agriculteurs ont présenté 237
génisses de 6 à 24 mois.

Après un banquet servi au nouvel
hôtel de la Crolx-d'Or , à Chézard, M.
J.-L. Barrelet , conseiller d'Etat, a fait
une causerie intéressante sur le sujet
suivant : « Elevage, agriculture , centrale
laitière ». M. W. Dickson, président du
Conseil communal de Chézard-Salnt-
Martln, a apporté les salutations de la
commune.

Vflt-DE-RUZ

Convocation
du Conseil général

La prochaine séance du Conseil gé-
néral a été fixée au lundi 18 octobre,
à 20 h. 15, à l'Hôtel de ville. Sauf cir-
constances exceptionnelles, il n'y aura
pas de séance en novembre.

lfl VILLE

CORMONDRECHE
Les Belges visitent

les caves du Prieuré
(sp) Le Royal Toniiinig Club de Bel-
gique avait organisé un iraliyie des
vieiniclaimgics en Suisse, au cours duquel!
de nombreux Belges se sont arrêtés,
samedi après-midi, aux caves du Prieu-
ré de CormiOinidrècilne ou lllis ont été
reçus pair le comité, au complet, die
l'associationi de viticulteurs die la Côitie
ineuchâteloise.

Venant de Macolin, où dis avaient
visité l'Ecole suisse de sports, et de
Saint-Biaise, où ils . étaient attendus
par dies {membres, du Touirinig club
suisse, ils omit visité rapidement Neu-
ohàtied et admiré les hénauits à cheval
et lie cortège des enfants, pour arriver
vers cinq liieures à Gonmoinidirêche.

Après avoir alttatae le vieux Prieuré,
faute de voir les vendanges retardées,
ils goûtèineut ilaingieuneut lies blancs et
lies ronges du coin tandis que lie pnésl-
dieut , M. Geaingies die Mieunon, pnoniom-
çaiit un discours à l'hoinnieur die lia
Belgique ; M. vain Elienigk, directeur
des voyages du Touinimig de Belgique,
répondit en termes nom moins élégants
en invitant les Suisses à « rendre la
visite » et en levant son verre à la
prospérité helvétique.

Servis, ooimune dans lies .grandies caves
die Bourgogne, par des oaivisities du
pays «t de charmantes deimoiisieillies, nos
hôtes d'un jour sie souviendront que
la Tavernie suisse de Bnux'ell'es vend
diu vin du Prieuré die Oormondrèche,
qui remplace pour eux cette .année les
vendanges qu'ils viendront voir unie
-antine fois...

Pour lie moimienit, après avoir passé
la nuit à la Cbaux-die-Fouids., ils sont
redescendus pour assister au. cortège
des vemdamigieis et conitinueir leur rallye
jusqu'à Martigmy.

VIGNOBLE

NOIRMONT
Collision

Dimanche, à 11 h. 20, unie auto
valaisainine a heurté uime auto obaux-
de-fominiiène à l'emidroit où lia route
traverse le bois.

La voiture vaila.isamuie, qui aillait en.
direction de Nieuiahâibett, s'était livrée
à un dépassement téméraire, et mfaviait
pu reprendra sa droite au dernier mo-
ment.

JURA BERNOIS

(Le contenu de cette rubrique
n'engage pas la rédaction du Journal)

Encore le 'Tour d'Europe
et la mort du coureur

suisse Jaqnet
Monsieur le rédacteur,
En réponse aux critiques formulées

par M. Hugo Amiet, du 30 septembre,
permettez à un fervent du sport cycliste
en particulier, d'émettre son opinion.
Venons-en tout d'abord à ce Tour d'Eu-
rope , parti dans des conditions bien
précaires, qui n'attira dans sa ronde
aucune grande vedette actuelle. Pour
quel motif ? Certainement financier.
Donc ce ne sont que des seconds plans
qui s'affrontèrent dans cette épreuve
gigantesque « kilcsmétriquement » s'en-
tend.

Nos jeunes professionnels, nos espoirs
sans doute , y virent une chance unique
de briller au firmament de la « petite
reine » . Mais un dénouement tragique
a frappé un de nos coureurs, et il va
de soi que ses coéquipiers en furent
affectés au plus profond d'eux-mêmes.
Qui oserait blâmer l'abandon de M.
Martin Metzger , pour lequel le regretté
M. Jaquet fut toujours un vrai cama-
rade ? Mais comment pourrait-on par
contre admirer l'attitude de M. Marcel
Huber , qui continua la course , alors
qu'au Tour de France , 11 abandonna
sans excuses. Pour ma part , J' ai la
conviction que dans la vie , 11 faut savoir
serrer les coudes entre compatriotes , que
l'on soit amis ou adversaires.

Quant au reporter M. Lello Rigassi,
j'aime croire que l'estime qu 'on a de
lui est assez grande en pays romand ,
pour que chacun ait compris tout le
désespoir qui l'a envahi à la nouvelle
de la fin dramatique de M. Jaquet , et
son mouvement de révolte est ainsi
justifiable ; car M. Rigassi sait évoquer
dans ses reportages toute l'ambiance
enfiévrée des stades, si chère aux foules
sportives d'aujourd'hui.

En vous remerciant de l'accueil que
vous accorderez à mes lignes, agréez ,
Monsieur le rédacteur, mes salutations
distinguées.

' René ÏÏUQWST, chef d'équipe, Bôle,

CORRESPONDANCES

Le comité du Chœur d'hommes « Le
Vignoble », Bevaix , a le regret d'an-
noncer le décès de

Monsieur Eugène MAULEY
membre honoraire , père die Monsieur
Bené Mauley, membre actif.

L'enisevelissemienit, auquel les mem-
bres sont priés d'assister, aura lieu
mercredi, à 13 h. 30.

A NEUC HA TE L E T DANS LA REGION

Revenant de Lucerne
avec ses parents

Notre correspondant de Fribourg
nous écrit :

Une jeune fille de Guin, Mlle Marie
Herren, âgée de 21 ans, s'était rendue,
vendredi dernier, à l'exposition na-
tionale d'agriculture de Lucerne, en
compagnie de ses parents. En ren-
trant par le train, elle quitta le con-
voi dans une gare du canton de Berne
et les parents ne s'en aperçurent
qu 'après le départ. On ne l'a pas revue.

Son signalement a été donné à la
police de ce canton, qui a entrepris
HPR recherches.

Elle descend du train
à la mauvaise gare...

et disparaît

Dans la Gruyère et la Singine

La chassie au chaînions a coimmience
hier matin sur lies moutaigines de la
Gruyère et die ia Slmigiime. Elle durera
unie dizaine de jours.

Um certain nombre de chasseurs
étaient partis déjà dams lia soirée de
dirmainichie, pour être aux postes d'ob-
sieirvatioin au lever du jour. On sait
que chaque chasseur a la faculté d'a-
battre trois chaimiois et dieux bro-
quiartis, qui devront être exhibés aux
gardes en cas de simocès.

D'après urne statistique des gardes-
chasse, 11 y a une forte diminution
de la stroinig ialisie et de l'ophtalmie put-
xuilieinite qui avalent décimé le troupeau
ces dernuètres aminées.

La chasse au chamois
s'est ouverte hier

NEBiIKON , 4. — En 1952 ' déjà , et
depuis, eu juin dernier, M. Ennst
Gutzwilller, ingénieur, de Bâle, a pros-
pecté la région d'Alitishofein. Ces jours
derniers, ume soude qui avait pénétré
dans le sol à ume pro ifcHi clenr de 2090
mètres a révélé l'existence d'un gise-
micint. pétrolifène. C'est la pnemièire fois
qu'on découvre - en. Suisse du pétnoiie
à t'était liquide.

Les travaux seront poursuivis et l'on
espère quie dams deux ou trois semai-
IIIBS, il ise-ra possible de dire si le gi-
sement «m question vaut la. peine d'êtine
eaœloibé. '

Un gisement de pétrole
découvert près d'Altishofen


